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• ■ PERSONNAGES ‘ ' . 

* 

PIQUILLO, chanteur dos rues MM. Dopdii. 

DON ANDRËS DE RIBRIR A, vice-roi du Pérou. Grenier. 

LE COMTE DE PANATELLA8, premier gentil- 
homme de la chambre Christum. 

DON PEDRO, gouverneur de la ville de Lima.... Lecomte. 

TARAPOTE Blondelet. 

PREMIER BoRDIER. 

decxiAme notaire Horton. 

PREMIER BUTECR HaLSERC. 

SEDXI Ame BUVEUR VlDEIX. 

un CODRTISAII Millaux. 

PREMIER homme DD PBCPI.É LUCIEN. 

OEDXIAME homme DD PEUPLE THÉODORE. 

UN HUISSIER OULIF. 

LA PÉRICHOLE, chanteuse des rues M<>*> Schneider. 

MANUELITA JOLIA H. 

GUADALENA Legrand. 

BERGINELLA Carlin. 

MASTRILLA C. Renault 

FRASQUINELLA A. Latour. 

BRAMBILLA .* GRAVIER. 

NINETTA Bénard. 

ÉRDVIENS, PÉRUVIENNES, COURTISANS, DAMES DE LA COUR, 
PAGES, DOMESTIQUES, GARDES, 'SALTIMBANQUES. 

La scène se passe au Pérou, à Lima, 


Toutes les indications sont prises de la gauche du spectateur. — Les 
personnages sont inscrits en tôle des scènes dans l’ordre qu’ils occupent 
au théAtre. — Les changements de position sont indiqués par des 
renvois au bas des pages. 
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LA 


PÉRIGHOLE 


ACTE PREMIER 


Une i)lacc de la ville ilo l.inia. — A celle place aboulissent plu'iicurs 
rues. — A p.'iiiclie, au premier plan, le cabaret des Troin cousines. 
Ce cabaret a un balcon soutenu par deu.v piliers, et qui rorme une 
espèce île inaniuisc. — bevant le cabaret des tables couvertes do 
pots et lie Bobelels, des laboiirels. — A droite, eu face du cabaret, 
la petite iiiaisuii du vice rci. — Au fond, un peu à gauche, la maison 
du notaire. — Un banc sur le devant à droite. 


SCÈNE PREMIÈRE 

GUADALENA, BERGINELLA, MASTRILLA, PÉnu- 

VIENS et PÉRUVIENNES, QUELQUES INDIENS. 


Au lever du rideau, grande foule et grand monTement. — Des Péruriens 
et Péruviennes boivent attablés ou debout; d'antres jouent. — Pendant 
le chœur, les trois cousines vont et viennent et versent à boire. 

CHOEUR. 


Du vifc-roi c’osl aujounl’imi la fcle, 
Célébruus-la; 
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LA PÉUICHOLE 

D’aulant que nous sommes, à lanl par tête, 
Payés pour ça. 

On nous a dit : Soyez gais, 

Criez... si vous criez bien. 

Tout le jour vous boirez frais, 

Sans qu’il vous en coûle rien. 

Du vice-roi c’est aujourd’hui la fêle, etc. 

Les trois cousines descendent sur le derant de la scèno. 

COUPLETS. 

GUADALENA*. 

I 

Promptes à servir la pratique. 

Nous sommes trois cousines, qui 
Avons ouvert cette boutique, 

Pour y vendre du riquiqui. 

Qui veut du vin ? Buvez I buvez! 

C UOCUR. 

A nous ! à nous ! versez, versez I 
GUADALENA. 

11 n’est pas dans tout le Pérou, 

Ni dans les nations voisines, 

Il n’est pas de cabaret où 
L’on fasse plus galmcnt glou-glou 
Qu’au cabaret des trois cousines. 

CHOE UR. 

Ah ! qu'on y fuit gaîment glou-glou, 

Au cabaret des trois cousines I 

UASTRILLA , passant au milieu^*. 

il 

Adressez-vous à la deuxième, 

Si la première n’est pas là ; 

* Berginella, Guadulena, Mastrilla. 

•‘Bcrginella, Mastrilla, Guadaluna. 
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ACTE PREMIER 


Ea manque-t-il deux? — La troisième, 

La troisième vous servira. 

Qui veut du vin ? Buvez ! buvez ! 

CHOEUR. 

A nous! à nous! versez, versez 1 

BEHGINELLA, venant au milieu. 

III 

Quand elles sont jeunes, aimables. 

On ne sait pas, en vérité. 

De quoi trois femmes sont capables. 

Avec un peu d’activité 1 

Qui veut du vin ? Buvez I buvez I 

G U CE U R. 

A nous ! à nous ! versez, versez I 
Ah ! qu’on y fait gaîmcnl glou-glou 
Au cabaret des trois cousines I 

Eutro pur lu droite don Pedro de Hinoyosa, gouverneur de Lima ; il est en 
costume de marchand de légumes. 


SCENE II 


Les Mêmes, DON PEDRO DE HINOYOSA 


DON PEDRO, tenant un panier de légumes *. 


Un mot, les trois cousines?... 

TOU TES LES TROIS. 

Comment?... 


DON PEDRO. 

Ingrates, vous ne me reconnaissez pas?... 

GUADALENA. 

Le seigneur don Pedro de Hinoyosal... 


* Mublnlla, Uuigiaellu, uuüdulcou, liuu Pudli). 
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LA PÉRICHOLE 


BERGINBLLA. 

Le gouverneur de Lima !... 

MASTRILLA. 

Sous ce costume ?... 

Berginella prend le panier et le pose sur une table. 
DON PEDRO, passent près de Berginella. 

Lui-môme ; mais, diles-moi, s’amuse-t-on ici ? fait-on du 
bruit comme il faut? 

GDADAI.ENA *. 

Mais, pas mal, pas mal... 

DON PEDRO. 

C’est aujourd’hui la fête du vice-roi ; il faut que la ville de 
Lima soit gaie. Si la ville de Lima n’est pas gaie, on pensera 
que la ville de Lima est mil gouvcriiL^c, et moi qui la gou- 
verne, la ville de Lima, je perdrai ma place... 

MASTRILLA. 

La ville de Lima est gaie... 

DON PE.DRO. 

L’est-elle vraiment? 

BERGINELLA, montrent la foule. 

Elle l’est... on rit. 

MASTRILLA, de mime. 

On boit... 

6CADALENA, de même. 

On chante... 

DON PEDRO. 

J'ai fait donner à tous les jongleurs, escamoteurs et chan- 
teurs ambulants la permission de jongler, escamoter et chan- 
ter dans tous les carrefours. — En vient-il ici?... 

BERGINELLA. 

Toutes les cinq minutes il en vient. 

DON PEDRO. 

C’est bien, alors, c’est très-bien mais ne nous lii,eoDs 

pas... renouvelons, les trois cousines, renouvelons... du vin 


* Masti illa, Ucrginulla, Don l'edro, Guadalcna. 
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ACTE PREMIER 6 

dans tous les verres !... et chantons, afin de donner aux autres 
l’idée de chanter I 

Pendant la reprise du chœur, les trois cousines rersent A tout le monde. 

ClIOKUR. 

Ah 1 qu'on y fait galment glou-glou. 

Au cab.ircl des trois cousines I 

Les trois cousines rentrent dans leur cabaret. — A ce moment entre par 
la droite le comte de Penateliss , déguisé en marchand de pains an 
beurre. 


SCÈNE III 


Les Mêmes, moins les trois consines, LE COMTE DE 

PANATELLAS. 

PANATELLAS, portant une manne. 

Pains au beurre !... qui en veut?... qui veut des petits pains 
au beurre?... 

DON PEDRO. 

Moi, Excellence... 

PANATE LLA8. 

Vous m’avez reconnu ?... 

DON PEDRO, le débarrassant de sa manne qu’il donne A un habitant. 

Ne pas reconnaître le seigneur comte de Panntell.is, pre- 
mier gentilhomme de la chambre !... Je serais un pauvre gou- 
verneur, si je ne savais pas mieux ce qui se passe. 

PANATELLAS, passant A gauche * **. 

Vous voilà bien fier, monsieur le gouverneur!... Je parie 
cependant que vous ne savez pas ce qui s’est passé, il y a 
une demi-heure, dans le palais du vice-roi. 

DON PE DRO. 

Pardonnez-moi, Excellence; il y a une demi-heure, un 

* Don Pedro, Psnatellas. 

** panatellas, Don Pedro. 
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6 LA PÉRICHOLE 

homme est sorti furtivemeot du palais par la petite porte dos 
cuisines... 

PANATELLAS. 

Après ?... 

DON PEIIBO. 

Cet homme, vêtu d’un costume de docteur ... 

PANATELLAS. 

Bienl... 

DON PEDHO. 

N’est aulne que Don Andrès de Riboira, vice-roi du Pé- 
rou et notre gracieux maître. 

PANATELLAS. 

Très-bien !.... 

DON PEDBO. 

Vous êtes content, Excellence?... 

« 

PANATELLAS. 

Si content que je vous permets une demi-fimiliarité... 
Appelez-moi tout simplement monseigneur, et causons comme 
une paire d’amis... Dans q ici but pensez-vous que Son Al- 
tesse se soit avisée de courir aujourd’iiui les rues de Lima?... 

DON PEDRO, rirnit. 

Ehl eh! eh!.,.. 

PANATELLAS. 

Mais encore?.... 

DON PEDRO. 

Il est toujours gaillard, ce cher vice-roi!... (Montrant in 
mnison de droite.) La petite maison, qui est là, lui appartient. 
Avant de sortir, il a eu grand soin d’en mettre la clef dans 
sa poche, et je pense que, ce soir, après le feu d’artifice, il 
ne serait pas fâché d’y conduire qucbpie sémillant'’ manola... 

PANATELLAS . 

Boni., mais croyez-vous que ce soit pour cela seulement?... 

DON PEDRO. 

Je crois aussi que le vice-roi, se flattant de no pas être 
reconnu , profitera de l’occasion pour adresser aux gens 
quelques questions... comme ça, sans avoir l’air... afin de 
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ACTE PREMIER 7 

savoir un peu par lui-méme ce que l’on pense de son admi- 
nistration. 

PANATELLAS. 

Et cela ne vous inquiète pas? 

DON PEDRO. 

J’ai pris mes précautions. 

• PANATELLAS. 

Ah! ahl... Et quelles précautions, s’il vous platt?.... 

DON PEDRO. 

Cette maison, je vous l’ai dii, appartient au vice-roi... 
C’est ici qu’il viendra d’abord... * (Possant a gauch.'.) Il s’arrê- 
tera à ce cabaret, et c’est à ces gens, que vous voyez lè, 
qu’il demandera des renseignements... 

PANATELLAS, regardant antour de lui. 

Eli! bien, tous ces gens-là?... 

DON PEDRO. 

Sont des gens de ma maison, avec leurs parents, bien 
enlendu... leurs parents, leurs amis et les personnes de leur 

connaissance. (Montrant un buveur assis A une table A gauche.) Te- 
nez, voilà mon cocher... (En montrant un autre assis A droite.) 
Celui-là, c’est le concierge de mon hôtel... vous ne le recon- 
naissez pas ? 

PANATELLAS. 

Si fait, si fait. 

DON PEDRO. 

Ils sont prévenus, ils savent ce qu’ils ont à dire, et si Son 
Altesse les interroge, ils lui répondront de la bonne manière. 

Bruit de castagnettes dans le lointain A droite. 
PANATELLAS. 

Qu’est-ce que c’est que ça ? 

DON PEDRO. 

On m’annonce que le vice-roi est à cent pas d’ici. 

PANATELLAS. 

C’est renversant! 

I DON PEDRO. 

Monse^enr est content? 

* DOD Pedro, Panatollas. 
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LA PÉRTCHOLE 


PANATELLAS. 

Tellcmcnl content q le je te permets une familiarité com- 
plùie... Appelle-moi Miguel, et tape-moi... (non Pedro fait te 
ge»tc de lui taper sur le ventre.) Hcin?... dans la main... 

DON PEDRO, montrant le ventre de PanatcUai. 

Et là... jamais?.., 

PANATELLAS . 

Sois fidèle... et nous verrons. 

Nouveau bruit de essUgnettes pins rapproché. 
PANATELLAS. 

Et ça... qu’cst-ce que?... 

DON PEDRO. 

Ce signal annonce à mes hommes que Son Altesse esten vue 

et qu'elle va paraître. (It remonte. Frémissement général dans la foule. 
— On se prépare, on se mouche, on fait hum ! hum!) Les VOyCZ-VOUS, 
les gaillards?... (S’adressant à tout le monde.) Attention, mos 
amis... mais n’ayons pas l’air, n’ayons pas l’air... 

LE PREUIER DÜVEUR*, é gauche. 

N’ayez pas pour I 

LE DEUXIÈME BUVEUR, à droite. 

Soyez tranquille. 

PANATELLAS. 

Admirable !... écoute un peu maintenant... écoute, Hinoyo.sa; 
que je te fasse part d’une idée qui vient de me venir... 

Us s’éloignent tous deux par ta gauche, en continuant de porter bas. — 
Entre alors .par le fond é droite don Andrès de Ribeira, vice-roi, en 
costume de docteur. — Il traverse les groupes, qui affectent de ne pas 
faire attention è lui, tout en riant sons cape. — Les trois cousines sont 
sorties de leur cabaret et observent malicieusement don Andrée. 


* Panatellas, Don Pedro. 
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SCÈNE IV 


MASTRÏLLA, GüADALENA, BERGINELLA, 
DON ANDRÈS DE RIBEIRA; PÉavviENs; puU 
PAN ATELLAS. 


GH OE ü R, à demi-Toix. 


C’esl lui, c’est noire vice-roi ! 

Ne bougeons pas, tenons-nous coi... 
Nous le reconnaissons Irôs-bien ; 

Mais il faut qu’il n’en sache rien. 

Rien, rien, rien, absolument rien ! 

DON AKDRÈS, arriré sur le derant de la sc^ne 


I 

Sans en rien souffler à personne, 
Par une porte du jardin. 

Laissant là-bas sceptre et couronne. 
Je me suis sauvé ce malin ; 
Maintenant je vais par la ville. 

Le nez caché dans mon manteau, 

Je vais, je viens, je me faufile 
Incognito. 

en OE U R , piano. 

Ah I ah ! le bel incognito t 

DON ANDRÈS. 

Ah ! qu’un monarque s'ennulrait. 

Si, pour se distraire, il n’avait 
L’incognito I 

CHŒUR, piano. 

Res])cctons son incognito! 


1 . 
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LA PÉRICHOLE 

DON ANDRÈS. 

II 


Je puis me le dire à moi-même. 

Aussitôt que je suis lâché, 

Ce que j’aime, là, ce que j’aime... 

Mon Dieu!... ce n’est pas un péché... 

C’est de prendre la taille aûx dames, 

Et, fringant comme un diabloteau, 

D’aller chez les petites femmes 
Incognito. 

CHOEUR, piano. 

Ah! ah ! le bel incognito I 

DONANDHÈS. 

Ah ! qu’un monarque s’ennutrait, 

Si, pour se distraire, il n’avait 
L’incognito ! 

CHOE UR , piano. 

Respectons son incognito ! 

Mastrilln rentre dans le cabaret. 

* DON ANDRÈS . 

Un verre de chicha par là-dessus... (a Guadaiena.) Hé! la 
belle enfant, allez me cherclier un verre de chicha... 

GUAD ALENA, en riant. 

Oui, monsieur le docteur... 

Elle rentre dans le cabaret 
** DON ANDRÈS. 

Elle est gaie, (a Berglnella, qui veut s’en aller arec sa cousine.) 
Restez un peu, vous... vous n’avez pas besoin de vous met- 
tre deux pour aller me chercher... restez un peu et causons, 
voulez-vous?... 

BERGINELLA , en riant. 

Je veux bien, monsieur le docteur.. 

* Berginella, Cuadalena, Don Andréa. . 

** Berginella, Don Andréa. 
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ACTE PREMIER 

DON ANDRESj étoDDé de la voir rire. 

Elle aussi!... eh bien! Dites-moi... c’est vous qui tenez 
ce cabaret?... 

BERGINELLA, en riant. 

Ce cabaret?... 

don andrès. 

Eh! oui!... 

BER6INELLA, en riant. 

Oui, c’est. moi qui le tiens... avec mes deux cousines... 

DON ANDRÈS. 

AhI cest très-bien... et la consommation? 

BERGINELLA , en riant. 

La consommation ? 

DON ANDRÈS. 

Oui, cela va-t-il un peu, la consommation? 

BERGlNELLAy en riant. 

Si cela va, monsieur le docteur ?... 

DON ANDRÈS. 

Ah çà! mais... 

Mastrilla wrt dn cabaret, eUe apporte le chicha et poae le pot anr la 
première table à gauche. A laquelle eat déjd installé le premier buveur. 
BERGINELLA, en riant et montrant Mastrilla. 

AhI ma foi, demandez cela à ma cousine Mastrilla... Quant 
à moi, je ne peux plus... 

Elle rentre dans le cabaret en riant toujours. 
DON ANDRÈS, regardant Mastrilla. 

Tiens, c’est la troisième cousine... 

MASTRILLA, en riant. 

Oui, Gruadaleiia na pas osé revenir... parce que... 

Elle rit de plus beUe. 

DON ANDRÈS. 

C’est de famille... 

U va s’asseoir A la table. 


• Mastrilla, Berginella, Don Andrès. 
** Mastrilla, Don Andrès. 
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LA PÉRICHOLE 


U 

'MASTRILLA, riant. 

Parce qu’elle avi'l peur d'éclater au nez de... 

DON ANUnÈS. 

Au nez de?... 

MASTRILLA, riant tonjourt. 

An nez de monsieur le doeleur... 

DON AND R ES, lui donnant uns piico de monnaie. 

Tenez, et laissez-moi tranquille toutes les trois. 

** MASTRILLA, qni a passé A gauche. 

Mais, monsieur le docteur... 

Elle rentre dans le cabaret en riant anx éclats. 

DON ANDRÈS. 

II n’y a moyen de causer sérieusement avec ces péron- 
nelles... Mon Dieu! qu'on a de peine à savoir la vérité!... 

(il commence S boire et examine les voisins. — Les voisins le regardent 
en sonriant.) Après CCla, St cllcs SOnt gaios... (.Murmure général do 
satisfaction.) Si tout Ic mondc est gai, c’est que ça va bien... 
(Au buveur qui esté sa table.) N’egt-ce pas, monsieur?... c’cst quc 
Ton n’a pas trop à se plaindre... ' 

“* PREMIER BUVEUR, sens bouger. 

Vive le vice-roi!... 

Il tient un journal qu’il ne quitte pas. 

DON ANDRÈS. ^ 

Vraiment, monsieur’... 

PREMIER B D v E U R, de même. 

Vive le vice-roi !... 

DON ANDRÈS, avec satisfaction. 

Ah! vive le vice-roi!. . c’est très-bien... mais, enfin, il 
n’y a rien de parfait en ce monde, et l’on pourrait sans doute 
trouver bien des choses à redire... 

PREMIER BUVEUR, se levant. 

Vive le vice-roi 1... je ne connais que ça, moi 1... ça... et 
mes chevaux!... Vive le vice-roi 1 

Il va se rasseoir. 


Don Andréa, Mastrilla. 

** Mastrilla, Don Andrès. 

*** Premier buveur, Don Andrès. 
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DON A N DRE S, intrigné et se lernnt. 

Pourquoi scs chevaux? .... C’cslégal, ccl homme adebons 
scnlimcnls... cl un bel organe... A en juger par son costume, 

il doit être de la ville. (Allant à un autre buveur qui est assis sur le 
banc à droite... Ce sont les deux hommes désignés'par don Pedro A lu 

seine troisième.) A cn juger par votre costume à vous, monsieur, 
vous êtes de la campagne? 

DEUXIÈME BUTEUR, se levant. 

Avec respect. 

DON A NDRÈS. 

Vous dites? 

DEUXIÈME BUVEUR. 

Je suis, moi, de la province de Lampa. 

DON ANDRÈS. 

Relie province!... célèbre par ses moutons... Vous èlcs 
éleveur?... 

DEUXIÈME BUVEUR. 

Par obéissance. 

DON ANDRÈS. 

Comment?... 

DEUXIÈME BUVEUR. 

Eh bien! oui,... je suis... ce que vous venez de dire... 
j’ai des moutons, quoi 

DON ANDRES. 

Et cela va-t-il un peu, les moutons ? 

DEUXIÈ ME BUVEUR. 

Ça ne va pas mal.... ça ne va pas mal Seulement, pas 

assez de gratifications 

DON ANDRÈS, étonné. 

Comment, pas assez de ? 

DEUXIÈME BUVEUR. 

Eh ! non... parce que, une supposition que le bourgeois 
rentre passé minuit, il devrait donner quelque chose... 

DON ANDRÈS. 

Ah çà! mais... vous n’éles donc pas éleveur? 

DEUXIÈME BUVEUR. 

Si fait... je suis... j’ai des moutons, quoi 
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LA PÉRICHOLE 

DON ANOaÈS. 

Mais alors, si vous êtes éleveur 

DEUXIÈME BUVEUR. 

Âh I mais... vous savez faut pas me pousser 

DON ANDRÈS, A lui-mème. 

Ah! mon Dieu, qu’on a de peine à savoir la vérité... 

(Au deuxième bureur.) Etce moDsicur avec qui j’ai causé lout-à- 
l’heure... est-ce qu’il est aussi, lui, pour animer?.. 

DEUXIÈME BUVEUR. 

Qui çà? le cocher?... un peu qu’il est ici pour... 

DON ANDRÈS. 

Alors, comme çà, ici, vous vous connaissez tous?... (mu- 

si(iae A l’orchestre. — Entre par le fond, A gauche, Panatellas déguisé en 
chef indien. — Le premier buveur quitte sa table et se perd daus la foule.) 
DEUXIÈME BUVEUR. 

Non... pas tous... (Montrant à don Andrès le chef indien, qui vient 
d’entrer.) Voilà un particulier que je ne connais pas... 

Il se rassied. 

DON ANDRES, pendant que l’Indien traverse le théétre, en se dirigean 
vers le fond A droite.* 

Ah ! un sauvage!... voilà mon affaire. — (Élevant la voix.) A 
moi, chef... (L’indien s’approche de lui.) Dcux mots? 

l’indien. 

Que demande le visage pâle à son frère le visage rouge? 

DON ANDRÈS. 

La vérité!... tu me la diras?... 

l’ind ien. 

Si je ne te la dis pas, tu me mangeras. 

DON ANDRÈS. 

Viens alors... je te mangerai... c’est convenu. 

n sort avec l’Indien par la droite. — Quand Don Andrès et Panntellns 
sont hors de vue, une nouvelle musique se fait entendre à l’orchestre. 
— Tons les regards de la foule se dirigent alors vers le fond A droite par 
où arrivent la Périchole et Piquillo, chanteurs ambulants, pas riches du 
tout, portant guitares en sautoir. — Ils descendent sur le devant de la 

* Don Andrès, l’Indien. 
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sni-ne. — Aaz premiers nceords de la musique, les trois cousines sont 
sorties de leur cabaret. 


SCÈNE V 

MASTRILLA, BERGINELLA, GÜADALENA, PI- 
QUILLO, LA PÉRICHOLE, Péruviens, et d la fin 

DES SALTIMBANQUES. 

PIQUILLO, à Guadalsna. 

Vous permetlez, n’esi-ce pas? 

GÜADALENA. 

Mais Irès-volonliers, mon garçon, très-volontiers. 

PIQUILLO. 

Merci, ma bonne demoiselle; ma bonne demoiselle, je vous 

remercie bien. (lis se préparent et mettent nn petit tapis derant eux. 
Sur le tapis ils étalent des cahiers de chansons et une soucoupe pour la 

quête.) Espérons que nous allons faire ici plus que nous n'a- 
vons fait jusqu’à présent. 

LAPÉRICHOLB. 

Dis-moi, Piquillo?... 

PIQUILLO. 

Quoi ?... 

LA PÉ RICHOLE. 

Décidément, bien décidément, tu tiens à faire la quête loi- 
même?... 

PIQUILLO. 

Oui, j’y tiens... 

LA PÉRICHOLE. 

C’est bon, alors. . 

PIQUILLO. 

Et si j’y liens, c’est que j’ai mes raisons pour y tenir. — 
J’ai irès-bieu remarqué que, lorsque tu passes entre les 
tables.... 

LA PÉRICHOLE. 

C’est bon, je te dis. — Mais je sais ce qui nous attend... 
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LA PÉRICHOLE 


PIQDILLO. 

Je l’ai très-bien remarqué, et ça ne me va pas. — Tu 
y es?... 

LA PÉRICHOLE. 

J'y suis. 

PIQUILLO, a la foule qui se rapprocbe pour éeouter. 

« L’Espagnol et la jeune Indienne. » 

Ha chantent, en s’accompagnant snr leurs guitares 
PIQUILLO. 

I 

Le conquérant dit à la jeune Indienne : 

« Tu vois, Falma, que je suis ton vainqueur, 

« Mais ma vertu doit respecter la tienne, 

« Et ce respect arrête mon ardeur, 
a Va dire, enfant, à ta tribu sauvage, 

« Que l’étranger qui foule ici son sol, 
s A pour devise : Abstinence et courage! » 

On sait aimer, quand on est Espagnol ! 

LA PÉRICHOLE et PIQUILLO. 

On sait aimer quand on est Espagnol ! 

LA PÉRICHOLE, pendant la ritoumeHe. 

Deuxième couplet. 

II 

A CO discours, la jeune Indienne, émue, 

Sur son vainqueur soulève ses beaux yeux; 

Elle pâlit et chancelle à sa vue. 

Car il lui platt, ce soldat généreux I 
Un an plus tard, gage de leur tendresse, 

Un jeune enfant dort sous un parasol... 

Et scs parents chantent avec ivresse : 

H grandira, car il est Espagnol I 
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PIQUILLO et LA PÉtUCHOLE. 

Il grandira, car il est Espagnol! 

Aprii ce couplet, Piquillo fait le tour de la foule, en com-nenfant par la 
gauche et en présentant, comme plateau, le dos de sa guitare. 
PIQUILLO. 

Messieurs, mesdames, je vous en prie, donnez pour Ici 
clianleurs... pour la jolie chanteuse... (Personne ne donne. — 
Piquillo, furieux, redescend à la gauche de la Périchote.) Paués, Va ! 

LA PÉRICHOLE*. 

Qu est-ce que je t’avais dit?... (Prenant la soucoupe.) A mon 
tour, je t’en prie. 

PIQUILLO. 

Eh bien ! va... mais je ne te perds pas de vue... 

LA PÉRICHOLE| p-issant à droite* 

Tu devrais... je l’assure... 

PIQUILLO. 

Ça ne me serait pas possible. 

LA PÉRICIIOLE, bas. 

Allons, soit !... mais lâche au moins d’ètre raisonnable et 
de ne pas tout casser, si tu t’aperçois que l’on me dit des 
bâliscs. 

Piquillo commence A gratter sa guitare et la Périchola fait la quête, en 
commentant par la droite. — Quand un de ceux à qui elle s'adresse 
fait mine de s’émanciper, Piquillo joue avec fureur, s'agite et prend des 
airs menaçants. 

LA PÉRICHOLE **. 

Ahoas, messieurs, un peu de courage à la poche... mes 
bons messieurs... 

UN GROS BUVEUR, Adroite. 

Dis-moi, la belle... 

PIQUILLO, sans s’interrompra. 

Attends un peu, toi, le gros lâ-bas 1... 

LA PÉRICHOLE, continuant sa quêta. 

Encouragez les petits chanteurs, allons, messieurs. 

La Périchole, Piquillo. 

** Piquillo, la Périchola. 
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LA PÉRICHOLE 


ON BOVEOR MAIGRE, « gnurhe. 

Mais je ne demande pas mieux, quant à moi... 

PIQUILLO, de même qae ci-dessas. 

Ehl le polit grêlé... qui a la barbe en pointe... Attends un 
peu I... 

LA PÉRICBOLB. 

Ah 1 si c’est comme cela !... 

Elle rerient à Piqaillo 

PIQUILLO. 

Eh bien I... tu vois... 

LA PERIGHOLE, jetant sa conpe snr le tapis. 

Ça ne peut pas compter, mon ami... je t’en prie, chantons 
quelque chose encore, quelque cliosede vif... après, laisse-moi 
faire la quête encore une fois... mais laisse-moi la faire 
comme je l’entends... 

PIQUILLO. 

Huml... 

LA PÉRICHOLE. 

Et tu verras... 

Aa moment oii, pour In seconde fois, ils vont chanter, des saltimbanqnes. 
Tenant de In droite, passent nu fond, necompagnés par une musique do 
foire. Ils traînent un chariot dons lequel sont des chiens savants. 

LES SALTIMBANQUES. 

Levez-vous et prenez vos rangs, 

Pour venir voir les chions savants 1... 

LA FOULE. 

Lovons-nous et prenons nos rangs, 

Pour aller voir les chiens savants ! 

Et tons sortent, courant après les chiens savants, qui sortent par le fond 
A gauche. Il ne reste en scène que Piqaillo cl la Périchole. On a rangé 
le banc contre la coulisse de droite. , 
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SCÈNE VI 

LA PÉRIGHOLE, PIQÜILLO 

PlQUlLIiO. 

Les voilà bien I... 

LA PERIGHOLE, rejetant la «ouconpe lur le tapis. 

Nous quiller pour courir après deschiens savants !... pour 
aller écouler une musique de saltimbanques !... 

Elle prend les quatre coina do tapis et le met soos son bras arec tont ce 

qu’il contient. 

PIQUlLLo! 

Tandis que nous... qui représentons l’art... 

LA PÉRICHOr. E. 

L’art sérieux... 

PIQIMLLO. 

Ou nous laisse là... seuls tous les trois... 

LA PÉRIGHOLE. 

Comment, tous les trois ?... 

PIQUlLLO , comptant sur ses doigta. 

Eh bien, oui... loi, moi, et l’art. 

LA PÉRIGHOL E. 

AhI... 

PIQÜILLO. 

Pauvre art !... après ça, tu sais... de nous trois... c’est en- 
core lui le moins à plaindre... car enfin... l’art... il est im- 
mortel... El alors, n’est-cc pas... étant immortel, il n’a besoin 
ni de déjeuner, ni do souper... tandis que nous... qui en 
avons besoin, nous n’avons pas déjeuné, nous... 

LA PÉRIGHOLE. 

Et quant à souper, nous nous en passerons... 

PIQÜILLO. 

C’est probable. 

LA PÉRIGHOLE. 

Qu’esl-ce que lu as, loi ? 
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PIQIIILLO, cherchant doni sa poche. 

Moi, je n’ai rien... 

LA PÉRICIIOLB. 

Ce n’est pas assez... 

PIQUILLO. 

Et toi, qu’est-ce que tu as? 

LA PÉRICHOLE. 

Moi, j’ai... je commence à avoir un peu d’appétit... 

PIQUILLO. 

C’est trop... 

LA PÉRICHOLE. 

Je le sais bien que c’est trop, mais ce n’est pas ma faute... 

PIQUILLO. 

O mon amante I... 

LA PÉRICHOLE , se jetant dans ses braa. 

O mon amant I... 

PIQUILLO. 

Tu m'aimes au moins?... 

LA PÉRICHOLE. 

Oui, je t’aime I... 

PIQUILLO. 

Puisqu’il ne nous reste plus l’un à l’autre que toi à moi, et 
moi à toi... dis-le-moi encore une fols que tu m’aimes... 

LA PÉRICHOLE. 

Eh! oui... je t’aime I... 

PIQUILLO. 

Parce que, vois-tu... tout ça, au fond, ça me serait encore 
bien égal, si je n’avais pas là une idée qui me tracasse... 

LA PERICHOLE. 

Quelle idée?... voyons... 

PIQUILLO, arec conriction. 

J’ai peur que ça ne t’ennuie de ne jamais rien avoir à 
manger... 

LA PÉRICHOLE. 

Moil... par exemple!... 

PIQUILLO. 

Oui... j’ai peur qu’à la longue... 
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LA PÉRICIIOLB. 

Il n’y a pas de danger... 

PIQUILLO. 

Vrai?,., ça ne l’ennuie pas? 

LA PÉaiCHOLE. 

Au contraire, mon ami, au contraire... 

PlQUiLLO. 

A la bonne heure !... et celte parole me donne du cou- 
rage!... En avant, la Périchole, en avant! 

Il remonte. 

«I 

LA PÉRICHOLE. 

El OÙ ?... 

PIQUILLO. 

Eh bien, niais... nous sommes chauleurs... alors... allons 
chanter autre part, puisqu’ici on no nous a rien donni^. 

LA PÉRICHOLE. 

Va chanter, si tu veux... quant à moi, je n’ai plus la force 
de bouger. 

PIQUILLO, redescendent. 

Que vas-tu faire, alors? 

LA PERICHOLE, possanl à droite* 

Voici le soir qui vient... je vais m’étendre là..', et lâcher 
de dormir un peu... Qui dort dîne... on le dit du moins... 

Elle étale son tapis â terre, le long dnbanc. « 

PIQUILLO. 

El tu vas essayer de celtle cuisine-là? 

LA PÉRICHOLE. 

Il est évident que j’en aimerais mieux une autre... mais 
puisque... 

Elle pose sa gnitare sur le banc. * 

PIQUILLO. 

O mon amante !.. 

LA PÉRICHOLE, courant à lui, 

O mon amant !.. 

PIQUILLO. 

Ma Périchole adorée I... 

PiquUlo, la Périchole.' 
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LA PÉRIGHOLE 


LA PKRICHOLE. 

Mon cher Piquillo!.... 

PIQUI LLO. 

Si encore nous étions mariés !.. 

LA PÉRIGHOLE. 

Qu’esl-ce que ça y ferait?.. 

PIQUILLO, l’embrassant. 

J’aurais le droit de te prendre un baiser., au moins... et 
ça nous ferait prendre patience. 

Il l’embrasse encore. 

LA PÉRIGHOLE. 

Oui, ça nous ferait prendre patience. 

PIQUILLO. 

Mais va le promener ! — Nous ne le sommes pas, mariés. 

LA PÉRIGHOLE, avec un soupir. 

C’est vrai, que nous ne le sommes pas. 

PIQUILLO. 

Ça coûte quatre piastres pour se marier... quatre piastres !.. 
l’administration n’a pas honte d’exiger... Chien de pays!... 

LA PÉRIGHOLE. 

Fichue journée 1 

PIQUILLO. 

Tu m’aimes au moins?... 

LA PÉRIGH OLE. 

Je te l’ai déjà dit .. 

PIQUILLO. 

C’est vrai... mais tu sais., c’est cette diable d’idée qui me 
tracasse. 

LA PÉRIGHOLE. 

Puisque je l’assure... 

PIQUILLO. 

Ça ne fait rien, dis-le-moi encore une fois que tu m’aimes. 

LA PÉRIGHOLE. 

Je t’adore !.. 

PIQUILLO. 

Ah !... Je vais chanter, alors, et Ulcher de recoller quelques 
maravédis... 
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LA PÉRICHOLE, s’étendant sur le tapis. 

C’est cela , va chanter, — moi, je vais dormir. (Elle pose sa 

tête sur le banc.) 

Il y a ici un jeu de scène. — La Péricbole s’endort. — Piquillo s’éloi- 
gne en fredonnant. 

PIQUILLO. 

Il a perdu son alône, 

Le pauvre cordonnier ; 

11 est bien dans la peine, 

Il n’ pourra plus fair’ de souliers I 

Piquillo chante cela à demi-voix. — Il croit qu’une fenêtre s’ouvre, qu’on 
va lui jeter quelque chose, alors sa voix devient plus forte. — Piquillo re- 
vient sur scs pas et tend son chapeau. — On ne jette rien ; alors sa 
voix redevient traînante et Piquillo s’éloigne. — Après un ou deux lazzis 
de ce genre, il s’en va définitivement par la gauche. — Au même ins- 
tant, don Andrès rentre par la droite avec l’Indien. 


SCÈNE VII 

DON ANDRÈS, L’INDIEN, LA PÉRI CH O LE, endormie. 

DON ANDRÈS. 

C’est bien vrai, au moins, tout ça?.. 

l’indien (PanateUas). 

Le visage rouge n’a jamais menti... 

DON ANDRÈS. 

On est content?.. 

l’indien. 

On est enchanté. 

DON ANDRÈS. 

Il suffit... et la récompense due à ta franchise ne se fera 
pas attendre... Le vice-roi te nomme chevalier de ses ordres 
(U lui tond avec dignité une arête de poisson.) PassC-toi Ccla dans le 

nez... 

l’indien. 

Qué qu’ c’est que ça?.. 
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LA PÉRICHOLE 

DON ANDRÈS. 


C’esl une arôtc... 

l'indien. 

Et vous voulez que je... 

DON ANDRÈS. 

Tu hésites ?.. 

l’indien. 

Mais... 

DON ANDRÈS. 

' Tu n’es donc pas un chef indien?.. Si lu n’os pas un chef 
indien, qui donc es-tu ?.. (ll le regarde plui attentivement et re- 
connaît le comte de Panatciios.) Lc premier gentilhomme de ma 
chambre!., c’est à lui que, depuis une demi-heure, je de- 
mande des renseignements!.. 

l’indien. 

Altesse... 

DON ANDRÈS 

Mon pieu! qu’on a de peine à savoir la vérité!... 

l’indien, «oppliont. 

Je vous en prie, Altesse... 

DON ANDRÈS. 

Retirez-vous, monsieur, vous avez fait du mal à votre bon 
maître... vous lui avez fait beaucoup de mal ! Allez, votre 
bon maître n’a pas autre chose à vous dire pour le moment... 
allez vous débarbouiller I 

Il passe il droite. 

*PANATELLAS. 

Cependant, Altesse... 

DON ANDRÈS. 

Allez vous débarbouiller ! 

Panatellftf sort par la gauche» — Don Andréa s*aroDce sur le devant de la 

scène* 


* Panalellas, lion Andrès, LaFéncliola» 
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SCÈNE VIII 

DON ANDRÈS, LA PÉRICHOLE, endormie 

DON ANDRÈS. 

O Ift vérité ! Is vérité I (il l’asiied près de la table de goucbc.) 
Qui est-ce qui me la dira, la vérité? 

LA PÉRICHOLE, r«rant. 

Fichue journée I 

DON ANDRÈS. 

Qu’cntends-jc ? 

LA PÉRICHOLE, de mime. 

Chien de pays ! 

DON ANDRÈS, se levant. 

Je ne me trompe pas!... Scrait-ce elle, en6n? (Don Andréa 

s'approche de la Périchole et la contemple pendant qaelqucs instants, 

puis il dit :) C’est uno fcmmel.ellc est jeune... elle est belle!.. 
Elle parait être dans une position de fortune voisine de l’in- 
digence. 

LA PÉRICHOLE, se réreUlant. 

Décidément, on a beau dire... dormir et dîner ce n’est 
pas la même chose... j’aimerais ni eux dîner. 

DON ANDRÈS, trébuchant, comme s’il recevait un coup tris-violent. 

Ah ! mon Dieu!... qu’est-ce qui m’arrive donc, à moi? 

LA PÉRICHOLE, se mettant précipitamment snr son séant. 

Eh bien?., eh bien?,. 

DON ANDRÈS. 

Ce n’csl rien ! eVst ce (juc les poêles appellent le coup de 
foudre! Ah!.,, me voilà amoureux !.. 

LA PERICHOLE, se levant et courant i lui. 

Vous ne vous êtes pas fait mal ? 

DON ANDRÈS, avec transport. 

Non, je vous remercie. (Plus calme.) Ça y est, je suis pris!... 
c'est une passion 1... (Avec tendresse.) Votre nom? 

LA PÉRICHOLE. 

La Périchole. 


Digitized by Coogle 



86 


LA PÉUICHOLE 


DON ANDRÈS . 

Tout à l’heure, je vous écoutais... j'ai cru d’abord que 
vous étiez la Vérité. 

LA PÉRlCnOLB. 

La Vérité?... 

UON ANDRÈS. 

C’élail une erreur, sans doiue. — Et cependant, tout me 
porte à croire que, si vous daigniez en prendre le costume... 

LA PKRIGHOLË, fièrement* 

Des libertés !... 

DON ANDRÈS. 

Pardon, je plaisantais... 

LA PÈ RICHOLE. 

Ah ! je suis bien en humeur... 

DON ANDRÈS . 

En effet, vous seule, au milieu de celte ville en fête, sem- 
blcz triste. — Goniiez-les moi... 

LA PÉRIGHOLB. 

Quoi donc? 

DON ANDRÈS. 

Vos chagrins. 

LA PÉRIGHOLB. 

A quoi bon? 

Bile remonte Ter* la ganobe. 

DON ANDRÈS. 

Qui peut savoir?... 

* LA PÉRIGHOLB , à part. 

Et Piquillo, Piquillo, qui ne revient pas i... il paraît que 
cette fois encore la recette... 

DON ANDRÈS. 

Hein? quoi? je n’ai pas entendu. Encore quelque méchan- 
ceté... Vous n’étiez pas gentille tout à l’heure. 

LA PBRICHOLE, redescendant. 

Comment?... 

DON ANDRÈS. 

Ce pauvre gouvernement, vous lapiez dessus. 

* Ln Pénchole, Don Audrès. 
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LA PB SICHOLE . 

Oh! vous savez... je suis ennuyée... alors, je trouve que 
tout va mal... — Mais, si je n’élais pas ennuyée, je trouve- 
rais que tout va bien. 

DON ANDRÈS. 

Vraiment, vous n’avez pas d’autres griefs ? 

LAPÉRICIIOLE. 

Eh! noni 

DON ANDRÈS. 

Mais alors... 

LA PÉRICHOLE. 

Quoi donc ? 

DON ANDRÈS. 

Rien. — Continuez, donnez-moi dos détails, parlez-moi de 
vous — Voire famille? 

* LAPÉRICHOLB. 

Obscure. 

DON ANDRÈS. 

Votre état? 

LA PÉRICHOLE. 

Chanteuse. 

DON ANDRÈS. 

Musicienne? 

LA PÉRICHOLE. 

Je le suis aussi. 

DON ANDRÈS. 

Mariée ?... 

LA PÉRICHOLE. 

Non. 

DON ANDRÈS. 

El., (a ini-même.) Mon Dieu I c’est cela qui est important... 
je fais la demande et, en attendant la réponse, je tremble. 
(Haut.) Et pas... d'amoureux?... 

LA PÉRICHOLE, 

Qu’est-ce que cela neui vous faire ? 

Elle remonte. 
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LA PÉRICHOLE 

DON ANDRÈS. 

Ce que cela peut me faire?... Eh bien?... 

LA PHRICHOLE, aprùt avoir r^gardi! à gauche si Piquillo revient et 
avoir vu qu'il ne revient pas. 

Non, pas d’amoureux 1 

DON ANDRÈS. 

Ah !... rdjouisscz-vous alors, tous vos maux vont finir... 
je vous emmène... 

LA PÉRICHOLE. 

Où cela? 

DON ANDRÈS. 

A la cour, dans le palais du vice-roi. 

LA PÉRICHOLE. 

Qu’est-cc que j’aurai à faire ?... 

DON ANDRES. 

Vous serez demoiselle... 

LA PÉ RIG HO LE , indignée. 

De compagnie ? 

DON ANDRÈS. 

Non, d’honneur!... demoiselle d’honneur de la vice- 
reine. 

LA PÉRICHOLE, avec étonnement. 

De la vice-reine? 

DON ANDRÈS. 

Je comprends votre étonnement. — Le vice-roi a eu en 
effet la douleur de perdre... mais il a tenu à garder quel- 
que chose qui lui rappelât celle qu’il avait tant aimée !... Et 
alors il a gardé... j’ai gardé le service des demoiselicsd’hon- 
neur... 

LA PÉRICHOLE. 

Vous avez dit : J’ai gardé. — Vous seriez donc?... 

DON ANDRÈS. 

C’est vrai... je me suis trahi. 

LA PÉRICHOLE. 

Ah !... * 
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DON ANDRÈS. 

Je me suis trahi... mais je ne le regrette pas... pourvu que, 
toi, tu me promettes de ne jamais me trahir. 

LA PÉ RICHOLE. 

Pas si vite!... II ne manque pas de gens sur le pavd de 
Lima qui, pour se moquer d’une pauvre jeune fille, s’amu- 
sent à lui dire : Je suis le vice-roi... Et puis, après, ils so 
mettent à rire et ils disent : Je suis tout bonnement Yélas- 
quez, ou Ferez, ou... 

DON ANDRÈS. 

Vous doutez ?... 

LA PBRIGHOLE. 

Un brin. 

DON ANDRÈS. 

Vous voudriez des preuves?... 

LA PÉRICHOLB. 

Ça ne pourrait pas faire de mal.. 

DON ANDRÈS, tirant nne piastre de sa poche. 

Eh bien ! regardez... 

LA PÉRICHOLB. 

Qu’esl-ce que c’est que ça ?... 

DON ANDRÈS. 

Vous ne savez pas?... 

LA PÉRICHOLB. 

J’ai bien comme une idée vague, mais... 

DON ANDRÈS. 

C’est une piastre... 

LA PÉRICHOLB, prenant rirement la piastre. 

Une piastre!... Voilà donc ce que c’est qu’une piastre !... 

Elle la regarde arec avidité. 


DON ANDRES, montrant la face delà piaatre. 
Et là... VOUS voyi Z... ce profil... 

LA PÉRICHOLB. 


Eh bien ?... 

DON ANDRÈS. 

Eh bienl... (sepomnt.) Vous ne reconnaissez pas ?... 


3 . 
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LA PËRICHOLE 

LAPERIGHOLE, le regardant et romparant. 

C’est vrai, ma foi... vous ôtes Irès-flatté, mais c’csl vous. 

DON ANDRÈS. 

Comment! je suis flatté ?.^. 

LA PÉRICHOLB. 

Oh! oui ! et ferme!... 

DON ANDRÈS, A lui-mème. 

Ah ! la vérité 1... la vérité !... (Haut.) Eh bien ! doutez-vous, 
maintenant? 

LA PÉRICHOLE, à part. 

Mon Dieu!... Piquillol... |X)ur lui-méme ne vaudrait-il 
pas mieux?... D’un autre cd’.é, l’abandonner... Ah 1 quelle 
situation {(Regardant vers la gancbe.) S’il revenait, au moins, s’il 
revenait !... 

DON ANDRÈS. 

Vous avez la manie de vous parler à vons-méme... Dou- 
tez-vous, je vous ai demandé?... 

LA PÉRICHOLE. 

Mais., pourquoi ne douterais-je pas?... ün homme peut 
avoir des piastres dans sa poche, un homme peut ressembler 
au vice-roi, sans être pour cela... 

DON ANDRÈS. 

Eh bien!... une preuve encore... Viens et crie avec moi... 

Il remonta. 

LAPÉRICHOLB. 

Que je cric?... 

DON ANDRES. 

Oui, crie avec moi : A bas le vice-roi 1... 

LA PÉRICHOLE, remontant auui 

Je veux bien, moi... 

L.\ PÉRICHOLE et DON ANDRÈS, ensemble. 

A bas le vice-roi!... A bas le vice-roi! 

A ces cris, PanateUas accourt de la gancbe et don Pedro 'de la droite. 

Tons deux te précipitent snr le rice-roi qu'ils saisissent. 
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SCÈNE IX 

% 

LAPÉRICIIOLE, PANATELLAS, DONANDRÈS, 
DON PEDRO. 

PANATELLAS, en homme du peuple. 

Eh bien!... ch bien!... quel est l’insolent qui se permet?.. 

DON ANDRÉ s, riant. 

C’est moi 1 

PANATE LLAS, le lâchant. 

Vous, Altesse I 

DON PEDRO, de même. 

Il n’y avait que vous à qui l’idée pût venir de faire une 
pareille l’arce, Altesse. 

LA PÉRICHOLE. 

Altesse I... 

DON ANDRE S, avec bonté et allant à elle 

Êtes-vous convaincue, mon enfant ? 

LA PÉRI C HOLE. 

Oui, maintenant. 

DON ANDRÈS. 

Et vous me suivrez?... 

LA PÉRICHOLE. 

Que voulez-vous? puisqu’il n’y a pas moyen de faire 
autrement... Oui, mais, d’abord, -vous avez des tablettes sur 
vous ?... 

DON ANDRÈS, les tirant de sa poche. 

Les voici. 

LA PÉRlCn OLE, les prenant. 

Donnez-les moi... une letire à écrire, avant de vous suivre... 
une lettre û écrire... à quelqu’un. 

DON AN n R È S, inqaieU 

A qui donc ? 

’ i,a Péricholc, Don Andrès, Panatellas, Don Pedro. 
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LA PüRICnOLB, STPC dignité. 

A une vieille parente I 

« DON ANDRÈS. 

Ah ! comme lu m’as fait peur I Tu ne sauras jamais comme 
tu m’as fait peur t... 

La Périchole s'éloigne et ra écrire sa lettre snr la table de gauche. 
PANATELLAS. 

Ah! mais, dites donc, Altesse, ah! mais, ditesdoncl... 

*DON ANDRES, passant entre Panatellat et don Pedro. 

Qu’y a-t-il, messieurs?*.. 

DON PEDRO. 

Celle femme... 

DON ANDRÈS. 

Eh bien, messieurs?... 

PANATELLAS. ’ 

Nous nous proposons donc de l’installer dans notre petile 
maison ?... hé?... 

DON ANDRÈS. 

Mieux que cela, messieurs... je l’emmène au palais. 

DON PEDRO. 

Ahl... En titre, alors? 

DON ANDRÈS. 

En litre... Elle occupera le petit appariement du troi- 
sième. 

PANATELLAS. 

Celui qu’occupait autrefois la jeune duchesse d’Acapulco?... 

DON ANDRÈS. 

Cela vous gène, monsieur mon premier gentilhomme? 

PANATELLAS. 

Oui, cela me g.'ne un peu... parce que, cet appariement 
étant vacant, n’est-ce pas?... j’avais pris l’habitude d’y fourrer 
un las de choses... Mais ce n’est pas de cela qu’il s’agit. 

DON PEDRO, oppuyant. 

11 s’agit du règlement. 

DON ANDRÈS. 

Le règlement?... mais il ne me défend pas, je suppose.. 

* La Périchole, Panatellas, Don Andrès, Don Pedro. 
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PANATELLAS, tirant de sa poche une brochure dorée. 

Certaincm'nt, non... Il ne vous défend pas... mais enfin. .. 
il met cerlaincs restrictions... 

DON PEDRO. 

Votre Altesse étant veuf... 

PANATELLAS, le reprenant. 

Veuve... 

DON PEDRO. 

J’aime mieux veuf. 

PANATELLAS. 

Une Altesse... il faut dire veuve. 

DON PEDRO indiquant le Tiee-rol. 

Mais lui, puisqu’il est, lui, du genre masculin. 

PANATELLAS. 

Qu’cit-ce que ça fait? 

DON PEDRO. 

Je croyais que ça faisait quelque chose... 

PANATELLAS. 

Allez donc apprendre l’espagnol, (a Don Andréa.) Votre Al* 
t.^sse étant veuve... 

DON ANDRÈS. 

Oui, je suis veuve... 

P AN A T E LL A S, continuant. 

Et se trouvant dans l’âge où il est plus aisé de faire une 
sotiise que de frapper le taureau entre les deux épaules, il a 
été décidé par le règlement que votre Altesse ne pourrait... 
sous-louer le petit appartement du troisième qu’à une femme 
mariée. 

Il loi montre le passage sur la brochure. 

DON PEDRO, A Don Andréa. 

Est-elle mariée? 

DON ANDRÈS. 

Non, elle ne l’est pas .. 

'DON PEDRO. 

Eh bien, alors?... 


* La Périchole, Don Andréa, Panatellaa, Don Pedro. 
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LA PÉRICnOLE. 

Eh! là-bas... ch ! le vice-roi !... eiio sp lèr*. 

PANATELLAS è Don Andrès. 

A vous! on vous appelle... 

DON ANDRÈS, roarant â la Périehole. 

Mon amour?... Eh bien, celle lettre?... 

LA PÉRICHOLE. 

Je l’écris... J’aurai bientôt fini. — Mais je ne serais pas lâ- 
chée de faire parvenir en même temps.;. Vous n’auriez pas 
sur vous, par hasard, un sac... un petit sac tout plein de ces 
jolis portraits que vous me montriez tout à l’heure?... 

DON ANDRÈS, inquiet. 

Pour qui ? i 

LA PÉRICHOLE, htm dignité. 

Pour ma vieille parente. 

DON ANDRÈR, montrant m petite maiion. 

Si fait, là, dans celte maison, qui est à moi et dans laquelle 
j’espère que vous me ferez le plaisir de dîner avec moi tout 
à l’heure... 

LA PÉRICHOLE, arec élan. 

Dîner !... 

DON ANDRÈS. 

Vous voulez bien? 

LA PÉRICHOLE. 

Oui, je veux bien. 

DON ANDRÈS. 

J’ai là ce que vous me demandez ; je le vais quérir et je 
vous l'apporte, mon amour 1 

LA PÉRICHOLE. 

Oui, allez! (a part). 11 me demande si je veux dîner 1 

Elle Ta se rasseoir è la table et se remet A l'crire. 

DON ANDRES à Panatcllas et è Don Pedro. 

En effet, messieurs, elle n’est pas mariée, et le règlement 
exige qu’elle le soit... je vous remercie de me l’avoir rap- 
pelé. — Je vous charge, vous, monsieur le premier gentil- 
homme de ma chambre, de trouver au plus vile quelque pau- 

* La Périehole, Panatellas, Don Andrès, Don Pedro. 
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vre diable qui consente à épouser... (Allant è uon Pedro.) Vous, 
monsieur le gouverneur de la ville, de trouver un notaire qui 
consente à bâcler immédiatement ce mariage... Et si dans 
deux heures., vous m’entendez bien... si dans deux heures... 
tout n'est pas fini, j’accepterai la démission de tous vos em- 
plois, charges et dignités... (Allant à sa petite maison et se retournant 
avant d’y rentrer)* SaUS Oublier les appointcmeiltsl... (Appuyant.) 
Immédiatcm.cnt 1 

Il entre dans sa petite maison, les laissant stupéfaits. 
DON PEDRO. 

Que faire, Miguel ?... 

PANATELLAS, remettant le règlement dans sa poche. 

Obéir, Pedro... et plus tard nous verrons. 

DON P EDRO, montrant la maison du fond. 

Alors, j’entre là. — Il y a ici un notaire, je vais tâcher de 
le décider. 

PANATELLA6. 

Et je vais, moi, tâcher de trouver un mari! 

Don Pedro entre dons la maison qui est au fond. — Panatollas entre dans 
la cabaret, après aToir lait à la Périchole de grandes révérences. 


SCÈNE X 

LA PÉRICHOLE , puis DON ANDRÈS, et après LES 

TROIS COUSINES. 

LA PÉRICHOLE, seule. 

Ah! Piquillo! pauvre Piquillo !... que vas-tu dire, quand tu 
recevras celte lettre?... 

Bile se lève, sa lettre à la main, et se met A la relire» 

MORCEAU. 

a O mon cher amant, je te jure 
U Que je l’aime de tout mon cœur; 

* l a Pui ichole, l’auatellas, üou l'eJio, l‘uu Amirès. 
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« Mais, vrai, la misère est trop dure, 

« Et nous avons trop de malheur ! 

« Tu duis le comprendre toi-mëme 
« Que cela ne saurait durer, 

« Et qu’il vaut mieux.. (Dieu I que je l’aime !) 
« El qu’il vaut mieux nous séparer I 
« Crois-tu qu’on puisse être bien tendre, 

■ Alors que l’on manque de pain? 

« A quels transports peut-on s’attendre, 
a En s’aimant quand on meurt de faim ? 

« Je suis faible, car je suis femme, 

«Elj ’aurais rendu, quelque jour, 

B Le dernier soupir, ma chère âme, 

O Croyant en pousser un d’amour. 

B Ces paroles-là sont cruelles, 

B Je le sais bien... mais que veux-tu?.. 

B Pour les choses essentielles, 

« Tu peux compter sur ma vertu, 
a Je Padorc !.. Si je ruis folle, 

« C’est de toi !.. Compte là-dessus, 

« El je signe : la Péricliole, 

B Qui t'aiiuc, mils qui n’en peut plus !.. 


Parait Don Andrès iiir le leuil de sa petite maison. 11 tient un sac do 
piostres A la main. 

DON ANDRÈS*. 

Me voilà , moil 

LA PÉHICIIOLii;. 

Avec les?... 

DON ANDRÈS. 

Oui , avec les petits portraits.. 

Il lui donne le sac. 

LA PÉRICHOLE. 

C’est très-bien.... Appelez, maintenant. .. faites venir 
quelqu’un. 


* Don Andres, la Périchole. 
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DON ANDAKS, passant à gauche et appelant * 

Holà!... héi... les (rois cousines?... 

Entrent les trois cousines. 
GUADALENA rient. 

Nous voici , inoDsiour le docteur, nous voici I 

DON ANDRÈS montrant la Périchole. 

C’est à madame qu’il faut parler. 

BERGINELLA, riant. 

C’est très-bien, monsieur le. docteur. 

DON ANDRÈS. 

Qu'cst-ce que vous avez à rire, à la fin? 

MASTRILLA, riant. 

Mais rien, monsieur le docteur, rien absolument... 

LA PËRICIIOLE, allant aux trois consincs.** 

Tenez, voici une lettre... {a don Andrès.) Je présume que 
vous allez me faire le plai.«ir de ne pas écouter. 

DON ANDRÈS, arec empressement. 

Je m’éloigne, mon amour... je m’éloigne... 

Il se retire à droite. 

LA PERICHOLE, aux trois cousines, donnant la lettre A Guadalena. 

Tenez , voici une lettre , que vous remettrez à ce grand 
beau garçon qui, tout à l’heure, a chanté avec moi.. Tenez... 
vous lui remettrez en môme temps... . 

Elle lui donne aussi le sac de piastres. 
DON ANDRES, se rapprochant. 

A présent, si nous allions dîner? 

LA PERICHOLE, i part, en regardant le oôtd par lequel Piquillo est 

sorti. 

Ah!... maintenant encore, s’il revenait... mais puisqu'il 
ne revient pas... Allons dîner, puisqu’il ne revient pas I.... 

Elle reprend son tapis par les quatre coins et se dispose A l'emporter. 
DON ANDRÈS. 

h bien , qu’esl-ce que vous faites donc ?... 


• Don Andrès, La Périchole. 

** Uastrilla, Berginella, Guadalena, Don Andrès, La Périchole. 
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LA PÉHICHOLB. 

Ah!... 

EU* rejette le tepU près du benc et entre ares don Andrée dans la petite 

maieon. 


SCÈNE XI 

MASTRILLA, GÜADALENA, BERGINELLA, 
puis PIQÜILLO. 

GÜADALENA 

On nous a chargées de remetlre une lettre et l’on nous a 
donné un sac d’argent!... Gomment entendez-vous cela, mes 
cousines? 

BERGINELLA. 

Mais il me semble que c’est très-simple. 

MASTRILLA. 

Il n’y a pas deux façons d’entendre la chose... 11 faut re- 
mettre la lettre très-exactement... 

GÜADALENA. 

Sans doute. 

BERGINELLA. 

Et quant au sac d’argent... 

MASTRILLA. 

U faut le garder, pour la commission. 

GÜADALENA, pastant A droila. 

Voilà! 

Rentre par le iond A droite PiqniUo, déieipéré, le chapeau enfoncé sur 
, le* yeux , murmurant son refrain d’une voix qu’on entend A peine. 

PIQUlLLO * . 

Deux maravédis... en tout! deux maravédis! et encore il y 
en a un qui a une façon de sonner.... Pauvre Péricholel... 
Est-ce bien la peine de la réveiller, pour lui dire?.. ..Tiens..., 
où donc est elle?... 

* Mustrilia, Bergiucllu, Uuâdulcua, l’iquillo. 
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BERGINEIiLA, s'approoiiaDt. 

Beau chaulcur?... 

MA6TRILLA} do mémo* 

Noos avons une lettre pour vous , beau chanteur. 

PIQUILLO. 

Une lettre? 

CUADBLANAi lai donnaal la lettre. 

Oui , une lettre qu'une personne, qui était ici tout à l’heure, 
nous a priées de vous remettre. 

PIQ U 1 LLO , après avoir parcouru la leUre, i lui même. 

Âhl mon Dieu! eh bien! il ne manquait plus que cela!.. 

Guadalenn passe à la gauche de Piquillo. 
MASTaiLLA*. 

Ditcs-iious, beau chanteur... si vous avez envie de con- 
sommer quelque chose?... 

BERGINELLA 

Ne vous gênez pas. 

GUADALENA. 

Et, vous savez, pour le prix, nous n’en parlerons pas... 

PIQUILLO. 

Je vous remercie bien de votre honnêteté... mais là, vrai, 
pour l’instant, je n’ai pas le cœur à la consommation.... Ce 
sera pour une autre fois, si vous le voulez bien, ce sera pour 
une autre fois! 

Les trois cousines rentrent dans leur cabaret. — L’orchestre joue piano un 
fragment du morceau de la lettre. 


SCÈNE XII 

PI QUILLO, seul, relisant un passage de la lelire. 

c Je t’adore!... Si je suis folle, 

■ C’est de toi! Compte là-dessus, 

V Et je signe : la Périchole, 

« Qui t’aime, mais qui n’en peut plus! » 

* Mastrüln, Bergiaella, Piquillo, Guadalena. 
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C'esi irès-bien!. .. elje pense que maiatenaiU le pauvre 
Piquillo a chanté sa dernière chanson! 

Beliuuit (or la lettre. 

« Pour les choses essentielles, 

« Tu peux compter sur ma vertu... » 

Mais certainement j’y compte... et tu vas bien voir comme 
j’y compte! ah! Péricholel Péricholel (n regarde autour de lui, 

aperfoit la guitare de la Périchole et en détache le ruban.) ÜDC COrdC... 
voici qui en tiendra lieu. (ll Ta au cabaret et arise un gros clou A 
l’un des piliers). Un clou, c’cst trcs-bicn, un escabeau mainte- 
nant... (il prend un tabouret et le met sons le clou.) Là. ,. j’ai tOUl Ce 
qu il me faut... (ll monte sur le tabouret, attache le ruban an clou et 
se le passe autour du cou.) Il n’y a plus qu’à donner un coup de 
pied dans l’escabeau... ça a l’air tout simple... et c’cst jusie- 
ment la chose délicate... allons!... une! deux!... trois... (ii 
ne bouge pas.) Décidément, c’est la chose délicate... C’cst comme 
au billard, le dernier cara . bolago... tous les amateurs vous 
diront que c’est le plus difficile... allons!... 

Panatellas, qui sort du cabaret, donne un coup de pied dans l’escabeau ; 
Piquillo se trouve pendu ; le ruban, qui est en caoutchouc, s’allonge 
indéfiniment, et Piquillo tombe sur le dos de Panatellas, qui se met 
i crier, ne sachant ce que cela veut dire. 


SCÈNE XIII 

PIQUILLO, PANATELLAS, puis LES TROIS COU- 
SINES. 

PIQUILLO , tout étourdi, soutenu par Panatellas. 

AhI mon Dieu I... ah! mon Dieu!... 

PANATELLAS. 

Ilolàl... quelqu’un !... à moi!... (Les trois cousines accourent. 
Berginella prend un tabouret sur lequel on fait asseoir Piquilb nu milieu 
du théâtre.) * Cet liommc... il était là... en train de se pen- 
dre!... 


* Hustnlla, Bergmella, Piquillo, GuadaJena, l’analellas. 
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GU AD ALENA , Tirement. - 

Ah ! ce n’est pas de notre faute, seigneur... Noua lui avons 
offert... 

PANATELL AS . 

Bien!... bien!... (a Piquino.) Un mot seulement... es-tu 
marié? 

PIQUILLO, encore étonrdi. 

Hé?.,. 

PANATELLAS. 

Es-tu marié?... 


PIQUILLO. 

Non... 

PANATELLAS, eux trois coasinee. 

Emmenez-lc chez vous, alors, et faitcs-le revenir à lui... 
donnez-lui à boire, j’irai lui parler tout à l’heure. 

Bergioella et Guedelena font lerer Piquillo et le soutiennent. 
PIQUILLO, emmené, ou, pour mieux dire, emporté paÿ Guadalena et 

Berginelia. 

Qui est-ce quia donné un coup de pied dans l’escabeau?... 
ça n’est pas moi!... ça n’est pas moi !... 

n entre dans le cabaret arec Guadalena et Berginelia. — Maatrilla remet 
le tabouret à sa place, don Andréa sort de sa petite maison. 


SCÈNE XIV 

MASTRILLA, PANATELLAS, DON ANDR ÈS, puU 
DON PEDRO, ensuite GUADALENA et après BERGI- 
NELLA. 


DON ANDRÈS, rirement à Mastritla. 

Du malaga!... Vite, la fille, apportez-nous du malaga! 

MASTRILLA, liant. 

Oui, monsieur le docteur... 

Elle entre dans le cabaret. 


DON ANDRES, A Panatellas*. 

Eh bien! comte, avez-vous trouvé?... 


* Puiatotlas, Dod Andréa. 
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PANATBLLAB. 

Mais oui, j’espèro. 

DON ANDRÈS. 

Âhl mon amil... cette femme, c’est un ange!... üne réserve, 
nne distinction... et an appétit!... Par exemple, quand je 
lui ai proposé de la marier, elle a refusé tout net... Mais 
j’espère la décider avec deux ou trois verres de Malaga. 

PANATELLAS. 

Je ne perds pas de temps, alors, et je vais, moi, tâcher de 
décider mon homme. 

DON ANDRB8. 

En même temps, je vous en prie, dites donc à cette fille de 
se dépêcher avee ce Malaga... 

Panatellat entre daaf le eabaret. — Don Pedro lort bmaquement de la 

maiaon da fond. 

DON PEDRO, eriant*. 

Du Porto I... tout de suite, du Porto !... 

DON ANDRÈS, allant Â lui. 

Eh bien I monsieur le gouveroeur, ce notaire?... 

DON PEDRO. 

J’ai eu du bonheur, Altesse... Celui qui demeure là était 
chez lui... et je l’ai trouvé en train de jouer unepelite partie 
avec un de ses collègues. 

DON AHDRàS. 

Quel heureux hasard I... 

DON PEDRO. 

Je leur ai proposé l’affaire... mais Hs font un tas d’objec- 
tions... Ils disent que c’est aujourd’hui jour de fête et qu’a 
lors... Avec du Porto j’en viendrai à bout. 

■aatrilla aort du cabaret avec le malaga’^*. 

MASTRILLA 

Le Malaga demandé !... 

DON PNDRO. 

Je vous en prie, lâ belle, ayez la bonté de me faire donner 
du Porto, à moi. 

* Don Pedro, Don Andrès. 

** Mastrilla, Don Pedro, Don Andrès. 
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M AST RILLA. 

Tout de suite, monsieur, (criant a la porta du cabaret.) Dll POFlO 
pour monsieur le gouverneur!... 

GUADALENA, dans l'intérieur du cabaret. 

Voilà I voilà I 

DON ANDRÉ s, A Maatrilla. 

Maintenant, venez vite... 

Il trarerse la scène et entre dans sa petite maison arec Hastrilla por- 
tant le malaga. — Panatellas sort du cabaret. 
‘PANATELLAS. 

Pas moyen de se faire servir dans celte maison I 

DON PEDRO. 

A qui en avez -vous, Miguel?... 

PANATELLAS. 

S’il est Dieu possible d’imaginer des choses pareilles!... Un 
homme qui ne demandait pas mieux que de se pendre I... je 
lui propose de se marier et il l'ait des façons... Heureusement, 
avec du madère... (Hastriiu sort d« la maison de don Andrès.)** Ma- 
demoiselle, je vous en prie, envoyez-moi du Madère... 

MASTRILLA. 

Oui, monsieur. 

Elle rentre dans le cabaret. — Guadalena en sort, apportant du porto. 
6ÜADALENA 

Pour OÙ ça, le Port., pour où ça?... 

DON PEDRO. 

Pour ici, mademoiselle, pour ici... 

Il entre arec Guadalena dans la maison du fond. 
PANATELLAS, criant A la porte du cabaret. 

Tôt ce que vous avez de plus fort comme madère, n’esl-ce 
pas?... tout ce que vous avez de plus fort!.,. 

Don Andrès sort de sa maison.' 
**“ DON ANDRÈS. 

Du Xérès , je vous en prie... je ne serais pas fâché d’avoir 
un peu de Xérès... 

* Don Pedro, Punalellas. 

** Don Pedro, Panatellas. 

*** Guadalena, Don Pedro, Panatellas. 

•*** Panatellas, Don Andrès. 
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PANATELLA8. 

Eh bien!... Altesse? 

DON AN DR ES, un peu ému. 

Eh bien! ça va, mon ami... ça va très-bien!... pourtant 
elle a encore des scrupules .. des tout petits. Aussi, avec 
quelques biscuits trempés dans du Xérès... (Guadaiens aort de 
la maiion du tond.) Mademoiselle, je vous en prie, du Xérès... 

En disant cela, U Ta A elle. 

‘güadalena. 

Tout de suite, monsieur... 

Elle rentre dans le cabaret, don Andrée repasse A droUe 
**DON ANDRÈS,A Panatellas. 

Vous savez, si ça peut vous aider à décider votre homme, 
annoncez-lui qu’en se mariant il devient marquis du Man- 
çanarès, baron de Tabago. 

PANATELLAS. 

Je n’y manquerai pas, Altesse... 

DONANDRÈS. 

Annoncez-lui ça... Si ça ne fait pas de bien, ça ne peut pas 
faire de mal... 

MASTRILLA, sortant du cabaret arec le madère. 

Voici le Madère... 

GÜADALENA, de même, arec la xérès. 

Voici le Xérès ! 

* ““panatellas, allant a Mastrilla. 

Par ici le Madère! 

DON ANDBÈS. 

Par ici le Xérès ! 

Don Andrès entre dans sa petite maison aTeo Güadalena , et Panatalins 
rentre dans le cabaret arec HastriUa. — Don Pedro, un peu gris, 
aort de la maison du lond. 


* Güadalena, Don Andrès, Panatellas. 

•• Panatellas, Don Andrès. 

Mastrilla, Güadalena, Panatellas, Don Andrès. 
**** Mastrilla, Panatellas, Güadalena, Don Andrès. 
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DON PEDRO. 

De l’Âlicante mainlenant ! il parait que le collègue aime 
mieux l’Alicanle... 

BERGINELLA, paraissant sur la porte du cabaret*. 

Monsieur veut? 

DON PEDRO. 

De l’Alicaote, la belle enfant I... 

BERGINELLA. 

Tout de suite, monsieur... (eiu rentre.) 

DON PEDRO. 

Ça ne va pas du tout là~dedans... (a Guadalena qui sort do 
chez don Andrès.)** Figurcz-vous, cousine, que ça ne va pas du 
tout... Ils boivent tout ce qu’on veut, mais, quant à consen- 
tir à ce que je leur demande... va le promener! 

U prend la taiUe de Guadalena, qui loi échappe on- riant et rentre dont 
le cabaret au moment oit Berginella en sort, tenant une bouteille d’Ali- 
cante. 

*** BERGINELLA. 

Alicante, monsieur! 

DON PEDRO. 

Venez, alors, venez vite. 

n entre dans la maison du fond arec Berginella. En mémo temps, don 
Andrèt et PanateUas paraissent l'un à droite et l'antre é gauche, assez 
gris tous les deux. 

* * DON ANDRES, sortant de ta maisosi. 

Eb bien I mon ami? 

PANATELLAS, sortant du cabaret. 

Eh bien ! Altesse? 

DON ANDRES, arec joie. 

Elle consent, mon ami, elle consenti... mais j’ai eu du 
mal !... 


* Berginella, Don Pedro. 

** Don Pedro, Guadalena. 

*** Berginella, Don Pedro. 
**** Panaicllas, Don Andréa. 
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PANATELLAS. 

Moi aussi, j’ai eu du mal !... je ne le regrette pas, puisque 
j’ai réussi... 

DON ANDRÈS. 

Votre homme est décidé?... 

PANATELLAS. 

Tout à fait décidé... Seulement, pour venir à bout Mes 
scrupules de ce drôle, il a fallu livrer une si belle bataille, 
que je le déclare incapable de faire dix pas... 

DON ANDRÈS. 

N’cst-ce que cela?... Le mariage aura lieu ici 

Il remonta à gauche. 
PANATELLAS. 

Ici? 

DON ANDRÈS*. 

Ici même, (a Barglnella qui sort de la maison du fond.^ AnnOnCC 
cela à vos amis et connaissances, mademoiselle la cabaretière, 
et dites-leur que, si ça les amuse de voir un mariage, un 
mariage pour de bon, ils n’ont qu’à venir ici tout à l’heure... 

BERGINELLA. 

Je vais le leur dire, monsieur le docteur I... 

Elle Ta au fond, fait dei lignes comme pour appeler, puis rentre au caba- 
ret. — Don Pedro sort de la maison du fond, un peu plus gris que pré- 
cédemment, très-gai. 

DON ANDRES**. 

Eh bien ! ces notaires?... 

Don Pedro se contente de sourire et d'incliner la tète, pour faire com- 
prendre qu'ils ont consenti enfin. — Tout en souriant, il s'approche de 
Panatellas et lui donne une tape sur le rentre. Don Andrès est rentré 
dans sa maison. 

PANATELLAS. 

Eh bien! monsieur? 

DON PEDRO. 

Pardonne-moi, Miguel, j’en mourais d’envie I 

* Berginella, Don Andrès, Panatellas. 

** Don Pedro, Don Andrès, Panatellas. 
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SCÈNE XV 

DON PEDRO, PANATELLAS poule db Péruviens 

ET d’IndIENS, arrÎTant de toua les cAtés, LES TROIS Cou- 
SINBâ, sortant de leur cabaret, puis LES DEUX NOTAIRES 
ensoîte DON ANDRÈS, et après LA PÉRIGHOLlî; en 
dernier PIQÜILLO. * 


FINALE. 

CHŒUR. 

Oh I là! hé !... holà I de là~bas. 

Venez vite... pressez le pas. 

On dit que, pour nous amuser, 

Deux personnes vont s’épouser, 

Et qu’à leur santé l’on boira, 

Sans avoir à payer pour ça. 

Oh! là! de là-bas, venez tous, 

Boire à la santé des époux ! 

Don Pedro Ta chercher les deux notaires, qai paraissent A la porte de la 
maison du fond, suivis de lenrs eleroa. 

GUADALENA. 

Voici les notaires!... paix là! 

Les deux notaires... les voilà! 

BERGINELLA. 

Accompagnés de leurs deux clercs. 

MASTRILLA, riant. 

Ah ! comme ils marchent de travers f 

• Deuxième notaire. Don Pedro, premier notaire, Panalellas, Guada- 
Jena, Hastrilla, Berginella. 

Mastrilla, Guadalena, Berginella, deuxième notaire, Don Pedro • 
premier notaire, Panalellaa. 
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LES TROIS COUSINES, riant. 

Ah ! comme ils marchent de travers 1 

LE CHOEUR, de même. 

Ah! comme ils marchent de travers! 

Les deux notairea sont entrés, donnant chacun le bras i don Pedro. — 
Pendant que l’on chante : Ah 1 comme Us marchent de trarers, ete., 
iis décrirent et font décrire i don Pedro une marche en xigxag. Les 
trois cousines passent à gauche. 

LES DEUX NOTAIRES, i don Pedro. 

Tenez-nous bien par le bras, 

. Et ne nous remuez pas! 

PREMIER NOTAIRE. 

Le xérès était fort vieux. 

DEUXIÈME NOTAIRE. 

Le malaga valait mieux. 

PREMIER NOTAIRE. 

Que dites-vous du madère? 

DEUXIÈME NOTAIRE. 

Ün rude vin, mon confrère. 

PREMIERNOTA IRE . 

L’alicante était fort sec. 

DEUXIÈME NOTAIRE. 

J’ai pris des biscuits avec. 

PREMIER NOTAI RE. 

Et le porto ! quel régal 1 

DEUXIÈME NOTAIRE. 

Oui, mais il me fait du mal. 

LES NOTAIRES , i don Pedro 

Tenez-nous bien par le bras, , 

Et ne nous remuez pas I 

DON PEDRO, les léchant. 

Allons, messieurs, quittez mes bras, 

El prenez les bras de vos clercs ! 

Lot clercs Tiennent prendre leurs patrons. 
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LES TROIS COUSINES^ pendant que les notaires, appuyés sur leurs 
cIercS| remontent la scène. 

Ah ! comme ils marchent de travers ! 

LE CHOEUR. 

Ah 1 comme ils marchent de travers I 

* DON ANDRES, sortant de sa maison, i don Pedro. 

Eh, bien I tout est-il prêt?... 

DON PEDRO. 

Il ne manque plus rien. 

DON ANDRES, allant prendre la Péricbole, qui sort de sa mnison, 
recouverte d'un long voile et ayant couronne et bouquet de fleurs d'o- 
ronger . 

Voici la fiancée I 

LE CHOEUR, 

Voici la fiancée ! 

Les trois cousines remontent un peu vers la droite. 

** DON ANDRES, 

Elle est un peu lancée. 

Mais ça lui va fort bien. 

La Péricbole parait, en effet, un peu lancée. 

LA PÉRICBOLE. 

I 

Ah! qucldinerje viens de faire 1 
Et quel vin extraordinaire! 

J’en ai tant bul... mais tant et tant, 

Que je crois bien que maintenant 
Je suis un peu grise... 

Mais chut ! 

Faut pas qu’on le dise 1 
GhutI 

* Masirilla, Ouadalena, Don Pedro, Don Andrès, Panatellas, notaires 
au fond. 

*• Don Pedro, Maslrilîa, Ouadalenu, Berginolla, Don Andrés, La Péii- 
chole, Panalellas, notaires au fond. 
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pendant la ritoornaUe, elle ohancelle an peu et pause « la droite de don 
Andrès; les trois eoasinei descendent A droite et Panatellas va rejoin- 
lire don Pedfo à gauche* ' 

* Il 

Si ma parole est un peu vague, 

Si tout en marchant je zigzague, 

El si mon œil est égrillard, 

Il ne faut s’en étonner, car... 

Je suis un peu grise, 

Mais chut! 

Faut pas qu’on le dise f 
Chull 

DON A NDR B 8 . 

C’est un ange, messieurs 1 

LA PËRIGHOLE à Don Andréa. 

Dites- moi, je vous prie. 

Ce qu’il faut que je fasse?., 

DON ANDBÈS. 

Enfant, je vous marie. 

LA PÉ RICHOLB, 

Moi, jamais de la vie ! 

DON ANDRÈS BT PANATELLAS. 

Vous vouliez tout à l’heure... 

LA PÉRI CHOLE. 

Oui» lorsque j’avais faim... 

J'ai dîné, maintenant, seigneur, c’est autre chose. 

DON ANDRÈS. 

A votre souverain 
Vous osez résister !... 

* Don Pedro. Panatellas, La Périchole, Don Andrès, Mastrills, Guada- 
lena, Berginella, notaires au fond. 
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Je l’ose !... 

Elle passe i droite. Les cousines remontent. 

* PANATBLLA8, bas A don Andréa. 

Nons la déciderons. 

DON AND RB s, A PanateUai. 

Exbibons le mari. 

Il Ta A la Pdrlcliole. 

*DON PEDRO, regardant A ganche. 

Le voici! lé Voici! 

Les trois cousines sont an deniième plan. 

Parait Piquillo sortant du cabaret, absolument gris. La PArieboie le recon- 
naît. Lui est hors d’état de reconnaître personne. 

CHŒUR, A dcini-Toix. 

Ah I les autres étaient bien griSj 
Mais il l’est tant, celui-là, gris, 

Qu’à lui tout seul il est plus gris 
Que tous les autres n’étaient gris! 

Panatellaa passe A la droite de Piquillo. 

** LA PÉRICHOLE, A part. 

C’est luil... c’esl Piquillo!... 

DON ANDRÉE. 

Vous dites, chère enfant? 

LA PÉRICHOLE. 

Ne soyez plus fâch'é... je consens maintenant. 

PIQUILLO. 

Messieurs, je vous salue et d’abord je dirai... 

Je ne sais pas pourquoi... mais je suis assez gai... 

Pour avoir bien bu, j’ai bien bu... 

Faut màinlenanl payer mon dû, 

* Doa Pedro, Panatellas, Don Andréa, La PéNbhole, Mastrilla, Guada- 
lena, Berginella, notaires au fond. 

*• Don Pedro, PanateUw, Mastrilla» Guadalena. Don Andréa, La Péri- 
cUule, nolairos au fond. 
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Faut se marier, et, ma foi. 

Ne sais à qui, ne sais à quoil 
Mais où diable est ma femme? 

LES TROIS COUSINES, montrant la Périchole. 

Elle est là-bas, au bout. 

PANATELLAS, A Piqnillo. 

Ne la voyez-vous pas? 

Don Andréa lait arancer la Périchole... Lee troii coniinea deaoendent A 
, droite. 

* PIQUILLO. 

Je ne vois rien dn tout. 

Panatellas pousse PiquUlo rers la Périchole. 

Êtes- VOUS là? 

LA PERICHOLE, ramenant son Toile sur ta tigara. 

J’y suis. 

PIQUILLO , A la Périchole. 

Pourrais-je vous prier 

D’écouter quelques mots dits en particulier? 

n amène la Périchole sur le devant de la scène. 
COUPLET 

Je dois vous prévenir, madame, 

En bon époux. 

Que j’aime fort une autre femme, 

Pas du tout... vous!.. 

N’ayant pour vous, soyez-en sûre. 

Rien dans le cœur. 

Je vous tromperai, je vous jure, 

Avec bonheur I 

LA PÉRICHOLE. 

Gomme vous ferez, je ferai... 

Si vous me trompez, je vous le rendrai. 
PIQUILLO. 

Me tromper, vous !.. 


* Don Pedro, Piquillo, Panatellas, Mastrilla, Guadalena, Berginella, 
Don Andréa, La Périchole; notaires au fond. 
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LA PÉRICHOLE. 

Vous verrez ça. 

ENSEMBLE. 

Allons-y ! Qui vivra verra I 

DON ANDRÈS. 

Mon Dieu !... que de cérémonie !.. 

Qu’on se hàle, et qu’on les marie ! 

CHOEUR. 

Qu’on se hâte, et qu'on les marie ! 

Les deux clercs piscent une table au milieu du thédtra. 
LA PÉRICHOLE, i Piquillo. 

Donnez-moi la main, cher seigneur I 

PIQUILLO, lui donnant la main. 

Je vous la donne, et de grand cœur. 

LA PERICHOLE. 

Vous me paraissez un peu gris. 

PIQUILLO. 

Ma belle, c’est que je le suis. 

LA PÉRIC 110 LE et PIQUILLO. 

Nous aurons tous deux, sur l’houncur, 

Un adorable intérieur. 

DON ANDRÈS, k part. 

Elle est à lui, de par la loi ; 

Par conséquent, elle est à moi i 

PANATBLLAS, à part 

Encourageons sa passion. 

Pour sauver ma position. 

DON PEDRO, à part. 

Ah I puisse cet événement 
Me valoir de l’avancement 1 
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LES NOTAIRES. 

Marions-les vite... Après ça, 

11 est probable qu’on boira. 

LES TROIS COUSINES. 

Mariez-Ies vile, après ça, 

Nous VOUS promettons qu’on boira. 

CHOEUR. 

Le beau mariage 
Que nous voyons là I 
Le joli ménage 
Que cela fera ! 

Que la vie est belle, 

^ Quand le vin est bon ! 

J’ai dans la cervelle 
Des airs de chanson 1 

Sur la ritoarnelle, les deux notaires se placent derrière ta table. Don Andrès 
y conduit Ia Périchole et Panatellas y pousse Pédrillo. Cela se fait avec 
quelque ditticnltë, tu l'état des époux. 

premier notaire, » PiquiRo*. 

Rdpondez-nou^.. vous, le mari. 

Vous prenez madame 
Pour femme?... 

PIQUILLO. 

Oui, oui, oui, oui 1... 

CHOEUR d'hommes. 

Oui, ouij oui, oui 1... 

DEUXIÈME NOTAIRE, à la Périclxda. 

Répondez-nous aussi, madame : 

Vous prenez monsieur pour mari? 

LA PÉRICHOLE. 

Oui, oui, oui, oui I 

* Don Pedro, Don Andrès, La Périchole, deaxldme notaire, premier 
notaire, Piquiiio, Panatellas, Mastrilla, GnadaieDa, BerfiDella. 
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CHOBDR DE FEMMES. 

Oui, oui, oui, oui ! 

On ^tte la table que les oleres entèrent. 

L>KS NOTAIRES, arec une grande gaieté. 

C’esl fini, mes petits amis, 

Au nom de la loi, vous êtes unis ! 

CHOEUR. 

Au nom de la loi, vous êtes unis I 

• ' Les notaires discendent à gauche. 

I . 

CHŒUR. 

Le beau mariage 
Que nous voyons là ! 

Le joli ménage 
Que cela fera ! 

Que la vie est belle. 

Quand le vin est bon I 
J’ai dans la cervelle 
Des airs de chanson ! 

LA RâRICfl'ÔLE , A Piquitlo. 

Donnes-moi la main, cher seigneur. 

: PIQUILLO. 

Je vous la donne de bon cœur I 

1 LA PÉRICHOLE. 

Vous me paraisses un peu gris. 

PIQUILLO. 

Ma belle, o’est que je le sais. 

CHOEUR. 

Gai ! gai 1 mariez-vous ! 

Vivent les deux époux ! 

DON ANDRÈS, Tenant au milieu arec Panatellas, bas*. 

Et maintenant, séparez-les, 

El qu’on les conduise au palais I 

• Les notaires, Don Pedro, Don Andréa, La Périchole, Piquillo» Pana- 
tellas, Mastrilla, Cuadalena, Berginella. 
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PANATELLAS, bai. 

Séparément? 

DON ANORÈS , bu. 

Cerlainement. 

Ils se séparent. — Don Andréa retonrne A la gauche de la Péricbole et 
Panctell.'is é la gauche de Piquillo. 

CHOEUR *. 

Il SC fait tard, la nuit est noire; 

Qu’on les reconduise chez eux I 
Allons, partez... tout porte à croire 
Que vous serez heureux tous deux ! 

Pendant ee chœur, les assistants se sont écartés et laisunt un ride au 
milieu du théâtre. Entrent alors de droite et de gauche deux riches 
palanquins portés chacun par quatre hommes. Don Andréa fait monter 
la Périchole sur celui de gauche, et PiquiUo est poussé par Panatellu 
sur celui de droite. — Alors les porteurs enlérent les palanquins sur 
leurs épaules. 

**PIQUILLO, reprenant â tue-téte le motif de la Jeune Indienne. 

Un an plus tard, gage de leur tendresse. 

Un jeune enfant dort sous un parasol. 

LA PÉRICHOLE. 

Et ses parents chantent avec ivresse : 

Il grandira, car il est Espagnol ! 

TOUS LES DEUX. 

11 grandira, car il est Espi^noll 

CHOEUR GÉNÉRAL. 

Il grandira, car il est Espagnol 1 

Les deux palanquins prennent des directions absolument contraires. 


* Les notaires. Don Pedro, La Périchole, Don Andréa, Panatellaa, 
Piquillo, Mastrilla, Guadalena, Berginella. 

** Les notaires. Don Pedro, Don Andréa, La Péricbole, Piquillo, Pana- 
tellas, Mastrilla, Guadalena, Berginella. 
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Doe salle d’été dans le palais du vice-roi. — Cette salle donne sur une 
terrasse d'où l’on aperçoit la ville de Lima. — Au Tond, une grande 
baie garnie de rideaux. — Portes à droite et à gauche, au 3* plan. — 
A gauche, au i«>' plan, un tréne élevé sur plusieurs marches. — De 
chaque cété du tréne, des tabourets. — A droite, sur le devant, une 
table sur laquelle on voit un timbre et un marteau. 


SCÈNE PREMIÈRE 

BRAMBILLA , NINETTA, LE MARQUIS DE T A- 
RAPOTE, MANUELITA, F RASQÜIN ELLA , 
Dames de la cour. 

Aa lever du rideau, Tarapote e«t évanoui sur un fauteuil au milieu du 
théétre ; les dames s’empressent autour de lui et essaient de le tirer de 
sa léthargie. 

CHOEUR. 

Cher seigneur, revenez à vous ; 

Ah I rouvrez, par pitié pour nous, 

Cet œil rempli d’intelligence ! 

Ça nous met sens dessus dessous 
De vous voir là sans connaissance I 
Cher seigneur, revenez à vous ! 

NINETTA, tirant un flacon de sa poche. 

Vite, des sels!... Tenez, comtesse. 

J’en ai sur moi tort à propos. 

Elle fait respirer la fUooa à Tarapote. 
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F. R ASQUINELLA) A une aatre dame. 

Avrz-voas une clef, duchesse, 

Pour la lui fourrer dans le dos? 

BBAMBILLA . 

Voyez : il rouvre la pruaeUoi 
Il en rouvrira bientôt deux. 

MANUELITA, regardant Tarapote. 

Cette grimace n’est pas belle. 

Mais elle prouve qu’il va mieux. 

TOUTES. 

Il va m'eux ! (Ter.) 

Cher seigneur, revenez à vous I etc. 

Pendant le cheeur, Tarapote revient tout A fait A lui. 
TARAPOTE . 

Une saltimbanque, mesdames, une saltimbanque ! 

NINBTTA. 

Expliquez-vous, Tarapote. 

TARAPOTE, «e levant. 

Cette nuit, celles d’entre vous qui ont le SfKnmeil léger 
n’ont-elles pas été réveillées par un refrain éü^nge? 

Une dei dames va porter le fauteuil prAa de la table. 
BRAMBILEA. 

On chantait, n’est-ce pas ? ^ 

FRASQDINELLA. 

Qu’est-ce donc que l’on chantait ? 

' TARAPOTE, chantant. 

• Il grandira.... 

t 

T O U T E S , do mémo. 

U grandira... 

TARAPOTE) de même 

Il grandira, car il est Espagnol ! ’ 

Et, en entendant cette poésie, entre deux et trois heures 
du matin, vous ne vous êtes rien dit? 

1 RASQUINELLA. 

J’ai cm, moi, que c’était un rêvei, 
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NINETTA. 

Moi, je pensais à autre chose. 

UANUELITA. 

J’ai supposé que c’était quelqu’eoiployé du château, qui 
rentrait après s’ôtre grisé en ville. 

TARAPOTP . 

C’était la nouvelle favorite! 

MANUELIT A. 

La nouvelle favorite ! 

TARAPOTB, ironiqaement 

Oui, c’était la baronne dcTabago, marquise du Mançauarès, 
qui faisait son installalion en compagnie du baron de Tabago, 
marquis du Mançanarès, sou illustre mari I 

BRAMBILLA. 

Elle est mariée? 

TARAPOTE, montrant la droite. 

A preuve qu'il est là, ce mari. 

T OUÏES. 

Là? 

TARAPOTE . 

Oui, il est là... encore endormi sans doute... car il était 
dans un état, lorsqu’il est arrivé ici... 

FRASQUINELLA. 

Ah I il est là... et la marquise?.. 

TARAPOTE. 

Elle n’est pas là, bien entendu. — (Désignant le fond à gauche.) 
Elle est là-bas, tout là-bas, dans le petit appartement. 

uandelita. 

Déjà? 

FRASQUIMELLA. 

Une chanteuse des rues installée au palais I 

EUe remonte et va A Niuetta. 

* BRAUBILLA. 

C’est indigne I 

* Brambilla, Ninetto, Frasquiaells, Tavai vte, Mauuelita. 
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MAN U K LIT A. 

Le vicc-roi ne pourruil-il mieux placer ses a.âeclioas?... 
N'a-l-il pas autour de lui ?... 

TARAPOTE. 

Bien, ma nièce I 

MANUELITA. 

Mais, mon oncle... 

TARAPOTE. 

Très-bien! 

MANUELITA . 

Vous ne comprenez pas? 

TARAPOTE. 

Je comprends, que tu es indignée., que vous êtes toutes 
indignées... et que je le suis, moi, plus que vous toutes en- 
semble... Mais patience... Si, comme je l’espère, la cour est 
avec nous, cette plaisanterie ne durera pas longtemps... La 
favorite s’en ira comme elle est venue... et si cela fait trop de 
peine à notre gracieux mal ire... 

MANU E LIT A. 

On tâchera de le consoler. 

TARAPOTE, 

Bien, ma nièce! 

MANUELITA, 

Mais, mon oncle... 

TARAPOTE. 

Très-bien ! ma nièce, très-bien ! 

MANUELITA. 

Je TOUS assure, mon oncle, que vous ne me comprenez pas. 

TARAPOTE . 

Je comprends que ton cœur est bon, et cela me réjouit, 
parce que je suis ton oncle. — Allons, embrasse-le, ton bon 
gros brave homme d’oncle ! (u embraue HanaeÜta, puia, regardant 
A droite.) Ah I... c’esl le mari ! 

Tarapote et lei dames sa retirent vers le fond è gauche, en regardant 
Piquillo. qni entre par la droite. 
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SCÈNE II 


Lbs Miîimes, PIQUILLO, mogDiliqa«menl bobiilé. 

PI QO I LLO, rodant les dames. 

Des dames 1... Soyons poli. — (saluant.) Mesdames, je vous 

salue. (Les dames se retournent avec dddain. Piquillo descend sur le 
devant et te dit à lui-même :j Ah çà I OÙ suis-jo ici?... QUO 
m’esl-il arrivé ? — On ne m’ôlera pas de la tète que depuis 
hier il s'est passé dans ma vie des choses extraordinaires. — 
Quelles choses, par exemple?.. Voilà ce qu’il me serait im- 
possible pour le moment... (Saluant de nouveau les dames, qui sont 
-revenues sur le devant.) Mesdames, je VOUS salue de reclief. 

BRAMBILLA, bas à Ninetta *. 

Il ose nous saluer ! 

FRASQUINELLA, bas à Manuelita. 

Faisons-lui sentir notre mépris... voulez-vous? 

MANUELITA, bas. 

Je ne demande pas mieux. (Haut à Piquiiio.) Madame va bien? 

PIQUILLO. 

Madame ? 

FRASQUIN E LLA. 

Eh ! oui, la baronne de Tabago, marquise du Mariçanarès 1 

TARAPOTE. 

Votre femme, enfin ! 

PIQUILLO, à part.** 

Je ne l’avais pas vu, celui-là. (Haut et sainani.) Monsieur, je 
vous souhaite le bonjour. 

TARAPOTE. 

Oui, votre femme. 

PIQt ILLO. 

Ma femme!... (a lui-même.) Ah ! c’est vrai... voilà ce dont 
je ne pouvais pas arriver à me souvenir... Je suis marié ! 

* Tarapote, Brambilla, Ninetta, Frasquinella, Manuelita, Piquillo. 

*• Tarapote, Brambilla, Ninetta, Piquillo, Frasquinella, Manuelita. 
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NINETTA. 

COUPLETS. 

I 

On vante partout son sourire, 

Son pied, sa taille et son maintien ; 

Est -ce à tort? — VeuiPez nous le dire 
Peul-titre n’en savez-vous rien ? 

PHASQUINELLA. 

Ou la dit d’humeur douce et tendre, 

Et rêveuse, quand vient le soir. 

Est-ce vrai ? — Mais, pour nous l’apprendre. 

Il faudrait d’abord le savoir. 

PIQUILLO, Sport. 

Que de cancans I que de sornettes I 
Âbl les petites malhonnêtes 1 

ENSBKBLB. 

Eh I bonjour, monsieur le mari 1 
Qu’avez-vous fait de votre femme? 

Si vous la voyez aujourd’hui, 

Bien des compliments à madame I 

Peodant cet ensemble, Brambillo et Monuelita ont passé près de Piquillo. 
* BRAUBILLA. (Porté.) 

Ça n’est pas tout. 

U 

On dit euror hic i autre chose; 

Hais demander même tout bas. 

Si c'est exaa, monsieur, je n’ose... 

D’ailleurs, vous ne le savez pas. 

MANt'ELITA. 

Tout ça, le diable vous emporte. 

Monsieur, si vous en savez rien ! 

* Tarapote, >iaetla, BrambilU, KiquiUo, Manuclil.i, 1 rar>quinalla. 
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Mais ce que l’hymen vous rapporte, 

Pour cela, voue le savez bien. 

PIQUILLO, A part. 

Que de cancans! que de sornettes ! 

Ah I les petites malhonnêtes ! 

Ensemble. 

Eh! bonjour, monsieur le mari! 

Qu’avez- vous fait de votre femme? 

Si vous la voyez aujourd’hui. 

Bien des compliments à madame I 

Lcf dames sortent, moitié par la droite, moitié par la gauche, en faisant 
A Piqnillo de grandes rérérences ironiques. 

TAR APOTE, qui a remonté A droite. 

Bien des compliments à madame I 

n sort parla droite. 


SCÈNE III 

PIQUILLO, seul. 

Comment z’à madame 1... c’est de l’ironie !... Si peu 
d’éducation que j’aie reçu, je m’aperçois très-bien que c’est de 
l’ironie... mais ça ne fait rien, j’aurais tort de me ficher.... 
C’est en écoutant comme ça les personnes, et en les écoutant 
sans me ftcher, que j’arriverai peu à peu à me rappeler les 
choses et à me rendre compte de ma situation... Si je les 
arrêtais, les personnes, et ai je leur demandais : Qu’est-ce 
que je fais ici?... Si je leur demandais ça tout bêtement, 
j’aurais l’air d’une bête... tandis qu’en ne demandant rien et 
en écoutant... Voyons un peu, voyons... Je sais déjà que j’ai 
épousé une femme... c’est très- bien... Quelle est cette 
femme !... je n’en sais rien... mais, d’ici à peu de temps sans 
doute, je rencontrerai des gens qui me le diront. 

Mouqae A l’orohertre, — Lai rideaut l’ourrant. — Det eoartiMna an- 
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Irent inreeuirement par le fond de gauche et de droite, et Tiennent 
entourer Piquillo aani rien dire et en se le montrant du doigt. 


SCÈNE IV 

PIQÜILLO, LES Courtisans. 

PIQUILLO, A tui'mème. 

Ah I &h I dos mO'SlCUrS msintCnSUt I ^Pendant (pie les courtisans 
se placent un A un en demi-cercle autour de lui.) Qu’csl-Ce qu’i'sVOlU 

me faire? S’ils n’étaient que quatre, je croirais qu’ils veulent 
jouer aux.. . mais ils sont plus de quatre. (En voyant entrer d’autres.) 
Encore!.. Ils forment le rond... C’est qu’ils désirent que je 
leur chante quelque chose... c’est mon métier... je vais leur 
chanter quelque chose... hum !... hum !... 

Au moment oh il va ouvrir la bouche pour chanter, tes courtisans entonnent 
sans accompagnement d'orchestre. 

LES COURTISANS 

Quel marché de bassesse ! 

C’est trop fort, sur ma foi, 

D’épouser la maltresse, 

La maîtresse du roi! 

PIQUILI. O, A lui-niAme. 

Quand je le disais, que je ne tarderais pas à savoir!.. Je 
le sais maintenant... je sais que j’ai épousé la maîtresse... la 
mafirerse du roil... Ah ! mais il faut que je leur explique... 
(Haut.)Messieurs... 

LES COURTISANS. 

Faut pas tant de finesse 
Pour deviner pourquoi 
Epouser la maltresse, 

La maîtresse du roi ? 

PIQUILLO. 

Messieurs... messieurs... je vous en prie... 
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LES COURTISA NS. 

.Quelle indélicatesse I 
Eüc échappe à la loi I 
Epouser la maîtresse, 

La maîtresse du roi ! 

PIQUILLO, hors dr lui. 

Ah mais ! ils m’ennuient à la fin! 

Knlr<>nt par le fond A gauche Panatellas et don Pedro, Ils écartent les 
courtisans, qui A chaque quatrain s'étaient rapprochés de Piquillo, 


SCÈNE V 

DON PEDRO, PIQUILLO, PANATELLAS, les 
Courtisans. 

PANATELLAS, aux courtisans. 

Eh bien, messieurs, qu’est-ce que cela veut dire ? 

Les courtisans reculent. 

DON PEDRO. 

Voulez-vous bien laisser ce pauvre garçon tranquille ? 

PANATELLAS. 

Vous serez donc toujours les mêmes, et dès qu’il arrivera 
un nouveau... 

UN C O U RT I S A N, le premier A droite. 

Mais, Excellence... 

PANATELLAS. 

Pas un mot, monsieur!... Et d’abord, qu’est-ce que vous 
faites ici ? 

LE COURTISAN. 

Nous venons pour la présentation... pour la fameuse pré- 
sentation. 

PANATELLAS. 

Il n’est pas l’heure encore... Allons, circulez, messieurt, 
circulez ! 

DON PEDRO. 

Circulez, messieurs, circulez 1 

4 . 
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PIQUILLO, lai imhant. 

Circulez, messieurs, circulez. 

PANATELLA8. 

Circulez, messieurs, circulfez !... On ferme I 

Les courtisans s’éloignent par le fond à gauche et A droite. — Les rideaux 

se ferment. 

* V 

PIQUILLO, Â lui'inéme 

Je suis dans un musde... Voyez comme tout se découvre, 
comme on arrive à tout savoir !... Je sais maintenant que je 
suis marié, que je suis dans un musée... et c’est probable- 
ment pour ça qu’on m’a si bien habillé I (Panatellaset don Pedro 
desc ndent et viennent se placer, Panatellas A gauche et don Pedro A droite 
dePiquillo. — A Panatellas ;) Ah! ah ! VOUS VOilà, monsieur... 

PANATELLAS. 

Me voilà. 

PIQUILLO. 

Je vous ai très-bien reconnu, malgré votre bel habit tout 
neuf. (Montrant don Pedro.) Et moiisleur?... Il est avec vous?... 
un ami peut-être ? 

PANATELLAS. 

Don Pedro de Hinoyosa, gouverneur dé la ville; 

PIQUILLO, saluant. 

Monsieur don Perdreau de Hogiionsa... bien fiatlé, mon- 
sieur... 

PANATELLAS. 

El nous arrivons pour vous défendre, comme vous voyez. 

PIQUILLO. 

C’est bien le moins, monsieur, c’est bien le moins... car 
enfin, c’est vous qui hier avez profilé de ma position misé- 
rable pour me forcer à accepter... 

PANATELLAS. 

Des reproches 1 

DON PEDHO. 

Il n’ oserait pas. 

PIQUILLO. 

Je n’oserais pas ?... 
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DON PEDRO. 

Non. 

DlQDILIiO. 

Ah ! je n’os... eh bien, non, là... Voyons, je ne vous ferai 
pas de reproches. J’allais me pendre, vous m’avez offert de 
me marier. Vous m’avez dit qii’après le mariage je recevrais 
une bonne somme et que je pourrais planter là ma femme 
et m’en aller au diable... Cette proposition m’a séduit, parce 
que j’ai pensé qü’avec la grosse somme je parviendrais bien 
à retrouver certaine femme que j’aimais, qui m’a abandonné, 
et que j’aime cent fois davantage depuis qu’elle m’a... 

DON PEDRO, d'uQ ton tentimentaL 

Je vous comprends. 

PIQTJILLO. 

N’est -ce pas ? 

PAN ATB LLAS. 

A votre place, je serais comme vous. 

PIQUILLO. 

Franchement, entre nous, n’est-ce pas que c’est bon, les^ 
femmes? 

panatelLasetdon pedro. 

Ahl... 

PIQUILLO. 

El qu’il n’y a que ça encore? 

PANATELLASETDON PEDRO. 

II n’y a que ça 1 

, PIQUILLO. 

COUPLETS. 

I 

Et là, maintenant que nous sommes 
Seuls et tranquilles tous les trois, 

Pourquoi, ttiâssieurs les gentilshommes. 
Dirions-nous pas à pleine voix : 

Les femmes', il n’y a que ça, 

Tant que le monde durera, 

Tant que la terre tournera I 




Digitized by Google 



68 


LA' PÉRICHOLE 


ENSBM BLE. 

Les femmes, il n’y a que ça ! 

Tuul que la terre tournera, 

Il n’y aura que ça ! 

PIQUILLO. 

II 

Voyez, messieurs, comme Us sont tristes, 

Les gens qui rêvent le pouvoir ! 

Nous sommes gais, nous, les artistes, 

Et c’est ce qui nous fait avoir 
Des femmes I... Il n’y a que ça, 

Tant que le monde durera, 

Tant que la terre tournera I 

ENSEMBLE. 

Les femmes, il n’y a que ça I 
Tant que la terre tournera, 

11 n’y aura que ça ! 

PIQUILLO. 

III 

Voulez-vous faire une expérience ? 

Prenons tous les gens qui pass’ront. 

Et d’mandons-lcur à quoi ils pensent; 

Je pari’ qu’ils nous répondront : 

Aux femmes !.. Il n’y a que ça. 

Tant que le monde durera. 

Tant que la terre tournera! 

ENSEMBLE. 

Les femmes, il n’y a que ça I 
Tant que la terre tournera. 

Il n’y aura que ça ! 

PIQUILLO. 

Eh bien! alors, j’ai fait ce que vous vouliez... j’ai épousé... 
(Arec auie'rtame. )J’ai épousé la... ces messieurs que vous avez fait 
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circuler me l'ont chanté trois fois tout à l’heure. Comme j’ai 
un fonds d’honnôteté, je ne me soucie pas qu’ils me le chan- . 
tenl une quatrième fois. — Donc bonjour! 

Il fait un mourement pour s'en aller. 

PANATELLAS, le retenant. 

Doucement... 

PIQUILLO. 

Quoi encore ? 

PANATELLAS. 

Une formalité... une petite formalité de rien du tout. — 
Ci'tte femme, que vous avez épousée, il faut que vous la 
présenlioz. 

PIQUILLO. 

Que je la présentel.. et à qui ? 

. DON PEDRO. 

Mais à la cour... au vice*roi. 

PIQUILLO. 

Commentl moi, le mari, il faut que je présente maîemme... 

DON PEDRO. 

Vous êtes surpris? 

PIQUILLO. 

Un peu... mais j’ai tort. — Chaque paysa ses uswiges... Et 
comme cela, au moins, je ne partirai pas d’ici sans l’avoir 
vue, ma femme I 

DON PEDRO. 

Ah ! elle est jolie. 

PIQUILLO. 

Vraiment? 

PANATELLAS. 

Elle est très-jolie. Vous verrez ça tout à l’heure. Quand 
elle entrera, vous la prendrez par la main et vous la présen- 
terez à Son Altesse, en disant : Altesse, je vous présente la 
marquise. — Son Altesse vous répondra probablement : Bien 
obli(^. 

PIQUILLO. 

Et ce sera tout? 
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PANATELLAB. 

Ce sera tout. — Vous serez libre. 

PIQUILLO. 

Et je pourrai courir après la femme que j’aime? 

nON PEDRO. 

Tant qu’il vous plaira. 

PIQDILLO. 

Dépéchons-nous alors... Est-ce bientôt cette présentation? 

Hitoarnelle dn morcean snirant. — L«a rideaax s'ouvrent. 
PANATELLAB. 

C’est tout de suite... Voici Son Alteise, et tout à l’heure 
votre femme. 

U remonte avec don Pedro, et tous sortent par le fond è gauche, pour 
rentrer avec le vice-roi. 

PIQÜILLO, riant. 

Ma femme!... (a lui-mème.) Ça me fait tout de même quel- 
que chose de la voir... pas grand’chose... mais quelque 
chose I 

Entrent par le tond, de droite et de gauche, les dames de la cour et les 
courtisans, qui se rangent de chaque cdté de la seène. — Dn huissier 
les soit et reste au tond. 


. SCÈNE VI 

Les Mêmes, les Dames de la Codr, les Courti- 
sans, UN Hnissi ER , puis DON ANDRÈS DE 
RIBEIRA, MANÜELITA, BRAMBILLA, NI- 
NKTTA et F R ASQ UI N ELLA, Gardes, ensuite LA 
PÉRICHOLE, TARAPOTE. 

CHOEÜS. 

Nous allons donc voir un mari 
Présenter sa femme à la cour I 
Cette fête revient ici 
Un peu plus souvent qu’à son tour. 

Entre par le tond à gauche don Andréa, é qui font eortége Hanuelita, 
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Brembilla, Ninetta et Fraïquinella. — De* ganici siÛTeat et te rangent 
nu fond, en dehon de la «allé» — Panatella* et don Pedro précèdent le 
Tîce-roi. 

*DON ANDHBS, à Piqnillo. 

Comle, bonjour. 

PIQDILLO. 

Bonjour, Altesse. 

DON ANDRÈS. 

Donc, vous allez, monsieur, présenter la comtesse? 

LE CHOEUR, goguenard. 

Âhl la comtesse! 

DON ANDRÈ8. 

Oui, la comtesse. 

LE CHOEUR. 

Ahl ah I ah I ah ! ah ! ahi 
Elle est bien bonne, celle-là! 

DON ANDRES, tristement à Panatella* et A don Pedro. 

Mes amis, le respect s’en va. 

DON PEDRO ET PANATELLAS, le* bras au ciel. 

Que pouvons-nous faire à cola? 

Don Pedro et Panatella* remontent et sortent par le fond A gauche. 

LE CHOEUR. 

Ah ! ah ! ali ! ah I ah ! ah 1 
Elle est bien bonne, celle-là I 

DON ANDRES, offensé, û luî*méniee 
(Parlé.) Comment! elle est bien bonne !.. (ii tb s’asseoir sur le 
trône. — Manuelita, Brambilla, Ninetta et Fr asqninclla le suivent et s’as- 
seyent de chaque côté du trône sur des tabourets.) Faites entrer. 
l’huissier, annonçant du fond. 

Madame la baronne deTabago, marquise du Mançanarès. 

Entre par le fond A gauche la Périchole, somptueusement vêtue et cou- 
verte de diamant*. — Elle donne la main gaucho A Tarapotc et la droite 
à un courti*an; deux autres courtisans la suivent. — Panatellas et don 
Pedro, qui ont remonté la scène, la précédent et rintroduisant. , 

* Duii Pedru, Ninetta, Uou Audrès, Hunuolitu, Panatella*, Piqtiillo 
biauibilld et Erasquinelld devant le vice-roi. 
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CHülCURr pendant l'entrée de la Péricbole* 

Nous allons donc voir un mari 
Présenler sa femme à la cour! 

Celle fêle revient ici 
Un peu plus souvent qu’à son tour. 

PANATELLAS, A Piquillo. 

De tout ce que j’ai dit vous souvenez-vous bien? 

PIQUILLO. 

Je m’en souvien. 

PA NATE LLAS. 

Allez donc, et n’oubliez rien. 

PIQUILLO. 

Vous allez voir. 

Il l’approche de la Péricbole. 

Venez, madame. 

Paottellai et don Pedro ront l’aiicoir sur dei taboureli, au bas des marches 
du trdne, don Pedro à gauche, Paoalellas A droite. — Tarapote descend ^ 
i droite. 

LA PÉRICHOLE, A Piquillo**. 

Je viens, monsieur. 

PIQUILLO, frappé, A part. 

Dieu! celle voix! 

La reconnaissant et à mi-voix. 

La Pci * choie I 

LA PÉRICHOLE, bas. 

Eh ! oui I 

PIQUILLO, bas. 

- Comment! c’e.sl loi, ma femme? 

LA PÉRICHOLE, bas. 

Eh ! oui, c'esl moi I 


* Frazquinella, Mnetta, Manuelita, Don Andréa, Brambilla , Don 
Pédro, La Péricbole, Tarapote, Panatellas, Piquillo. 

** Frasquinolla, N'inetta, Manuelita, Don Pedro, Don AndrCa, Pana- 
tellas, La Péricbole, Piquillo, Tarapote. 
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PIQUILLO, élerant la Toiz. 

Qu’cst-ce que j’entrevois? 

LA PÉRICHOLE , bag. 

Tai.i-toi, tu sauras tout ! 

PIQUILLO. 

Ah ! j’en sais bien assez! 

Car je sais, 

Coquine, que c’est vous la maîtresse du roi, 

El qu’aiors je suis, moi... 

LA PÉRICHOLE, bas à PiquiUo qui Ta prise par le bras. 

Tais-toi ! l:iis-toi ! tais-toi ! tais-loi I 

LE CHOEUR. 

Ah I ah ! ah ! ah ! ah ! ah I 
Elle est bien bonne, celle-là! 

DON AN ORES, qui csl descendu du trône, à Ponatellas et i don 
Pédro, qui se sont levés. 

Vous attendiez-vous à cela ? 

PANATELLAS. 

Faut voir ce que ça deviendra. 

LE CHCEUR. 

Ah ! ah ! ah I ah ! ah ! ah I 
Elle est bien bonne, celle-là I 

LA PÉRICHOLE, bas à don Andréa. 

, C’est un malentendu... mais je vais le calmer; 

Ne craignez rien, je saurai l'apaiser. 

Don Andréa tb se rasseoir sur le trône. — Don Pedro et PanateUas as 
rasseyent aussi. — A Piqnillo *. 

Écoute un peu (bis). 

Et ne bouge pas, de par Dieu I 

I 

» 

Que veulent dire ces colères, 

El ces gestes de mauvais ton ? 

• Lqs dames. Don Podro, Don Andrôs, PanateUas, la Périohole, PiquiUo, 
larapote. 
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Soal-ce là, monsieur, les manières 
Qu’on doit avoir ^ans un salon? (àts.) 

Troubler ainsi l’éclat des fêtes, 

Dont je prends ma part pour ton bien I 
Nigaud, nigaud, lu ne comprends donc rieu? 

Mon Dieu ! que les ITommes sont bétes I 

PiquUlo fait viTement qaalqnea pai pour aller au trône ; la Périohole le 
rattrape par le braa et le ramèoe au milieu *. 

Il 

Gomment ! tu vois que j’ai la chance, 

Et tu veux tout brouiller ici ! 

Manquerais-tu de confiance ? 

G’est un défaut chez un mari {bis). 

Laisse-les donc finir ces fêtes. 

Et puis après tu verras bien... 

Nigaud, nigaud, tu ne comprends donc rien ? 

Mon Dieu I que les hommes sont bêtes I 

PIQUILLO. 

C’est vrai, j’ai tort de m’emporter ; 

Venez, je vais vous présenter I 

KouTement général d'attention. — Piquiilo prend la Péricbole par la main 
et t’adreaie i don Andréa. 

Écoute, ô roi, je le présente, 

A la face de tous ces gens, 

La femme la plus séduisante... 

Et la plus fausse en même temps I 
Prends garde à la càlinerie 
De sa voix et de son regard !... 

En elle tout est menterie... 

Je m’en aperçois... mais trop tard ! 

• Écoute, ô roi, je te présente, 

A la face de tous ces gens, 

La femme la plus séduisante, 

El la plus fausse eu même temps ! 

* Les dames. Don Pedro, Don Andrès, Panatollas, La P^icbole, 
Piquiilo, Tarapole. 
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Elle te dira qu’elle t’aime, 

Pauvre vieux, et tu la croiras. 

Gomme je la croyais moi>méme I... 

Voyez, qui ne la croirait pas? 

Puisque tu la veux pour maîtresse. 

Garde-la... mais veille dessus! 

Garde-la bien, je le la laisse (bts), 

Et m’en vais, car je n en veux plus ! 

Aai mot! : PüUVre vieUX, don Andrès, don Pedro et PaneteUu 
■e sont loTée. — A U lin du morceau, Piciuillo jette la Périchole aux 
pied* de don Andrée, qui est descendu de son trdne et la relére- — . 
Les dames aussi se sont leTées*. 

DON ANDBÈS, furieux et désignant Piquillo. 

Sautez dessus 1 

Sautez dessus I ' 

Don Pedro et PanateUas Tont se placer derrière PiquiUu, don Pedro à so 
droite, PanateUas à sa gauche. 

LES CODBTISANS, menaçant Piquillo**. 

Sautons dessus I 
Sautons dessus ! 

LA PÉRICBOLE, exaspérée, allant è Piquillo, tenu par don Pedro et 

PanateUas ***. 

Âb I ma foi, oui, sautez dessus! 

Gens de la fêle, 

Sautez dessus ! 

Car moi non plus, je n’en veux plus! 

11 est trop bête... 

Sautez dessus 1 

EUe repasse à gauche. 


• Les dames. Don Pedro, Don Andrès, PanateUas, Piquillo, La-Péri 
choie, Tarapote. 

•• Les dames, la Périchole, Don Andrès, Don Pedro, Piquillo, Pana 
teUas, Tarapote, 

*** Les dames, Don Andrès, La Périchole, Don Pedr^, PiquiUo, Pana- 
tallas, Tarapote. 
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LE CHCeUR. 

Sautons dessus ! 

Sautons dessus I 

Peodant co chœur, Piquillo pane i droite et fait le tour du théâtre, derrière 
lea eourliaani ; PanateUaa, don Pedro et Tarapote le poiirauiTent. 

PANATELLAS et DON PEDRO, aautant sur Pi<|uillo* ** . 

Nous le tenons I 

* PIQUILLO. 

Ah I les brigands I 

TARAPOTE, PANATELLAS et DON PEDRO. 

Nous le tenons I 

PIQUILLO. 

Les mécréants ! 

tarapote, PANATELLAS et DON PEDRO, è don Andréa, qui 
eit debout sur les marches du trône. 

Et maintenant, pour vous plaire, 

Qu’en faut-il faire? 

Grand roi, qu’en faut-il faire? 

DON ANDRÈS 

Conduiscz-Ie, bons courtisans. 

Et que cet exemple serve. 

Dans le cachot qu’on réserve 
Aux maris ré- 
Aux maris cal- 
Aux maris ci- 
Aux maris trants, 

Aux maris récalcitrants I 

ENSEMBLE. 

LE CHOEUR. 

Conduisons-le, bons courtisans, etc. 


• Les dames, Tarapote, La Péricholc, Don Andrès, Don Pedro 
Piquillo, Panatellas. 

** Les dames, La Péricholo , Don Andrès, Tarapote , Don Pedro 
Piquillo, Panatellas. 
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PIQUILLO. 

Cooduisez-moi donc, courtisans, etc. 

Kinetta, Manuelita, Frasqainclla, Brambilla et Tnrnpotc • sont deteendas i 

l'oTant-scbne. 


PIQUILLO à la Périchole, qui s’est approchée de loi *. 

Dans son palais ton roi t’appelle, 

Pour te couvrir de honte et d’ort 
Son amour te rendra plus belle. 

Plus belle et plus infâme encor! 

HEPRISE EN CHŒUR. 


Conduisez-le, ) . 

_ . , . , > bons courtisans, 

Gonduisons-Ie, ) 

El que cet exemple serve, 

Dans le cachot qu’on réserve 

Aux maris ré- 

Aux maris cal- 


Aux maris ci- 
Aux maris irants, 
Aux maris récalcitrants! 


PaMtellas, don Pedro et Tarapote entraînent Piqnfllo par le fond d ganehe. 

I,es courtisans et les dames sortent par lu gauche et par la droite. 

1.M ndeanz dn tond se ferment. 


SCÈNE VII 

ON ANDRÈS, LA PÉRICHOLE. 

LA PÉRICHOLE. 

Le misérable!... Diies avec moi que c’est un misérable! 

DON ANDRÈS. 

Oui, mon amour, c’est un coquin I — 11 paraît que vous 
vous connaissiez... il paraît même que vous vous adoriez. 

■ Tsirapote, Ninetta, Manuelita, FrasquinoHa, Brambilla, Don Andréa. 
La Périchole, Don Pedro, PlquUlo, Panatellas. 
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LA PÉRICHOLE. 


Vous avez entendu ce qu’il a osé me dire en face?... 


DON ANDRÈS. 


J’ai entendu. 

LA PéRICHOLB. 

Qu’en moi tout était fausseté, menleriel... 


DON ANDRèS. 

Et que vous me tromperiez! 


LA PBRICHOLB. 

II a dit cela? 


DON ANDRÈS. 

E l’a dit! — Et il m’a appelé pauvre vieux! 

LAPÉRIGBOLB. 

Mais VOUS le punirez? 


DON ANDRÈS. 

Je crois bien que je le punirai! — £)n doit être en train 
maintenant de le plonger dans le cachot des maris ré... 


Des maris cal... 
- Des maris ci... 


LA PÉ RICHOLE. 
DON ANDRÈS. 


LA PÉRICHOLE. 

Des maris trants! — Un cachot... la belle affaire! 


DON ANDRÈS. 

Vous voudriez mieux? 

LAPÉRICHOLB. 

Oui, mieux... beaucoup mieux. 

DON ANDRÈS. 

Que ne le disiez-vous tout de suite?— N’ayez pas peur, vous 
serez vengée de la bonne façon!... (n t» à u table.) * Je vais 
sonner pour appeler Panatellas... et lui recomma^er mon- 
sieur votre mari. 


* La Périchole, Don Andréa. 
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LA PéRICHOLE. 

Bien, mais qu’est-ce que vous allez lui faire? 

DON ANDRÈS. 

N’ayez pas peur, vous dis-je, vous serez vengée et vous 
n’aurez pas perdu pour attendre. 

Il sonne deoz fois. — Entre Psnatellas par le fondU gauche, un trousseau 
de clefs i la main. 


SCÈNE vm 


LES MÊMES, PANATELLAS. 


Altesse? 


PANATELLAS. 
DON ANDRÈS. 


Le prisonnier? 

^PANATELLAS. 

Dans le cachot numéro dix-sept. 

DON ANDRÈS. 

Avez-vous trois hommes dont vous soyez sûr?... 

PANATELLAS. 


Trois hommes?... 

DON ANDRÈS. 

Oui, monsieur. 

PANATELLAS. 

Danne, vous savez... quand il s’agit de faire une bêtise, on 
en trouve toujours plus qu’il n'en faut. 

DON ANDRÈS. 

Bien alors... Vous prendrez ces trois hommes et vous vous 
rendrez avec eux dans le cachot du prisonnier ; une fois là... 

LA PÉRICHOLE, i Panatellat. 

Une fois là, vous verrez s’il ne manque de rien. 

DON ANDRÈS. 

Comment?... 


* La Péricbole, Panatellas, Don Andréa. 
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LA PÉRICHOLE. 

S’il a faim, vous lui ferez donner un excellent repas. Vos 
trois hommes le serviront. 

PANATELLAS . 

Mais... 

LA PÉRICHOLE. 

Faites ce que j’ai dit... Si, par hasard, il ne se sentait pas 
en appétit, éiles-lui de se remettre, de ne pas avoir pour, et 
qu’il ne restera pas longtemps en prison. 

DON ANDRÈS, à la Périchole. 

Ce n’était pas cela qui était convenu. 

LA PÉRICHOLE, A Panatellat. 

Faites ce que j’ai dit, monsieur ; allez voir le prisonnier, 
et, tout ce qu’il vous demandera, ayez soin de le lui accor- 
der. (Panatellat va pour sortir. — Cooraot après lui et le ramenant.) 
Ah ! pourtant... (Don Andréa s'approchant avec curiosité.) Hcin?... 
Elle lui tait signe de s'éloigner. Panatellas lui fait le même signe. 

DON ANDRES, A part, en se reculant. 

Alors, je ne suis plus rien ici ! 

LA PÉRICHOLE, A PanateUas. 

S’il vous demandait?... 

PANATELLAS. 

S’il me demandait?... 

LA PÉRICHOLE. 

S’il VOUS disait qu’il a par la ville quelque arrière-cousine... 
OU quelque nièce à la mode de Catalogne, et qu’il désire la 
voir... il faudrait refuser. Vous entendez? il faudrait refuser 
absolument. 

PANATELLAS. 

Pas de femmes... enfin?... 

LA PÉRICHOLE . 

Vous l’avez dit... pas de femm^... ARiintenant laisscz- 
nous. 

DON ANDRÈS. 

Hais, mon amour... 

\ 
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Laissez-nous. 

Ah I... 


DON ANDRÈS. 


Panatello) s’incline et remonte. 


PANÀTELLAS, criant au fond. 

Pas de femmes au dix-sept I 

. n tort par la fond A gauche. 


SCÈNE IX 

LA PÉRICHOLE, DON ANDRÈS. 

DON ANDRÈS. 

Vous avez changé d’avis, il parait?... 

LA PÉRICHOLE. 

Moi?... pas du tout. 

DON ANDRÈS. 

Cependant... 

LA PÉRICHOLE . 

N’allez pas croire au moins que j’aie cessé d’ôlre furieuse 
contre ce Piquillo ! — Je suis toujours furieuse, et je veux 
toujours me venger, mais autrement. 

DON ANDRÈS. 

Ne nous occupoqs plus de lui, laissons-le bien tranquille- 
ment dans son cachot et .. 

LA PÉRICHOLE. 

Dans son cachot ? 

DON ANDRÈS. ' 

Eh I oui. 

LA PÉRICHOLE. 

Voilà ce que je ne souffrirai pas, justement... Et si vous 
étiez bien gentil?... Oh ! mais là, bien gentil? 

DON ANDRÈS, ironique. 

Qu’cst-cc que je ferais, si j’étais bien gentil?... Voyons... 

s. 
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(liies-le tout de suite. — Si j’étais bien gentil, qu’est-co que 
je ferais?... 

LA PÉRICHOLE. 

Vous donneriez l’ordre de le mettre en liberté. 

DON ANDRÈS. 

Je m'y attendais... 

LA PÉRIGHOLB. 

Vous voulez bien , dites?... Vous voulez bien donner l’or- 
dre?... 

DON ANDRÈS. 

Comme ça... tout de suite?... Ah bieni non. Laissons-lui au 
moins le temps de faire honneur à l’excellent repas qu’on va 
lui servir de votre part... et, puisque nous avons un moment 
à nous, permettez-moi... 

U T«ut loi prendre la taille. 

LA PERICHOLE, recniant. 

Qn’est-ce que c'est ? 

DON ANDRÈS. 

Puisque vous tenez tant à la liberté de ce PiquRlo... 

LA PÉRICHOLE. 

Oui, j’y tiens ! 

DON ANDRÈS. 

Permettez-moi de vous dire à quel prix ... 

LA PÉRICHOLE. 

Est-ce cher ? 

DON ANDRÈS. 

Un regard... 

LA PÉRICHOLE. 

Hum I... 

Elle le regarde. 

DON ANDRÈS, se rapprochant d’elle. 

Un baiser... 

LA PÉRICHOLE. 

Ah ! c’est bien cher! 

A ce moment, entre par le tond PiqniUo , qui les Toit l’un près de l’autre 
et desoend derrière eux. 
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SCÈNE X 

Lks Mêmes, PIQüILLO. 

PIQCILLO*, tranquillement. 

Je VOUS dérange ? 

Don Andréa se recule rlrement. 

PERICHOLE, i part et reculant, 

Piquillo !... ahl mon Piquillol... 

PIQÜILLO, la repoussant. 

Misérable!... (atco calme.) Si je vous dérange, vous savez... 

Il fait mine de a’en aller. 

DON ANDRÈS. 

Vous ne nous dérangez pas précisément... mais comment 
êtes-vous ici? 

PIQüILLO. 

Je vais VOUS dire... ce monsieur... vous savez bien, ce 
monsieur, qui hier soir a abusé de ma position... critique... 
il est venu dans mon cachot tout à l’heure, et il m’a dit qu’il 
avait ordre de m accorder tout ce que je demanderais... tout 
absolument. 

LA PERICHOLE, riremant. 

Excepté des femmes. 

PIQÜILLO. 

Oui, misérable!... Tout, excepté des... alors j'ai demandé 
à sortir de mon cachot et à venir ici. 

DON ANDRÈS. 

Et on vous a laissé venir ? 

PIQÜILLO. 

Et on m’a laissé venir. 

DON ANDRÈS. 

Ah !... Eh bien! ça se trouve à merveille. Tai justement à 
vous parler : vous avez été d’un goût déplorable, ce matin... 
à cette présentation, vous avez été d’un bourgeois 1.*. 

* La Péricbole, Piquillo, Don Andréa. 
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PIQUILLO. 

Que voulez-vous, Altesse?.., Pour ces choses-là, il faut 
avoir été pris tou^ petit. 

DON ANDRÈS. 

Je ne vous dis pas le contraire... mais enfin, il me semble 
que moi, si j’avais été chargé de présenter une dame et si je 
m’en étais aussi mal tiré, ça exciterait mon amour-propre. 

LA PERICHOLE. 

A ta place, moi, je demanderais à r^mmenoer. 

PIQDILLO. 

Vous plaisantez, j’aime à croire, vous plaisantez, (a u Péri- ' 
chois.) Misérable I 

Il passe à gauche. 

DON ANDRÈS*. 

Eh bien ! non, je ne plaisante pas... et la preuve que je no 
plaisante pas, c’est que celte présentation, qui n’a pas mar- 
ché ce matin, je désire qu’elle ait lieu de nouveau tout à 
l’heure, à mon dîner. 

LA PERICHOLE, à PiquiUo. 

Oui, à son dîner. 

DON ANDRÈS. 

Et si elle ne marche pas bien ce soir, je saurai ce que j 'ai 

faire. — Je vous enverrai chanter des chansonnettes chez 
mes bons amis les Indiens. — Ils n’aiment pas la musique, 
mes bons amis les Indiens, mais ils aiment les musiciens. — 
(n iahiacigne de manger.) Vous m’avcz Compris. — Causez en- 
semble et prenez un parti. — A tout à l’heure ! — (n remonte 
Tara la droite, puis, ae retournant arant de aortlr :) lls aiment beaUCOUp 

les musiciens I 

. U sort par la droite. 


SCÈNE XI 

PIQÜILLO, LA PERICHOLE. 

PIQDILLO. 

Misérable!... 

* PiquiUo, La Périchole, Don Andrès, 
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LA PBRICHOLE. 

Mais elle l’aime, celle misérable I... elle esl folle de toi !... 

PIQUILLO . 

Serais-lu ici, si tu m’aimais?... Si tu étais folle de moi, 
est-ce que tu aurais consenti ?... 

LA PBRICHOLE. 

Eh bien, et loi, est-ce que tu n’y es pas ici?... 

PIQUILLO. 

, Moi?... 

LA PBRICHOLE. 

Je la trouve un peu forte celle-là 1... Est-ce que, tout comme 
moi, lu n’as pas consenti à ce mariage?... 

PIQUILLO, par réflexion. 

Tiens 1 c’est vrai. 

LA PÉRICHOLE. 

El il y a celle différence entre nous deux, que moi, au 
moins, je savais qui j'épousais... car je l'avais reconnu... tan- 
dis que toi... ose un peu dire que tu m’avais reconnue, ose un 
peu... 

PIQUILLO . 

Je ne dirai pas cela, attendu que j’étais un brin... 

LA PBRICHOLE. 

Tu vois bien. Tu croyais en épouser une autre et lu épousais... 
Donc c’est moi, qui ai quelque chose à pardonner... je par- 
donne... n’en parions plus... 

Ele veut lui jeter les bras an eon. 
PIQUILLO , se dégageant. 

Touchez pas!... 

LA PÉRICHOLE, gentlmeiU. * 

Pourquoi ça? 

PIQUILLO. 

Parce que... touchez pas, enfin ! 

LA PÉRICHOLE. 

El si je voulais, moi, puisque je suis ta femme maintenant?.. 

PIQUILLO; 

Eli bien 1 puisque lu es ma femme, puisque tu m’ain.es. 
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soyons invraisemblables... Sortons d’ici les mains nettes, et 
retournons comme autrefois... 

1 1 remonte et cherche A l’entraîner. 

LA PBRIOHOLE, arec éelat, Ini échappant et passant A gauche* 

Ah 1 ça, par exemple, jamais de la viet... 

PIQUILLO. 

C’est bien!... alors... 

Il fait quelques pas pour sortir. 

LA PÉRICHOLE. 

Où vas-tu?... 

PIQUILLO. 

Je m’en vais seul... puisque tu ne veux pas... 

LA PÉRICHOLE. 

T’en aller!... Mais je ne te donne pas deux heures pour 
revenir tourner autour du palais, inquiet comme un chien qui 
a perdu son maître , et glissant ton regard dans la fente des 
portes, pour tâcher d’apercevoir le coin de ma jupe 1 

PIQUILLO. 

C’est bien possible, mais... 

Il remonte enoore. 

LA PÉRICHO LE. 

Et pourquoi ne veux tu pas rester, à la fin?..." 

PIQUILLO, s'arrêtant. 

Pourquoi?,.. 

LA PÉRICHOLE. 

Oui, pourquoi? 

PIQUILLO, redeseendaot. 

Elle le demande I 

LA PERICHOLE. 

Mais tu n’as donc pas lu ma lettre?... décidément , tu n’as 
dqnc pas lu ma lettre ? 

PIQUILLO. 

Qu’est-ce qu’il y avait dans ta lettre ? 

LA PÉRICHOLE. 

« Pour les choses essentielles, 

c Tu peux compter sur ma vertu. » 

• La Périchole, Piquillo. 
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PIQUILLO, arec explotlon. 

Ob I... (n passe à gauche et Ta pour s’asseoir sur le trAne ; mais, 
sur un monrement de la Périchole, il s’arrête, donne on furieux coup de 
poing sûr le fauteuil, redescend en scène, ayanee on tabouret et s’j as- 
sied.) On n’a pas idée de ça ! 

* LA PÉRICHOLE, se rapprochant de loi, et d'une TOix eiline. 

Nons serions si heureux, si tu voulais. 

PIQUILLO , ayeo force. 

Non! 

LA PÉKICHOLB, plus pressante. 

El je t’aimerais tant I 

P I Q UI LLO , plus faiblement. 

Non... 

LA PÉRICHOLE, l'entourant de ses bras. 

Oh!... 

PIQUILLO, A moitié rainen, se lerant. 

O femmes ! femmes 11 femmes !!!... c’est avec de telles pa- 
roles que VOUS venez à bout des plus fiers courages ! 

LA PÉRICHOLE. 

Eh bien? 

** PIQUILLO , passant A droite. 

Non, là, vraiment, je ne peux pas... à cause des camara- 
des... ils se ficheraient trop de moi. 

LA PÉRICHOLE. 

Les camarades ?... quels camarades? 

PIQUILLO. 

Eh bien donc I les musiciens, mes confrères!.. 

LA périchole. 

Ob 1 pour des musiciens !.. 

PIQUILLO. 

n y a le gros Pédrillo, qui joue du tambour de basque... si 
je le rencontrais... Et je le rencontrerai, car il est partout, 
cet animal-là... on ne peut pas arriver dans une cour... 

LA PÉRICHOLE. 

Tu songes encore au passé?... 

• Piquillo, La Périchole. 

** La Périchole, Piquillo. 
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PIQUILLO. 

Eh I oui, j’y songe... ccriaincmcui; comme musicien, j’avais 
une position modeste... 

LA PÉBICHOLB. 

Très... très-modeste. 

PIQUILLO. 

If iis honorable... honorable, je le répète... je faisais do 
l'argent. 

LA PÉMCHOLB. 

Comment dis-tn ça ?... 

PIQUILLO. 

Je dis que, quand nous chantions, je faisais do l’argent... 

LA PBRICHOLE. 

Pas toi, moi !... 

PIQUILLO. 

Oh ! oh I toi !... 

LA PÉRICHOLE. 

Oui, moi 1... 

PI QUILLO. 

Voilà bien l’amour-propre 1... Disons tout de suite que je 
n’avais pas de talent alors... 

LA PÉRICHOLE. 

Je ne dis pas ça, il est incontestable que, comme guita- 
riste... 

PIQUILLO, arec orgnefl. 

Et comme ténor, madame, et comme ténor!.., 

LA PÉRICHOLE. 

Il ne s’agit pas de talent... Mais voyons, béte que tu es, 
est-ce que ce sont jamais les hommes qui font l’argent?.. 
Est-ce que ce sont jamais les hommes?... 

PIQUILLO. 

Sans compter qu’on ne reconnaissait qu’une partie de 
moi-mème... on ne connaissait que l’exécutant... Si on avait 
connu le compositeur! si on avait joué ma musique... mais 
on ne la jouait pas.... (ii remonte.) On ne la jouait pas I 
LA PÉRICHOLE. 

On la jouerait maintenant. 
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PIQUILLO, redescendant. 

On la jouerait?... 

LA PÉaiCHOLB. 

Eh! sans doute I... Si tu voulais être raisonnable, on la 
jouerait, ta musique, et bientôt sur tous les murs tu pourrais 
lire : a Première représentation de la Découverte du quin- 
» qufna, ou les Égarements d'une jeune personne à travers 
» les forêts vierges, opéra en cinq actes, par... » 

PIQUILLO. 

Je vous demande un peu ce que le quinquina vient faire 
là dedans! 

Les rideaux du fond s’onvrent et restent ourerts jasqn’è la lin. — Ta- 
rapote arrire par le fond i gauche. 


SCÈNE XII 

TARAPOTE.LA PÉRICHOLE, PIQUILLO. 

TARAPOTE . 

Je viens par ordre de mon maître, vous demander le rdsul 
tat de l’entretien. 

LA PÉRICHOLE. 

C’est bien, gros père, allez dire à votre maître... 

TARA POTE, offensé, t part. 

Gros père ! 

LA PERICHOLE, montrant Piquillo. 

Allez dire à votre maître que monsieur consent, (a PîquUio.) 
N’est-ce pas, tu consens? 

PIQUILLO. 

Mais non, je ne consens pas ! 

LA PÉRICHOLE. 

Mais si, consens... et n’aie pas peur. 

PIQUILLO. 

Je ne sais pas où je vais, moi, je ne sais pas où je vnis. 

LA PÉRICHOLE. 

Est-ce que les hommes ont besoin de savoir?... vovons... 

Motif des couplets de la scène cinquième. 




Digitized by Google 



90 


LA PÉRICHOLE 


Aie donc confianc’, puisque je t’aime! 

On arriv’ toujours quelque part, 

Quand, en plac’ de s’ condmr’ soi -môme. 

On se laisse conduire par 
Les femmes... Il n’y a que ça, 

Tant que le monde durera. 

Tant que la terre tournera ! 

ENSEMBLE. 

Les femmes, il n’y a que ça ! 

Tant que la terre tournera. 

Il n’y aura que ça ! 

Ln P/-rir.bole entratiie PiquiUo, et ila sortent tons deux par le fond à 

droite. 

SCÈNE XIII 

TARAPOTE, seul, les regardant sortir. 

Ah ! par exemple, elle est trop forte, celle-là !... mais pa- 
tience... votre triomphe ne sera pas long... et nous ferons 
tant de misères au vice-roi... nous lui en ferons tant et tant, 
qu’il sera bien forcé de la renvoyer sa Dulcinée!... (Bruit de 
cloche au dehors.) La cloche pour le dtner... Elles vont com- 
mencer tout de suite, les misères... Elles vont commencer 
pendant le dîner. 

Entre par le fond à gauche toute la cour, hommes et dames, qui prennent 
place à droite et à gauche. — * Deux domestiques sont entrés les pre* 
miers , ont rangé k droite la table et le fauteuil et sortent par la 
droite. 


SCÈNE XIV 

TARAPOTE, TOUTE la Cour, puis DON PEDRO, PA- 
NATELLAS, MANÜELITA, BRAMBILLA, FRAS- 
QÜINELLA, NINETTA, huit Pages, six Domes- 
tiques, ensuite DON ANDRÈS et LES GardeS. 

CHOEÜR. 

Son Altesse, à l’heure ordinaire, 

Va dtner. — Nous venons la voir. 
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Pour son repas qu’a-t-on pu faire? 

Quel est le menu de ce soir ? 

TARAPOTE, plaeA au mOien 

Grand couvert, messieurs, grand couvert I Le dîner de Son 
Altesse ! 

La nosique continue i l’orchactre. — Entre par le 'fond à fauche le cortège 
do dîner, qui marche dana l’ordre anirant : huit pages qui portent dif- 
férents plats et les aooeaaoires du dîner : couTert, bouteille, deux ver- 
res, etc., et qui se plaeent quatre à gauche et quatre à droite; six 
domestiques portant nne table très-haute et une grande chaise, comme 
on en donne ans enfanta, mais hante en proportion de la table; Pana- 
tellas tenant la aerviette ; don Pedro tenant la cuiller i potage ; Hanne- 
lita, Brambilla, Praaquinella et Ninetta, qui vont se placer, Mannelita 
et Brambilla è gauche, Frasqninella et Ninetta è droite. — Don Pedro 
est descendu è droite près de Tarapote, et Panatellas è gauche. — 
Quand tout le monde est placé, don Andréa entre par le fond à ganche, 
suivi de ses gardes, qui se rangent sur la terrasse du fond, oh se sont 
déjà retirés les six doroestiqnes après avoir placé la table et la chaise. 


TARAPOTE, en voyant entrer don Andréa, annonçant. 

Son Altesse I 


Don Andréa descend à droite *. 


REPRISE DU CHOEUR. 

Son Altesse, à l’heure ordinaire, 

Va dîner. — Noua venona la voir. 

Pour son repas qu’a-t-on pu faire ? 

Quel est le menu de ce soir ? 

Pendant ce ohoanr, don Andréa s’assied snr la grande chaise, Panatellas lui 
attache ao serviette autour du cou, comme aux enfants, et les pages met- 
tent sur la table les accessoires qu'ils ont apportés, puis tons reprennent 
leurs places. — A chaque meta annoncé, Panatellas on don Pedro le prend 
des mains d’un des pages et lui remet an fur et é mesure les plats 
qu'il retire de dessus la table. 

DON ANDRÈS. 

Bonjour, mesdames; bonjour, messieurs. 


• Brambilla, Manuelita, Panatellas, Don Andrès, Don Pedro, Tarapote, 
NinetU, Frasquinella, 
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PANATE LLAS, mettant une assiette snr la table, pend int que don Pedro 
J met la aoupière» 

Le potage de Son Altesse I 

Don Pedro sert le potage. 

DON ANDRÈS. ^ 

Yoüâ un potage qui abonne mine. (RUnt.) Après cela, il n’y 
a rien d’étonnant à ce qu’au Pérou un potage ait une bonne 
mine, (a part.) Eh bien! qu’est-ce qu’ils ont?... Ils ne rient 
pas. J’en ai fait très-souvent qui ne valaient pas celui-là... et 

ils SC tordaient. (ll regarde autour de loi et aperçoit Tarapote. — 

H oui.) Ahl... Tarapote!... Eh bien!... celte réponse? 


TARAPOTE, bruiquement. 

Quelle réponse ? 

DON ANDRÈS. 

De la part de la marquise du Mançanarès, pour la présen- 
tation de ce soir?... 

TARAPOTE, do même ton. 

La réponse est : oui. 

DON ANDRES, qui portait aa euilier A la bouche, la romctlant machi- 
nalement snr son assiette. 

Voilà une façon de parler 1 

PANATELLAS, prenant l'assiette. 

Enlevez le potage ! 

DON PEDRO, prenant la soupière. 

Enlevez le potage I 

DON ANDRÈS, ▼irament. 

Mais je n’ai pas fini. 

PANATELLAS. / 

Ça ne me regarde pas, moi... je ne connais que mon 
devoir... Quand Votre Altesse remet sa cuiller dans sc:: as- 
siette, mon devoir est de faire enlever le potage... En/rvez 
le potage I 

Panatellas et don Pedro remettent aux mains des pages assiette et soupi 


DON PEDRO, prenant un plat. 

Et servez le faisan I 


U met te plat snr le table. 


Digitized by Coogle 



ACTE DEUXIÈME 


93 


DONANDRÈS, MÜtlait. 

Ah!... il y a du faisan !... 

' TARAPOTE, brntqnement. 

Oui, il y eu a. 

DON ANDRÈS. 

Tant mieux ! tant mieux I je vais me rattraper. (Le faUea a 

dans le bec une grande lettre. — Don Andréa est surpris, il regarde les 
cuorlisans, personne ne bronche ; alors il prend la lettre, l’ouvre et lit bas : ) 
« Ne me mange pas ! — Un ami. n (ll regarde encore les courtisans 
et dit i part ;) Est-ce qu’ils Oseraient?... non!... Ils n’oseraient 
|Kis !... mais ça ne fait rien... Enlevea le faisan I 

DON PEDRO, prenant le plat et le remettant au page. 

Enlevez le faisan I 


DON ANDRÈS, i Panatellas. 

Donnez-moi à boire, monsieur mon premier gentilhomme... 
(Panatcllas emplit le verre du vice-roi. ) et dégustez. 

PANATELLAS, versant du vin dans un second verre. 

Oui, Altesse, je vais déguster. 


Il boit une gorgée et tait une horrible grimace. 
DON ANDRÈS, qui l’observait. 

Qu’avez-vous, monsieur ? 

PANATELLAS. 


Kien, Altesse. 

DON ANDRÈS.. 

Pourquoi celte grimace ? 

PANATELLAS. 


C’est un sourire. 

DON PEDRO à don Andréa. 

Buvez.... buvez donc ! 

TOUTE LA COU R. 

Buvez... buvez donc ! 

DON ANDRÈS, qui allait boire, posant son verre. 

Non, je ne boirai pas!... mon dessert!... 

PANATELLAS. 

A moi le desserli... Passez-moi les pommes!... 

LES COURTISANS, criant et s’agitant. 

L*;à pommes! les pommes! Passez-lui les poiiunest 
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LA PÉRICUOLE 


DON ANDEÈS, époaTaolé. 

NonI noul... je ne mangerai pas de desserll... Hou cafd! 

TARAPOTE. « 

Le café de Son ÂUesse. 

Don Pedro reçoit des maint d’un page qui est à droite un aucrier et uno 
taate qu'il pote derant le fioe-roi. 

PANATELLA8. 

Versez !... 

Coup sec de tam-tam. Un page de gauche verse le café. 

DON ANDRES, mangeant aon pain tout sec pendant qn’on loi sert le 

café. A part. 

Ils ont quelque chose, décidément... ils ont quelque chose. 
(Haut, à Tarapotc.) Sucrez-moi , monsieur. 

TARAPOTE,’ & part*. 

À mon tour I 

Il s’approche , prend dans le sucrier un tout petit , tout petit morceau de 
suere , le montre bien au public , et le met dons la tasse do don Andréa. 

> DON ANDREE. 

Eh bien, monsieur? 

TARAPOTE, posant U pinoe é sucre et prenant le sucrier. 

Je trouve , moi , qu’il y en a assez I 

DON ANDRÈS. 

Monsieur !... 

TARAPOTE. 

Je trouve, moi , que lorsqu’on est sur le point de dépenser 
de l’argent aveu les femmes, c’est bien le moins qu’on fasse 
des économies sur les morceaux de sucre... Il y en a assez! 

DON ANDRES, se levant et restant debont sur le marchepied de sa 

cfiaise. 

Âh! ah!... Voilà le grand mot lâché!... Les femmes!... et 
si vous me faites la vie que vous me faites depuis une demi- 
heure, c’est pour me décider à renvoyer celle que j’aime , ' 
n’est-ce pas? 

TOUS. 

Altesse!... 

•Brambilla, Mannelila, Panatollaa , Don Andrta, Tarapote, Don 
Podro, Mluotta, FrasquineUa. 
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DON ANDRÈ8. 

Et si VOUS tenez à ce que je la renvoie , c’est pour me forcer 
à faire des économies... Eh bieni soit, économisons, je ne 
demande pas mieux, (a Panatellas, don Pedro et Tarapote.) VOUS, 
messieurs , à partir d’aujourd’hui , vous ne recevrez plus que 
le tiers de vos appointements, (a lo cour.) Quant à vous, le 
fretin, qu’est-ce que vous aviez par jour? — Sept francs cin- 
quante. — Vous aurez quarante sous. 

TODS. 

Altesse !... Altesse !. . 

DON ANDRES, descendant desachaiae. 

Ah 1 ah!... parce que j'ai eu l’air bon enfant... vous vous 
êtes imaginé que j’étais devenu tout à fait jocrisse)... Je vous 
montrerai qu’il n’en est rien, et que je suis toujours le maître! — 
(a Tarapote.) Sucrez-moi, monsieur, sucrez- moi ! 

Il ae remet aur sa chaise. 

TARAPOTE , consterné et versant dans la tasse tout le contenu du su- 
crier, à mi-voix. 

Tiens , régale-toi donc ! 

Au moment où don Andréa va prendre aon café, l'huissier annonce. 
l’huissier, du fond. 

Le baron et la baronne de Tabago, marquis et marquise du 
Hançanarès I 

DON ANDRES. 

Qu’ils entrent !... et gare à celui ou à Celle qui les regar- 
dera de travers ! 

Entrent alors par le fond è droite la Périehole et Piquillo ojant leurs gui 

tares en main. — L’orchestre joue le même motif qu'i leur entrée du 

premier acte. — Stupéfaction générale. 


SCÈNE XV , 

Les Mêmes, LA PÉRICHOLE, PIQUILLO 

PIQUILLO*. à don Andrée. 

Vous permettez?... 

* Don Pedro, La Périehole, Don Andrès, Piquillo Panatellas, Tars- 
pote. — Les dames au deuxième plan, deux de ohsque oété. 
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LA PÉRICHOLE 


' DON ANDRÈS , sarprii. 

Qa’csl-ce que c'esl que ça ? 

PIQUILLO , bas i la Périchole. 

Kh bien! la Périchole, j’espère que voilà un public... el que > 
nous allons nous disliogucr. 

LA PÉRICHOLE. 

As pas peur, Piquillo, as pas peur. — Mais faul-il que je 
l’aime pour renoncer à tout ça ? 

Elle tire de sa poche les diamants qu'elle portait i la présentation. 
PIQUILLO 

C’esl vrai... y es-lu? 

LA PÉRICHOLE. 

J’y suis. 

PIQUILLO, faisant l'annonce. 

s Le Chanteur et la CAauteuse, ouleTrioraplicüerAmour.u 

LA PÉRICHOLE, de même. 

« Guilare en deux couplets. » 

SÉGÜÉDILLE. 

PIQUILLO. 

Un roi se promenant trouva certaine femme. 

Dont le minois lui plut. — « Allons, venez, madame... 

LA PÉRICHOLE. 

» Venez dans mon palais, vous y serez la reine, 

» Ou s’il s’en faut un peu , ne s’en faudra qu’à peine. 

PIQUILLO. 

» Vous aurez des bijoux, des richesses immenses ; 

» Mais prenez un mari... sauvons les apparences! 

LA PÉRICHOLE. 

s ün mari, quel qu’il soit, c’esl chose nécessaire... 

> Vite qu’OD en trouve un, cl d’humeur débonnaire ! » 

PIQUILLO. 

En avant, vile, vile 1 
Ma mule, va grand irain I 

LA PÉRICHOLE. 

Partons d’ici bien vile, 

Parlous d’ici grand Irain I 
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PIQUILLO. 

Sur cet air-là , petite, 

On fait vile son chemin. 

LA PÉRICHOLE. 

Sur cet air-là, petite. 

On fait vite son chemin. 

ENSEMBLE. 

Hop là I hop là 1 
Sur cet air-là, petite , 

Etc. 

PIQUILLO. 

II 

Le mari qu’on trouva fut, voilà l’incroyable , 

Celui qu’elle adorait, un chanteur, homme aimable ! 

LA PÉRICHOLE. 

On les mène au palais. — Cris, fureur cl querelle 
L’amour, après cela, les reprit de plus belle. 

PIQUILLO. 

Aimez-vous nos chansons? Vous viendrez les entendre. 
Sire, et, quant à votre or, nous allons vous le rendre. 

Il rend A Don Andrèi la bourse qu’il a refue, au premier acte, pour 
marier, et la Périchole rend les diamants. 

LA PÉRICHOLE. 

Ce fui par ce beau trait qu’on termina la fêle... 

On rendit tout. — La cour en resta stupéfaite. 

Ebahissement général. 

PIQUILLO. 

En avant, partons vite I 
Ma mule, va grand train ! 

LA PÉRICHOLE. 

Partons d’ici bien vite, 

Partons d'ici grand train! 

PIQUILLO. 

Sur cet air-là, petite, 

On fait vite son chemin. 

e 


Digitized by Google 



98 


LA PÊRICHOt.B 

lapAsicholb. 

Sur cet air-là, petite. 

On fait vite son chemin. 

ENSEMBLE. 

Hop là ! hop là I 
Sur cet air -là, petilè. 

Etc. 

LA PÉRiCHOLjS, bat à PiquIRo 

Et maintenant, laisse-moi faire la quête, et laisse-moi la 
faire comme je l’entends. ( Faiunt le tour, en commençant par la 
droite. — Haut.) Âllons, messieurs, mesdames, encouragez les 
petits chanteurs ! 

Tout le monde loi donne. 

DON A ND R ES, l’appelant. 

Par ici, la Përichole, par ici I 

LA PÉRICHOLE, a'approobant de tnU 

Altesse ? 

DON ANDRÊS. 

Don Andréa de Ribeira n’a pas pour habitude dë reprendre 
ce qu’il adonné, (n Inl rend la boaræ et let bijoox) GardoS tOUll... 
Votre conduite me cause tant d’admiration que, si je ne me 
retenais pas, je pleurerais comme une bête. 

LA PERICHOLE, retoomant près de Piqaillo. 

Eh bien I tu vois, quand c’est moi qui fais la quêtel 

Elle Ini montre la boorae et lea diamanta. 
PIQUILLO. 

Nous voilà richesi — et note encore... note que nous voilà 
mariés, sans qu’il nous en coûte rien. 

LA PÉRICHOLE. 

C’est vrai, ma foi 1 

PIQUILLO. 

O mon amante I 

LA PERICHOLE. 

O mon amant 1 

Don Andréa deaoand de sa ehaiae et vient A la droite de la Périohole. — 
Loi quatre demoiaellea d'bonneor deacenilent A raTant-ooéne- 


Digitized by Google 



ACTE DEUXIÈME 


99 


PIQÜILLO. 

Sur le motif da preminr acte : Il grandira^ car ü est Espagnol l 
Tous deux, au temps de peine et de misère, 

Dans bien des cours avons chanté souvent. 

LA PÉRICHOLE. 

Nous vous dirons, avec franchise entière, 

Que c’est ici qu’on fait le plus d’argent. 

PIQUILLO. 

Nous vous quittons... Ainsi que l’hirondelle. 
Vers d’autres deux nous prenons notre vol. 

LA PÉRICHOLE. 

Mais en partant reprenons de plus belle : 

Il grandira, car il est Espagnol ! 

ENSEMBLE. 

n grandira, car il est Espagnol I 

CHOEUR GÉNÉRAL. 

Il grandira, car il est Espagnol 1 


* Brambilla, Hannelita. Panatellas , Don Andrès, La Périchola , 
Piquillo, Don Pedro, Tarapote, Frasquinella, Ninotta. 


FIN 
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édit.,rnm«et augm. aveeintrod. 
par if. de Saint- Aulaire. s v. 33 5o 
■ ASIE ALEXANDRE DUMAS 

AD LIT DB HOBT. 1 TOl 6 » 

DUMONT DE BOSTAQUET 
MiBoiBBt iBBDiTt , Dubliét par 
Ch.ReadetFr.fr adàingtonA'i. 7 50 
0UVER6IER DE HAURANNE 

BltTOlBB DB aOOTBBMBlIBlIT TABU- 
BBNTAIBB BB TBABCB . 9 Tol. . .67 50 
LE BARON ERNOUF 

BIST. DB LA DBBBIBBB CAPITOLATION 

BB TABiB. ErèDem.de 1815. < vol. 6 * 

^ LE PRINCE EUQÉNE 

KBHOIBBt BT COBBBtrONDANCB F 0 > 
LITIQDB BT BILITAIBB, pobUèt 

par A. £>« Caste. 10 vol. ... 60 * 
J. FERRARI 

HltTOIBB DB LA RAISON D BTAT. 1 V. 7 50 

GUSTAVE FLAUBERT 

LBOnCATION BBNTINBNTALB. — HISTOIltB 

d’dnjbdnbhommb. %‘édit, 3 vol. 13 > 
SALAMMBO. 1 vol. vélin 13 > 

LE COMTE DE FORBIN 
aHABLBBBARiMORB. /V. édition, leol. i • 
AO. FRANCK de l’InttitiU 

BTOOBS ORIBNTAUS. 1 VOl 7 50 

BBrORMATBDRS BT PDBLICISTB 8 Pb L'BD- 

BOFB. Moyen Ige et Retuiss.l vol. 7 50 
C. FRÉ 6 IER 

LBS joiFs ALOBBiBNt, leuF passè, leur 
présent, lenr avenir, etc. 1 vol. . 8 • 

LE COMTE DE GABRIAC 
frombnadb a tbavbbs l’ahbriudb DD 
SDD. 1 vol g . 

H. GACHARO 

DON CABLOt BT FHIUFFB 11. 2*idit. 

1 vol 7 50 ' 

6 . GANESCO I 

DIPLOMATIB BT NATIONALITÉ. 1 Vol. . 3 > j 

Ct* A6ÉN0R DE 6 ASPARIN I 

LAMBBIQDB OBTANT l’bDBOPB. 1 VOl. 6 * | 

DN OBAND PBOFU QDI SB BBLBTB , I 

LBS BTATS-DNIS Bn 1861. 1 VOl. 5 * 

P. -A. -F. GÉRARD 
BIST. DBS riiANCt d’adstrasib. 3 voU3 > 

, A 8 -fl. e.ERVINUS 
Trad. J.-F. Mxnsten et L. Syouk 

IMSDBRBCTIOII BT BBOBNBBATIOR DB 
LA «rAcb. 3 vol 10 , 

ÉMILE DE 6IRAR0IN 

LB CONDAMNÉ 00 6 MARS. 1 Vol . . T 6 » 

LBS DROITS DB LA FBNBÉB. 1 VOl.. . 6 > 

FORCB 00 RICHktSB. 1 VUi. . . . 6 • 

FBNSÉBS BT MAXIHBS. 1 VOl. . . . 6 > ' 

FODVOIR BT IMFOISSANCB. 1 VOl . . 6 > ! 

QDBSTIOMS 01 MOB TBMFt. 13 VOl. .73 * ] 


ÉMILE DE GIRARDIN («Mlle) f. e. 

QDBSTIONS FBILOSOPUIQDBS. 1 VOl. . 6 > 

LB SDCCÉS. 1 VoL ......... 6 » 

ÉDOUARD 60UROON 

HltTOIRB DD CONORÉS DB PARIS. 1 VOl. 5 • 

ERNEST GRANOIDIER 

VOTAOB DANS l'aMÉRIQOB DD SDD.lV. 5 • 

H. GRAETZ 

sinaI BT «0L80THA, OU les Origines dn 

judaïsme et du ehristianiitme. 1 vol. 7 50 

us SOIFS d'bspaonb. 1 vol 7 50 

EDMOND DE GUERLE 
MILTON, sa vie et ses œuvres. 1 vol. 7 50 
F. GUIZOT 

LA DHINB n U JAPON, par iiOU- 

^reneeOlspAanl.Trad. nonv. 3 V. 13 • 

L’ÉOLISB BT LA SOCIÉTÉ CHRÉTIBNNBS. 

4* édition. 1 vol * 

BISTOIRB DB LA FONDATION DB LA RÉ- 
FDBLIQDB DBS PROVINCBS-DHIBS , 

par /. Lothrop Motley, trad. nou- 
velle, avec introduction. 4 vol. . .24 » 

BISTOIRB PARLBMBNTAIU DB FRANCB. 

formant le complément des Uimoi- 
rei pour tervir d VMttoire de 
mon tempe. 5 vol 37 50 

LA JBDNRSSB DD PRINCB ALBBRT, (tra- 
duction). 1 vol , 

MÉDITATIONS 8 DR l’bSSBNCB DB LA 

RBLIOION CBRÉTIBNNB.Svdd.l vol. 6 > 

MÉDITATIONS SOR l'ÉTAT ACTOBL DB 
I LA RBLlalON CBRÉTIBNNB. 1 VOl. . 6 » 

MÉDITATIONS SOR LA RBLIOION CHRÉ- 

TiENNB dans ses rapports avec l’éut 
actuel des sociétés et des esprits. ( v. 6 • 

MÉLANOBS BIOORAPBIQOB4 BT LITTÉ- 

I RA 1 RB 8 . 2* édition. 1 vol 7 50 

MÉLANOBS P0LITIQ0B8 ET BlSTORl- 

Q0«»- 1 vol 50 

MEMOIRES pour Servir i l’histoire de 
mon temps. 3* édition 8 vol ... 60 • 
LB PRINCB ALBBRT, son Caractère et 
scs discAiurs, trad. avec préface. 

2 » édition. 1 vol g , 

WILLIAM PITT BT SON TEMPS, par lord 

Stanhope , traduction précédée 
d'une introduction. 4 vol. . . M » 
„ LE COMTE D'HAUSSONVILLE 

L B0LI8B ROMAINB BT U PRB.VIBR BM- 

PIM. t*édiUon. 5 vol. . 37 50 

ERNEST NAVET 

LE CHRISTIANiSME ET.SBS ORIGINES. 2 V 15 » 

HERMINJARD 

OORRBSPONDANCB DES REFORMATEURS 

dans les pays de langue fraiiftise. 

3 vol , 

RORERT HOUDIN 

TRICBBRIBS DBS ORBCS DÉVOILRBS.l V. S • 
LES SECRETS DB LA FRB8TIDI01TATION 
BT DB LA MAOIB. 1 VOl 6 » 

ARSENE HOUSSAYE 

MADEMOISELLE CLÉOPÂTRE. 7> id. 1 V. 6 • 

VICTOR JACgUEMONT 
eoRRBspoNDANCB INÉDITE avcc SR fa- 
mille. ses amis, 1624-1832, précé- 
dée d’une notice par F, Jacque- 
mont neveu, et d'une introdueUon 
de /y. Ménmée.ivol.. . . , . 12 > 
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PAULJAHET ^ fe- 
us PROBLÈXIS on XIX* SIÈCU. 1 V. 7 50 

JULES JANIN 

LIS islns ciAiPÉrus.S vol. . . IS • 
LA ULiannsB di toolodsb. S vol. i> > 
ALPHONSE JOBEZ 

LA PBHMB BT L’iUrAirr. 1 TOl . . . . 5 a 

^ LE PRINCE DE JOINVILLE 

BTODBS SDH LA MAHINB : 

L’escadre de la Hèditemnèe. — 

La Question chinoise.— La Marine 
h vapenr dans les guerres continen- 
tales. 1 Tol 7 50 

A. K U EN EN —Trad.A. Pierton 

■IITOIHB CBITIQUB DBS LITHIS DI 

l’ancibn tbstament , arec nne 
prÿfaceparEmest Aenan. 1vol. . 7 50 

I LAMARTINE 

I AirronniLLA. 1 vol 6 > 

•BNBVIBVB. IM. l'ii* lamiU. 1 vol. . 5 > 
BODTKLLBS CONPIDINCBS. 1 VOl. . . 5 > 
TODSSAINT LOOVBRTDHB. 1 VOl. . . . 5 > 
TIB DB CBSAS. 1 TOi 5 > 

, CHARLES LAMBERT 

L IMIIOHTALITi SBLOlf U CHKIST. 1 V. 7 50 
U STSTBMB DD BONDI BORAL. 1 TOl. 7 60 

PATRICE LARROOUE 

DB LA OCKRRB BT DBS ARBÉBS. 3< cdl- 

' lion. 1 vol 6 » 

I BXABB.V CRITIQOB DES DOCTRINES DB 
I LA RBLIOION CHRÉTIENNE. 4* édî- 

I tion. 2 vol 15 » 

; RENOVATION RILtOIEDSB. 4* Jdtit.i vol. 7 60 

JULES OE LASTETRIE 

1 IISTOIRB DR LA LIBERTE POUTIQOB 

I BN PRAMCi. t** Partie. 1 vol. . 7 50 
! ^ DE LATENA 

: BTODI DB L HOBBB. 3« édit, 1 VOl. 7 50 

LATOUR SAINT-YBARS 

I va DB MBRON. 1 voi 7 60 

: LEONCE DE LAVERGNE 

■ LIS AISIMBLÉIS PROVINCIALIS SODS 

< LODiszvi. 1 vol 7 50 

I JULES LE BERDUIER 

LA COBMDNI DI PARIS. 1 VOl. . . . 3 > 

j VICTOR LE CLERC BT ERNEST RENAR 

I IISTOIRB LITTÉRAIRB DI LA rRANCB 
I AD XIV* 8IÉCLI. 3 voi 16 > 

I CHARLES LENORMANT 

I BBADX-ARTS BT TOTASRS , précèdèS 

I d'nne lettre de U. Gnizot. | vol. 15 s 
! L. DE LOMÉNIE^ 

I IBADKARCBAIS BT SON TIBPS. EtOdeS 

sur la Société en France an xviii* 
siècle, t* édition . 3 vol 15 

LA COHTBSSB DI ROCHEFORT ET SES 

I ABis. Etudes sur les mœurs en 
France an xvm* siècle, d'après des 

dornœenis inédits. 1 vol 7 50 

LORD MACAULAY Traduct. G. Guizot 
BSSAISnlST. BT BIOeRAPBIQDBS. 3 V. 13 

— LITTÉRAIRBS. I VOl 5 

—POLIT. BT PBIIOSOPHIQDIS. Ivol. 0 > 

— SDI l’BIST. D’ABeLBTBRBB. 1 VOl. 6 > 

JOSEPH DE MAISTRE 

OOaaBSPONDANCB DIPLOMATIQDI (ISll- 

1817),piibliéepar.d . Blanc. iyol. 15 * 

MBIOIRIS POUTIQDIS BT OORRISPOB- 




DANCI DIPLOMATIQDI, avCC eXpUct* f. C. 

tion8,etc.,par Aièert 1 v. 5 • 

LE COMTE OE MARCELLUS f- <• 

CVATBADBBIAHD BT SON TBMPS. 1 VOi. 7 50 
US eues ANCIBRS BT< LIS GUCS 
MODERNES. Ètudes littéraires. 1 v. 7 50 
soDVBNiBs DIPL 0 BATIQDI 8 . Corres- 
pondance intime de M. de Chatean- 
Driand. Nouv. édition. 1 vol. . S • 
VINGT JOURS BN SICILI. 1 VOl. . . . 5 > 

MARTIN PASCHOUD 

LIMRTB, VÉRITÉ, CHARITÉ. 1/2 Vol. . 3 * 

LE DOCTEUR FÉLIX MAYNARD 

lODVBNIRS d’dN XODAVB. SVOl. . . 15 * 

J.-H. MERLE D’AUBIGNÉ 

MISTOIU DI LA RBFORMATION EN 
BDROPI AD TBMPS DB CALVIN. 6 VOl. 37 50 
MÉRY . , , 

MAFOLBON BN ITALIE, PoEmO. 1 VOl. . 5 > 

LE COMTE MIOT DE MÉLITO 
jincten ambassadeur et ministre 
SES HÉMOIRIS, publiés par sa lamille 

(1788-1815). 3 vol 18 » 

M- A. MOLINOS-LAFITTE . 
•OLiTDDBs. 2» édition. 1 vol. . . 6 » 
LE COMTE DE MONTALIVET 
U ROI LODis-PBiLippE (listo civilo). 
fiouv. édit., entièrement revue et 
eonsid.augm. dénotés, pièees.ete., 
aveeportrait et/ae-simile du roi, 
leplanduehdteau dePiruilly.\y. 8» 

MORTIMER-TERNAUX 
BIST. DI LA TERBEDR. (1793-1794). 7 V. 43 » 
J. LOTHROP MOTLEY 
Traduction nouv . précédée d'une 
grande introd. par M . Gdiiot._ 

HISTOIRE DE LA FONDATION DE LA RB- 

PDBLIQDE DES PROTINCBS-DNIES.4v.84 > 

LE BARON DE NERVO 

us BDDGBTS DB LA PRANCI BT DI 

l’angutbree. 1 vol 7 50 

LB COMTB CORVBTTO, SA VII, SON TEMPS, 

SON MIMiSTÈRB. 1 VOl 7 50 

US FINANCBS PRANÇAISES SODS L' AN- 
CIENNE MONARCBIB, LA lÉPDBLIQOE, 

LB CONSOLAT BT l’bMPIRB. 3 VOl. .15 > 
US FINANCBS FRANÇAISES SODS LA 

RESTADRATION. 4 VOl 30 > 

LA HONARCHIEESPAGNOLB, SON ORIOINB. 

SA CONDITION, etc. 1/2 vol 8 » 

ADOLPHE NEUBAUER , 

LA GÉOGRAPHIE DD TALBOD. 1 VOl.15 > 

MICHEL NICOLAS 

DBS DOCTRINES RELISIBDSES DES JDIFS 

pendant les deux siècles antérieurs 
a l'ère chrétienne. 2* édit. 1 vol. . 7 60 

ISSAIS DE PHILOSOPHIB BT d’hISTOIRE 

RBLIGIBOSB. 1 VOl 7 50 

ÉTODES CRITIQDES ' SDR LA BIBI.B. 

Ancien Testament. 2« idit. 1 vol - 7 50 

ÉTDDES 'CRITIQDES SDR LA BIBLE. 

Nonvéan Testament, t vol 7 50 

ÉTDDES SDR US BVANGILIS APOCRT- 

PHBS. 1 vol 750 

U STMBOLB DIS APfrrRBS. I VOl. . . 7 60 

CHARLES NISARD 

us GLADIATBDRS DB LA UPDBIIQDI 

DBS LITTBIS. 3 VOl . 15 » 
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librairies de MICHEL LEVY FRERES 


LE MARQ UIS DE HOAILLES f. e, 

POIOQMJS K« 

1752. 3 vol 22 60 

CASIMIR PERIER 

!.■» mANcks i» l’ihtibi. 4/S vol. . 1 » 

LIS riHANCKS IT LA POLlTtQDI. 1 VOl. S > 

i* TBAiri AVkc l’asgutibbb. l/2v. 1 50 
GEORGES PERROT 

êOUVMKM 0*Üir TOTA6S KN ASXS- 

Müfiüu, a* édition, i toL . . 7 60 

A. PEYRAT 

HISTOfU ÉtÉMNTAIM BT CBITIQDI 

BB atoi, A« édition. 1 vol. ... 7 60 
A. PHILIPPE 

Bona-ooLLABB. Sa vie poblique, sa 
vie privée, sa famille. 1 vol. . . 6 a 

l’abbé pierre 

CONSTAMTINOPLB, JBHDSALBM BT BOBB, 
avecuuplan deJérutalemetune 
^arte des eâtes orientales de la 
Uidtlerranie. a vol 15 ■ 

F. PO NSA RD de f Académie françaite 

ŒOVBBS COMPLilBS. 2 VOl 16 . » 

LE COMTE DE PONTECOULANT 
sotnrmas bistobiqdbs bt pablbhbm' 

TAUBS, extraits de ses papiers' et 
de sa eorresp. (1764-1M8). 4 vol. 2« a 

PBEVOST-PARADOL 
de V Académie française 

Lli«ABBTH BT HBNBI IV (1595-1598). 

2* édUio». 1 vol. ....... 6 a 

ISSAIS BB POLITIQDB BT DB IilTTÉ- 

BATOBB. 4 vol . 

A FBABCB «OOVBILB, 1 V. 3* édit. . 7 60 

EDGAR gyiNET 

USTOIHB DB LA CAMPAOHB DB 1815. 

2* édit. 1 vol. avec «»e carte. . 7 50 
IBBIW l’brobajitbbb. 2 vol. . . 15 a 

JOSEPH DE RAIHHEVILLE 

lA PBim DANS L’anTIQOITB BT d'a- 
PBBSLA MOBALB NATOBBUB. 1 VOl. T 60 ! 

M<°« RËCAMIER 

OOVBNIBS BT CORRBSPONDANCB tiréS ^ 

de ses papiers. 3« édition, a vol. 16 a ' 

OPPBT BT VrBIMAR — BADAMB DB 
STABL BT LA OBANDB-DDCHBSSB 

looisb. RéciU et Correspoadan- 
Ms, par l’auteur des Souvenirs de 
Madame JUcamier. 1 vol. ... 7 60 

CH. DE RËMUSAT 
ttc l Académû^ ftonçoizk ^ 

oirriQOB LaBBALB, on Fraianents 
pour servir 5 la défense de la révo- 
lution française. 1 vol. ..... 7 80 


ERNEST RENAN 1. s. 

. LIS APOTBBS. 1 vol ï 50 

»X u’AVBBBoIgiiB, essai Ws- 
toriqne. 8» édition. 1 vol. ... 7 50 
a i>*s CANTiQBis, traduit 

a “f * uébren, avec une étude sur le 
) P‘*b>l âge et le caractère du poème. 

3» édition. 1 vol 6 a 

LA CEAIBB d'hBBRBD AU COLlAbB DX 
PRANCB. 3* édition Brochure. ..la 
) OB l’originb du lanoasb. *• édition. 

* yol • 

BSSAIS DB BOBALB BT DB CBITIQUB. 

3* édition. 1 vol 7 50 

. BTUDBS d’hISTOIRB BBLIS1BU8B. 

6* édition. 1 vol 7 60 

HISTOIBB SÉNBRALB DBS LANSUBS SB- 

viTiQUBs. 4* édition revue et 
auÿmentie. 1 vol Il a 

HISTOIBB LITtIbaIRB DB LA PRANCB 

AD xiva SIBCLB. 2 VOl 16 a 

LB LivBB DB JOB, traduit de l’hébreu, 
avec une étude sur l’âge et le ca- 
ractère du poème. 3* édition. 1 vol. 7 
QUBSTIONS CONTBMPOBAINBS.2«èd. Iv. 1 

SAINT PAUL. 1 vol . avec carte 7 

va DB Jésus. 13* édition. 1 vol. . . 7 

D. JOSE GHELL Y RENTÉ 
considbbations polit, bt lit. 1 vol. 6 a 

PBBSÉBS OHRBTaNNBS, POLITIQDBS 
BT PHILOSOPBIQDBS. 1 VOl. ... 5 a 

LOillS REYBAUD de l’Institut 

iCONOHISTBS MODBRNBS. 1 VOl. . . 7 50 
ÉTDDB8 SUB LB RBSIliB DBS HANU- 

PACTDRBs. — La soie. 1 vol. . . 7 50 
lB coton. Son régime, ses problè- 
mes, son influence en Europe. 1vol. 7 50 
LA LAiNB. S« série des Etudes sur le 
riffime des manufactures. 1 vol. 7 50 

LE COMTE R. R. 

LA JUSTICB BT LA MONABCUa POPO- 
LAiBB. !'• partie : La Guerre 
d’OrientlvoI 3 » 

H. RODRIGUES 

! LA JUSTICB DB DIEU. 1 VOl 5 a 

LES OBieiNBS DU SBHHON DB LA HON- 

TAONB. 1 vol 3 > 

LB llOI DES JUlPS. 1 vol 5 a 

LBS TROIS PILLBS DB LA BIBLB. 

1 vol 6 » 

J.-J. ROUSSEAU 

BOVBBS BT COBRBSPONDANCl ni- 
DiTBS, publiées par il. Streckei- 
sen-Moultou. Ivol . 7 80 

J.-J. RODSSBAU, SIS ABIS BT SES BM- 

NBHis. Corresp. pnbl. par M. Strec- 
keisen-Moultou, avec introd. de 
M. J. Leuallois et une appréciât, 
erit. de JU. Sainte-Beuve. % vol. AS » 
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LEIARËCMALDESAINT-ARIAÜB f.e* 

LBTTRKs. avec pièces jastiflcaüves. 

S« idit.; ane notice de St. SaitUe- 
Meuve. t vol. vélin, ornés do 
portrait et d’un autographe. . . .16 « 

SAIHTE-BEUVE de l’Àead. française 
poisras oomplstbs — losipn ni- 

LOKXn — LSS CONSOLATIONS — PÏN- 

sÉBS d’aoot. N. édition, ivol. 10 * 

TIBi POÉSIBS ET PENSEES DI JOSEPH 

DELORUE. Nouv. édition très- 
augmentée. 1 vol 5 > 

SAJNT-MARC GIRARDIH T..3rca<l./)- 

■ODVBNIRS ET RÉFLEXIONS POLITI- 

QOBS d’un journaliste. 1 voL . . 7 50 

luA rONTAINK ET LES FABUUSTES. S V0l.l5 > 

SAINT-RENÉ TAILLANDIER 

irUDES SUR LA RÉVOLUTION EN ALU- 

rIaone. 3 vol 15 t 

■AURicB DE SAXE. Etudo histoii([De 
d'après des documents inédits.! vol. 7 5C 
PAUL DE SAINT-VICTOR 
BOKMBS ET DIEUX. 3* édition 1 vol. 7 SO 

J. SALVADOR 

HISTOIRE DES INSTITUTIONS DE MOlsi 
ET DD FEOPLE BÉSRED. 3* édition, 

revue et augmentée. 8 vol. . 15 » 

EÉSpS-CBRIST ET SA DOCTRINE. HÎS- 

tôire de la naissance de l’Eglise et 
de ses progrès pendant le premier 
siècle, nouv. édit, augment. S v.l5 » 

PARIS, ROME, JÉRUSALEM. Questlon 

religieuse an xix* siècle. 8 voL . .15 » 
MAURICE SAND 

RAOUL DE LACHASTRE. 1 VOl. '. . . 6 > 

SANTIAGO ÀRCOS 

LA ELATA. Étude historique. 1 vol. 10 * 
EDMOND SCHERER 

■ÉLAEeBs d’histoire relioieusb. i T. 7 60 
DESÉRANGOUR 

mÉTHRiis. 3« édition. 1 voL . . S » 
JAMES SPENGE 

l'unioh américaine. 1 vol. .... 6 » 

LORD STANHOPE 

Traduction précédée dune intro- 
duction de Mi Guizot. 

VriLLIAM riTT ET SON TEMPS. A VOl. 24 > 

A. DE TOCQUEVILLE 

OMimu coitn.àn> (nouvel/* idtthn) 

l’ancien réoime et la révolution. 

6* édition. 1 vol 6 s 

DE LA DÉMOCRATIE EN AMÉRIQUE. 

Nouvelle, édition. 3 vol 18 > 

Études économiques, politiques et 

LITTBRAIRES. 4 VOl .....6 » 


A. DE TOCQUEVILLE {Suite) i. < 

MÉLANSES. Fragments historiques et 

Notes. 1 vol 

NOUVELLE correspondance, entière- 
ment inédite. 4 vol. ........ 6 i 

(BUVRBS POSTHUMES ET CORRESPONDANCE. 

Introd. de SS. G. de Beaumont S v. 4 8 i 

E. DE VALBEZER 

LES ANeLAISETL’lNDB.!* Jdlt.l VOU. 7 S( 
OSCAR DE VALLÉE 

ANTOINE LEMAI8TRB ET SES CONTIM-' 
PORAINS. S« édition. 1 vol.. . 7 SC 
LE DUC d’ORLÉANS BT LE CHAHCl- 
LiER d’aouessead. 1 VOI. . . . . 7 S( 

LE DUC DE VALMY 

LH PASSÉ RT L’avenir DR l’aecii- 
TECTURB. 1 vol A ... 5 I 

PAUL VARIH 

EXPÉDITION DE CBINB. 1 VOl 5 a 

LE DOCTEUR L.'VÉRON 

QUATRE ' ANS DE RÈCNB. OU EN 
SOMMES-NOUS? Ivol. ...... 5 a 

LOUIS DE VIEL-CASTEL 

HISTOIRE DE LA RBSTAURATtOR. 13 VOl. 78 a 
ALFRED DE VIGNY de VAead. frang. 

anivxxa comtru (iwuptlle ttiaiûa) 

CINQ-MARS. Avec autographes de Ri- 
chelieu et de Cinq-Mars. 1 vol. . . S > 
LES DESTINÉES. PoSffles phllos. 1 vol. 6 a 

POÉSIES COMPLÈTES. 1 Vol 5 « 

SERVITUDE BT «RANDEUR MILITAIRES. 

1 vol.. .* B 

STBLLO. 1 vol 5 ■ 

THÉÂTRE COMPLET, i VOl 6 a 

VILLEMAIH de l’Académie françaite 

LA TRIBUNE MODRRia: \ 

l'a PARTIE.— M. DE CHATIAI- . 

BiiAND, sa vie, ses écrits, son in- 
flnence litt. polit, snrsoutemps.lv. 7 50 
8* PARTIE (Sous presse), i vol. 7 60 

L. VITET de V Académie française 

l’académie rotalb de peinture et 
DE sculpture. Ëtude hist. 1 vol. 6 a 
LE LOUVRE. Etude historique, revue 
et augmentée (Sous pr.). 1 vol. 6 a 

CORNÉLIS DE WITT 

HISTOIRE CONSTITUTIONNELLE DE l’aN- 

olbtbrreI 1760-1860) par Thomas 
ErskineStay, traduite et précédée 
d’une iutroduciioB. 8 vol. ... .13 a 

LE RÉV- CHRISTOPHER WORDSWOBT 

DH l’ÉCLIBH et DH L’inSTRUCTION PU- 
BLIQUE EN PEANCa. 1 voL .... s a 


Digilizeo Dy (.jO: îli 


L1BHA1H11L8 DE MIUUUL LËVT FRERES. 
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BIBLIOTHÉQUE CONTEMPORAINE 
ET COLLECTION DE LA LIERA IRIE NOUVELLE 
F«rnuit 9r«Bd In-I N * S fraae* le volame 


EOIQIID ABOUT toi. 

UTTUIt 9*OH lOM JIONI HOnO à. 

■A coDsmi. S* édition 1 

MBH. UTTRII d’üN «on JBDini «OMIfl. 1 

LE DUC D’ALENÇON 
LoçON BT mindanao, extraits li'un Jonr- 
nal de voTage dans l’extrême Orient. 1 

ÀMËDEEACHARD 

BBLLB-IOU 1 

ALANCON 
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SAINT-RENE taillahdier , 

ALLBVAONB BT RD88IB A 

LA COIITI8SB A 

HI8T01RB BT PBIL080PBIB RBLISIBOSB. A 
LITTRRATDRB BTRANSBRB — BCRITAINS 
I BT POAtBS A 

I tÉRENCE 

! fnàiTkMooimmi.lrad.A.deBelloy. . A 
I EDMOND TEXIER 

I CONTES BT TOTA8BI A 

I hA OrAcB BT 8B8 INSORDBCTIONS. NoUV. 

éditioh, avec cartes A 

VBMOIBBS DB BILROQDBT ...•••• 3 

E0M8ND THIAUDIERE 

ON r/UknM BH PABILLB A 

A. THIERS 

BISTOIBB DB A 

AUGUSTIN THIERRY 

(OlVTâM COMPLBTBM — VOCTSLXrM BDITIOW) 

ESSAI SCR L'BIBTOIBB DB LA FORKATION 

I DO TIERS ÉTAT ^ A 

I BISTOIBB DB LA CONQOÉTB DB L’aNOLB- 

TBRRI PAR LBS NORBANDS S 

LBrrilBS SDR L'BISTOIRB DB PRAHCB. 

Dix ans d’ètndes historiques. ... A 

RÉCITS DBS TBMPS MBROVINSIBNS. . ' 1 

CH. THIERRY-MIEO 

•IX SBBUNBS BN APRIOOB. SOUT. de 

vojage, avec carte et 9 dessins. . A 
EMILE THOMAS 

BISTOIBB DBS ATELIERS' NATIONAUX. . A 

TIRSO DE MOLIIA 
théatib. Traduit par Royer. . 1 


MARIO UCHARO toi- 

LA OOHTBSSB DIANE. S* édition, ... I 

ONE DBRNIÉRX PASSION. J 

JEAN DB CBAXOL. 2* édiÜOn " • • • • J 
LB BARIASB DB SBRTRODB. *• éditi(M. * 

BATXON. *• édition 

LOUIS ULBACH 

l’bohvb adx cinq louis d or *• 

LBS SECRETS DO DIABLE A 

AUGUSTE VAQUERIE 

PROPILS ET SRIHACES » 

E. DE VALREZEN (« “VOR pbidolin) 

LA MALLE DE l’iNDB. 2» édition. ... 1 

RECITS d’bIER BT d’aDJODRD HOI. • 1 

OSCAR DE YALLÉE 

LIS MAHIBOM o’aEOSNT. *• éawWn* • 4 

MAX VALREY . 

CES PAUVRES PEMMESl .....•• | 

LES PaLES SANS DOT. . . . • • • • • J 
LBS VICTIMES 00 BARIASB. 2* eOtttOf». . 1 

THEODORE VERRES 

NAPLES ET LES NAPOLITAINS. 2« taUtOn B 

LE DOCTEUR L. VEROH 

CINQ CENT MILLE FRANCS DE RENTE. . . 1 

CLAUDE VIGNON 

ON NAOPRAOB PARISIEN. 7* editlOn. . 1 

ALFRED DE VIGNY 

(moviu couftàTi») 

CINQ-MARS, avec 2 autographes. 17« ea. 1 

JOURNAL d’on poète. . . J 

POÉSIES COMPLÈTES. 8* édition. ... 1 

SBRVrrODE ET aRANDBOR MILITAIRES. 


Il* édition * 

s-raLDO. 10* édition . . j 

TBBATRB COMPLET. 9* édition .... X 

SAMUEL VINCENT ^ .. 

DO PROTESTANTISME EH FRANCE. «•*<». 

Introd. de Prévoit-Paradol. . . • a 

MBDITATIONS RELISIBD8ES. NOt. dC POIS- 

tanés. Int. d’jl. Coquerel /lit. . 1 
LÉON VINGTAIN . 

DB LA LIBERTÉ DB LA PRESSE .... 1 

VIE PUBLIQUE DE ROTER “COLLARD 

avec une prèhce de M. d . ils Broglte. 1 
L. VITET de V Académie françaite 

ESSAIS BISTORIQOBS BT LITTÉRAIRM . » 

BT0DB8 SON l’hISTOIRB DB l'aRT. 2* «Otl. • 
HISTOIRE DB DIEPPE. * 

LA LIOOB.— SCÈNES HISTORIQOBS. f l^d. 
des ÉTAIS d’orlèans. iVottv. ediiKi* * 

RICHARD WAGNER 

QUATRE POÈMES d’oPÈRAS ALLEMANDS. » 

J.-J. WEISS . 

ESSAIS SUE L HISTOIRE DB LA LITTÉ - 
RATURE PRANÇAISB * 

FRANCIS WEY 

CHRISTIAN • • X 

M“* DE WITT, Guizot 

HISTOIRE DO PBOPLE JUIF, dePUlS SOU 

retour de la captiviiè h Babjlone 1 
CORNÉLIS OE WITT 
LA soodrrÉ française et la sooiétb 

ANOLAISB AO XVIII* SIÈCLE . . .^. . * 

E. YEMENIZi , 

LA «RÈCB HOOERNB * 

SCÈNES BT RÉCITS DBS OOBRHBS DB 

‘ 


O. _ 


BIBLIOTHÉQOB WOPVELLB. — t FR. LK VOLUME. 17 ^ 

bibliothèque nouvelle 

Varwkmt grmmd l«-«» * » fr»i»€*i Im 


EDMOND NBOÜT »»'• 

U ou JM ■. •uiiiiii. 5* Mition . . . J i 

Li ni b’bji hotaiwi. 7* éâitio * . . ' 

AMÊOÉE ACHARD 

: 

UTUm DIS * * 

flOTRE ARTAMOV 

SUTOIM d’oi bootoi. ** tauton. . 1 

tHBlTBBiaRTS DI «DSIQOl DO DUBH. J 

U limsiRii * 

babaud-laribière 

IIITOIU DI i’aSSIH 8I.1W lATIOMAl» 

* 

^ H. DE BARTHÉLEMY 
, U loiLissi BN rauici avant et de- 

pais 1789 * 

M~ DE BAWR 

i40ot, 00 l’Enéide J 

’ lis SOMIIS DBS «OBIS FIBSOJWBS. . • 

ROGER DE BEAÜVOIB 

lis ITSTIRIS Dm t’n.1 SaWT-LOOlS • • J 

FRÉDÉRIC BÉCHARD 
L'iciiipi DI PARIS. Nonv. série des 

EœisUnceê dècla^^ies, %^edttion. l 

limiSTIBCBS DB0I.A88BIS. 5*ddttion 1 

I GEORGES BELL 

* 

I FIÉRRE BERNARO 

' l’i B 0 DI l’iSPRIT IT DO CIBOi • . • • 1 

CHARLES BERTHOUD 

lundis * 

ALBERT BLANQUET 
U loi s'iTALra. Roman bistonqne. • i 
RAOUL BRAVARD 

«s SATOTABDS I * 

E, BRISEBARRE ET E. NUS 

us DRAMIS DI LA TM • • * 

CLÉMENT CARAGUEL 

SOOTIRIRS BT ATIHTORIS D OB TOLOB- 

TAlai * 

COMTESSE DE CHABRILLAH 

itT-n poo T * 

EUGÈNE CHAPUS 

HABOIl 01 l'BOHU IT 01 LA PBMHI 

Qom IL PAOT. 5* édition» . . • 1 
ÉMILE CHEVALIER 

us PMDS BOIRS. * 

CL06ENS0N 

HPPO, de Jïyron, trad. i 

A. CONSTANT 

U soBCni DI mmoDOB. .. JT ... » « 

OÉCEMBRE-ALONNIER ^ 

LA BOOiOB LrrTBRAIRI ....... 1 

ÉDOUARD DÉLESSERT 
i3 eumB 01 ' 


CAMILLE DEBAINS vol. 

LA PAMILLB d’aBTOIBI MOIIIL. ... 1 

CH. DICKENS. Trad. Amidêe Piehot 

LIS COBTIS b’OB IBCOBBO. ...... 1 

MAXIME DU CAMP 

LIS CKABTS J 

Ll CBBTALMR 00 CMait-SAISBABT ... 1 

l’hoimi AO bracilbt d’or. 9* édition, l 
LBBiL(Eg7pte et Nubie). 3* édition. 1 

Ll SALOB 01 1859 1 

Ll SALOB DI » 

JOACHIM DUFLOT 

LIS SICRITS DIS C00LIS8IS DIS TiAa- 

TRis DI PARIS. Moeurs, Usages, 
Anecdotes, avec une préface de 

J. * 

ALEXANDRE DUMAS 

l’art IT LIS ARTISTIS OOBTIMPORAIBS 

an salon de 1859 * 

DI PARIS A ASTRAKAN. ....... " 

LA SAB-PILICB » 

SOOTIMIRS d’obi PAVORITI d 

EMILIE 

OBABTS d’obi ITRABOiRI. ...... 1 

XAVIER EYMA 

Ll lONAN DI PLATIO Y 

ANTOINE GARDON 

LIS 32 OOILS DI «AB BIOOB. 10* «a«. 1 

Ll ORABD OODARD. *• édition . ... 1 

l’obcli philibirt. Histoire d un peu- 

renx.3* édition * 

JULES GÉRARD Tnewr de lion$ 

«BS DIRBIIRIS CHASSIS. ...... » 

ÉMILE DE GIRARDIR 

BONSBNS, BONM»rOI. ........ 1 

liB DROIT AD TRATAIL BD LuXêlflbOOrjf 

et b l’Assemblée nationale . ... . = 
iroDis pOLiTiOOis. Noitvelle édition 4 

1 Ll POOR IT Ll COBTRI ; • • j 

éOlSTIOBS ADinnST. IT PIBABOIKRIS. * 

1 ÉDOUARD BOURDON 


CHACON LA SRBBI • • • - ' j * * 
I.B* f AÜCiniDRS DI NOIT. 5* éuttion • 

Looisi. 12* édition. ....... 


LÉON eOZLAN 

l’amoor dis lAtris IT l’anoor do 



LIS ATIBTORIS DO PRIBCI DI OALIIS. 

M™ MANOEL DE GRANOFORT 

MADANI n’iST PA» O*** * ’ ’ * I 

OCTAVI — CONIIBT OB S AMI QOANn 
OB NI * 

ED. ORIMARD 

l’îtirbu. piwiiB. ... - 

I JULES GUÉROULT 


f ADLBIp 
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L1B<RA1R1ES DE IfICBEL LEVT FRÈRES. 


Bi 


CH AILES ï’ItltCAVLT vol. 
LA ruLi A«n BL0BTS. 1* Mttttsn. ~1 
LBf FAniCUng DI 1 

I ASSÈNE NOOSSaVe 


^ L1 MPUrriB DI ÉARION 1 

j A. JAIIE FILS 

I L'HiBITAei DO MAL. ........ 1 


Ui TALON! HOiB!. S* idüion. . . . 1 

LIHIS JOUIDAN 

LU nnmis rAurçAM. «alon pi 1859 1 
AüRÈLE lERVtfiAN 


Blsroiu DI 1 

■Air LAFON 

LA BARDi aTtriRtinn ....... 1 

LA ram di manshlli 1 

MARO'UISE DE LAGRAN8E 

i LA BlglNliU d'aBCACHON. 1 

I fi. DE LA LANDELLE 

I LA «ORSOHI S 

i STEPHEN DE LA lADELAlHE 

I OR CAi »... 1 

I F. LARENNAIS 

DI LA lOBIÎTÉ PBBHIÈRI Ot dO SOS lOlS. 1 

! LARDIN ET IIE D’AGUONHE 

I ilANll DI >L|aS 1 

/a. LEXANDRE 

Ll PiLIBinAai DR 1 

L06ERSTTE 

' DI PALBBMI A TOBIN 1 

i FAN H T lOVrOT 

' LBi piBATBS cBiNois. 8* édiUon, . 1 

'Llllis L UNI NE 

TOTASB DAN! Ll PAüi ....... 1 ‘ 

j Y1CT0 LÜBO 

' MABaOIEm D’AHaOOLiMI 1 

AUGUSTE lAOUET 

Ll BIAO d’aNOINMIS ........ 1 

LA BBLLI ) 

Ll COMTI DB S 

DBTTI! DI CdOB 1 

L’bNTIB! BT l’bRDBOIT '. S 

LA MAISON DO SAISNIOB. S 

LA BDSI BLAHCBI. ......... 1 

■ ÉRY 


MABSiaLIBI LIS MAI8IILLAM. 9* ÜU, 1 

j ALFRED IICHIELS 

I , 

, eORTBS D Qlfl HUIT D BlTBl • • « « • i 

; EUGÈNE DE RINECeURT 

I LIS OONRSSIONS DI MABIOH DILOBNI. S 
’ — DI NINON DI LINCIOS. S 

■Qj 


l. iDLAND « 

Ll ROMAN l’ouï IILUI LAM. • . • 

■ ARC-iONNIER 

LA OABOBBA. MTSTiRIS DI NAPLBS. . 
BISTOIBI DD BBIOAMBAOI DAMS L lIALil 
MiBiDiONALi. 3* ■édition. ..... 

MORTINER-TEGHAUX 

LA CBDTI DB LA ROTADTB. . . . . -i 

Ll PIDPLI AUX TOILBUIS. . . • • • 

CHARLES HANNEt 

U QDATBIÈMI LARRON. 9* 'édition. . 

HENRI NICOLLE 

oocasis DANS LU BTRÉnim. .... 

JULES NORIAC 

LA oAMi A LA PLOMB MOUd; 9* édition, 

LX GRAIN DI SABLB. 9* iSilion. . 
NBUOIRBS d’on BAISER. 'B* édition, . 
SOI U BAIL. S» édition 

LE COMTE A. DE PONTÉCQULANT 

BISTOlalS BT AHBCDOTIS 

A. DE POHTMARTIN 

LIS BROLIOas DI HMPLIS. ....'. 

CHARLES RA80U 

Ll CAPITAIHI LAMIIIT. ....... 

L00I80N d’aRODUN . . ...... 

LIS TBIBOLATIONS DI MAITBI PABBICIOS. 

6IQVANI RUFINI 

HBHOIBIS d'on CONSPIRATXDR ITALIIN. 

C. A. SAINTE-BEUVE 
de FJcadémie française 
Ll GÉNÉRAL JOHINI. édition. . . . 
M. DE TALLITBAND '. . . 

4 

VICTfillEN SABDOU , 

LA PIBLI NOIBI . 

AURÈLIEN SCNOLL ^ 

LIS AMODBS DI TBBATRI. édition. . 
SCINIS BT HINSONOIS PARISIENS. 9* éd, 

E.-A. SEIILIÈIE 

AO PHD DO DONON. ........ 

M™» SURVILLE née de Balxao 

Ll COMPAONON DO POTIB ...... 

TH A CREN AT Trai. Am. Pîekot 

MORGIABA. 

ER. DE VAR8 

LAjooiosi.Moeondeprormee. ... 

R-» VEIDIEI-ALLOT 

LIS «lOMIOOBS DO MIDI 

A. VERMOREL 


LIS AMOORS j 

LIS AMOORS 1 ( 


Dr L. VÉRON 

PARIS BR 1B50. LIS TBfiATRfl Dl 
PARIS DB IBM A iueo, (iD^vriétirM. i 

« 


Digilizea Dy 



CBÜVRES COMPLÉTÉS DÉ É. DE BALZAC. 
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«■0T>a*«O«PLÉTI( 

H. DE bal:; AG . 

■ OQTILLB ioiTIOR COMrLITI, IH 45 TOLBMlt . . < 
à « fir. SS eent. le volame 

(Chaqite ««{ume $e v«ni téparément) 

Le< œnTTes qne BALZAC a désignées sons le titre de : 
lA Comédie humaine, forment dans cette édition. ... 40 voltines. 

l.e« Conte* 'drdlatlque* S — 

I,e Xhédtre, seule édition complète S i>— 

CLASSiriCATIOR d’ APRÈS LIS INniCATIOIlS DI L’AUTBDR ! 


COMÉDIE BDMAIME 

SCÈNES DE U VIE PBIVÈE 

Tome 1. — LA KAiso* nn ceat qui 
piLOTTi. Le Bal de Sceaux. La Bourse. 
La Vendetta. Madame Finniani. Une doi- 
ble Famille. 

Tome 2. — la paix do kèkaoi. La 
busse Maîtresse. Etude de femme. Autre 
Etude de Femme. La grande Bretècbe. 
Albert Savants. 

Tome 3. — hèhoiris di biox jiombs 
■ARiÈBt. Une Fille d’Eve. 

Tome 4. — LA rnim db trerti ahs. 
La femme abandonnée. La Grenadière. Le 
Message. Gobseck. 

Tome 5. — lb contrat di xaru«. On 
Début dans la vie. 

Tome ft. — uoDisTi ■i«hon. 

Tome?. — BÈATRix. 

Tome 8. — BOMORRin. Le colonel Cha- 
bert. La Hesse de l’Athée. L’Interdiction. 
Pierre Grassou; 

SCÈNES DE LA VIE DE PROVINCE 

Tome 9. — URSDLB mirodbt. 

Tome 10. — BooÉNii orahdbt. 

Tome 11. — LES céloataius— i.Pimi- 
rette. Le Curé de Tours. 

Tome 12. — les cèlibatairis — ii. Un 
Ménage de Garçon. 

Tome 13. — les parisiens en province. 
L'iUnstre Gaudissart. La Muse du dépar* 
tement. 

‘ Tome 14. — LES RrrALiris. La Vieille 
Fille. Le Cabinet des Antiques. 

Tome 15. — le lts dans la vallée. 

Tome 16. — illusions perdues — i. Les 
deux Poètes. Un grand homme de province 
h Paris, l" partie. 

Tome 17 . — ILLUSIONS perdues — n. 
Du'Giand bomme de province, *• partis, 
Eve et David. 

SCÈNES DE LA VIE PANISIENNE 

Tome 18. — splendeurs et itséres 
DES COURTISANES. EsthoT hetreose. A 
combien l’amour revient aux Vieillards. On 
mènent les mauvais chemins. 

Tome 19. — la mrnirm incarnation 
DE VAUTRIN, ün Prince de la Boh^. ün 
Homme d’aOaires. Gaudissart 11. Les 
Comédiens sans le savoir. 

Tome >0. — histoire des treiie. Fer- 
ngus. La duchesse de Langeais. La Fille 
aux yeux d’or. 

Tome 11. — ut pese aontot, _ 


Tome 13. — césar birotteau. 

Tome 13. — LA NAISON NUCINSBN. Los 
Secrets de la princesse 4e Cadignan. Les 
Ewloyës. Sarrasine. Facino Cane. 

Tome 34. — LES parents pauvres — 
La Cousine Bette. 

Tome 35. — les parents pauvres — 
Le Consin Pons. 

SCÈNES DE LA VIE PCUTltlOE 
Tome 36. — une ..téhèbreusb appaiib. 
Un Episode sons la Terrenr. 

Tome 37. — l’envers de l’eistoire 
CONTEMPORAINE. Madame de la Chanterie. . 
L’Initiè. Z. Mareas. 

Tome 38. — le député d-’arois. 

SCÈNES DE LA VIE MIL1TAINE 
Tome 19. — les quouans. One Passion 
dans le DéserL , . 

SiCÈNES DE LA VIE DE CANPAfilf 

Tome 30. — le hédecin de cahpaone. 
Tome 31. — LE CURÉ de villasb. / 
Tome 33. — les patsans. 

ÉTUDES PNILOSOPHigUES 

Tome 33. — la peau de chasrin. 

Tome 34, — LA recherche dr l'absolu. 
lèsus-Christ en Flandre. Melmoth récon- 
cilié. Le Cbef-d’œuvre inconnu. 

Tome 35. — . l’enpant maudit. Gambara» 
Massimilla Doni. 

Tome 36. — hss narana. Adieu. Le Ré- 
quisitionnaire. El Verdngo. On Brame au 
bord de 1a mer. L’Auberge rouge. L ËUxir 
de longue vie.. Maître ConiëlBis. 

Tome 37. — sur Catherine de hédicir. 
Le Martyr calviniste. La Confidence des 
Buggieri. Les deux Bëves. 

Tome 38. — louislaheert. Les Pres- 
crits. Serapbita. 

ÉTUDES ANALYTIPUES 
Tome 39. — pHTsiOLOoni nu. mariauh. 
Tome 40. — petites hiséris ni la vie 

CONtUeALB. 

CONTES DROLATIQUES 

Tome 41. — l*” diaiain. 

Tome 41. — 1* èiæaiKi 
Tome 43. — 3* Mxain. 

THÉÂTRE 

Tome 44. — VAUTRIN, drame en 5 actes. 
Les Ressources de Quinola, comédie en 
S actes. Paméla Giraud, comédie en 5 actes. 

Tome 45. — LA MARATRE, drcmo Intime 
en 6 actes. Le Faiseur (Merca^t), ço^- 
die en S actea ( UHtièrement conforme 

au manuscrit de l’auteur.) ••• 
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LIBRAIRIES DE MICHEL LÉYT FRÈRES. 


« 


OBUTKKS D8 JTinifSSSI 

DE H. DE BALZAC 


MOUTIILI iolTIOIl COMFLITB IN 10 TOLOXIt 
A S fr. cent, tf T«»Titn»e {chaque uolume te vend téparément 


Al«OW U PIBAn. 
I.I CKNTXNAIU. . 
LA DBBNMHX rU, 
DSM SISADÀS. . . 
L’iiaOKMONDi. . . 


1 I^HCRmiRI DI BIRAaUl. 

1 L’iSRAlLm 

1 JAMI LA PALI 

1 JBAN-LOOIS 

1 Ll TICAIRI DIS ARBINNIS 


1 

1 

1 

1 

1 


OUVRAGES DIVERS 


J. AUTRAH f. e. 

laiodrbdrs it soldats, i* éd, 1 T. 6 • 
LA PRINCESSE DE BELGIOJOSO 

SCIHIS DI LA TII TDRQOI. 1 VOl. • 5 » 

6E0R6ES BELL 

Ll XlaOIR DI OASLIOSTRO. 1 TOL . 1 > 

CHARLES RLANC 

tis UmTRIS DIS fAiIS aALARTIS. 


1 toi. in-M 1 » 

J. BRUNTON 

LIS 40 PRtClPTIS DO no DI WBIST. 

1 vol in-18 1 50 

ALFRED BUSgUET 

LA MOIT DI ROIL. 1 TOl. ill-3S. . 1 > 


LE COMTE GUY DE CHARNACÉ 
LIS pimis d'aojoord’hdi. 2 t. 10 • 
LE COMTE DE CHEVIGNÉ 

LIS CONTIS RIHOIS ÜittStrèS piF 

E. Meissonier. 6* édition. 1 vol. , 5 > 
CHARLES EMMANUEL 

LIS DITIATIOMS DO PINDDLI IT Ll 
MOOTIMRNT DI LA TERRI. 1 TOl. 1 > 

EUGÈNE FROMENTIN 

ON ITIDARS Ll SAHARA. 1 V. in-18, 5 > 

ALEXANDRE GUÉRIN 

LIS RILieilOSIS. 1 TOl. RT. ii-18. . 1 » 

LÉON HOLLÆNOER 

DIX-nOIT SlicLRS DI PRBJDQIS CHrA- 

TiiNs. 1 TOl. fcrsnd in-18. . . . 3 > 

LOUIS JOURDAN 

LIS PRIIRIS DI LODOTIC. 1 T. jn-33. 1 > 

LAMARTINE 

nONPIDINCIS. 1 vol 5 • 

NOOVILLIS CONPIOENCES. 1 VOl. . . 5 > 

SAVINIEN LAPOINTE 

MIS CKAHSOIS. — 1 TOl. ia-33 . . 1 • 


LASSABATHIEf Àdmin. du Conterv. 

HISTOIRI DO CONSBRTATOIRI IHPIRIAL 
DR MOSIQOI BT DI DiCLAHATIOM. 

1 vol. grand in-18 5 » 

AUGUSTE LUCHET 
LA cOn-D'oa A VOL d’oisiao. 1 vol. 3 > 
LA scRNCi DO vtM. 1 vol. gT. in-18. 2 BO 
STEPHEN DE LA MADELAINE 
GHANT.Etudesprat. destyle.1/3 T.in-8 3 • 
PAUL DE MOLÊNES 

COHHIMTAIRIS d’oN SOLDAT. 1 T. in-18 5 * 

P. MORIN 

COHMINT l’iSFRIT TIENT AOX TABLES. 

1 vol. in-18 1 50 

A. PEYRAT 

ON NOovBAD Dosiii. Histoiro do l’im- 
maeolèe Conception. 1 vol. in-18. 3 > 
GUSTAVE PLANCHE 
Atodis littéraires. 1 T. gr. in-18. 5 » 

LE DOCTEUR RAULAND 
Ll litre DBS ÉPOUX. Guide pour 
la gnérisoD de l’impnissance , de 
la stérilité et de toutes les maladies 
des organes génitaux. 1 (. v. g. in-18 4 > 

ERNEST RENAN 

JÉSUS. 1 vol. in-32. 18* édition. . 1 2ô 

MARY-ÉLIZA ROGERS 

A VII DOMISTIQDB EH PALESTINE. 

1 vol. gr. in-18 50 

♦** 

KEHOiRis D ON PROTESTANT Condamné 
aux galères de France pour cause de 
religion. 1 vol 3 SU 

LE ROI LOUIS-PHILIPPE 
■ON JOURNAL. Evénements de 1815. 

2 vol. grand in-18 10 > 

WARNER 

sr.njNTT.. 1 vol. in-18 2 » 


ÉTUDES CONTEMPORAINES (Format tn-l 8 


Edouard delprat 

L'ADHmiSTEATIOH DI LA PRISSI. 1 T. 1 > 

A. GERMAIN 

HABTTROLOai D| LA PRESS!. I VOl. . 3 SC 

LE COMTE D’HAUSSONVILLE 

lettre AD SÉNAT. 1 VOl 1 » 

LEONCE DE UVERGNE 
la oonstitotion db 18aS et li dé- 
crit DD 34 HOVEKBRE. 1 VOl. . 1 > 


ED. DE SONNIER 

us DROITS POLITIQOIS DANS LIS 

ÉLECTIONS. — Manuel de l’Elec- 
tenr et du Candidat. 1 vol. . . . l > 

•«* 

LA LDIRTÉ ULlftlIOSB BT LA Ll- 
IISLATIOH AOrolLU. 1 VoL ... 1 * 
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COLLECTION MICHEL LÉVY 

ET BIBLIOTHÈQUE DE LA LIBRAIRIE NOUVELLE 

! * 

ft frNJie le volume •riuid te-t8 de SOO * 400 pugee 


AMÉDÉE ACHARD «ol. 

BROMBS BT 1 

La CHASiB • 2 

LBS DBRNIBRBS lURaOISBB ...... i 

LBS rBMMBg 1 

rARIllIBNNBB BT 1 

LBI P8TITS-riL( DB LOTBLÂCB .... 1 

LBS BiTBOBS DB PARIS 1 

I LA ROBB DB HBSSDS 1 

i ACHIM D'ARHIKIV. T7i. 6aitUcr/IiA) 

I CORTBS BIIARRBS 1 

j ADOLPHE ADAI 

SODTBNIRB d’dN 1 

DBHNIBRt SODTBNIRS d’ON BDSICIBN. 1 

W.-H. A IRSWORT H (Trarf. ««foiO 

LA «BNTILHOHMB DBS BRAIIDBS BOOTBS. 3 

MADAIfH LA DOCHBSSB d’OBLBANS, Hi~ 
LBHB DB MBdELBBBODRS-SCHVBRIB. 

ALFRED ASSOLLANT 

BISTOIRB FAMTASnOOB DB PIBRROT. . 

ERILE AUGIERde l’Acad. françaüe 

POBBIBB OOMPLiTBS 1 

LE DUC D’AUMALE 

IHSTITBTIONS MILITAIRBS DB LA PRANCB 
LBS lOOATBS BT LBS CBASSBDRS A PIBO. 

J. AU TR AN de l’Acad. /rançaûe. 
■iLiAMAH. Episode des goer.d’Afnqae. 

H. DE BALZAC 

TBBATRB COMPLET S 

THÉODORE DE BANVILLE 

ODBf rDRAMBCLBSQDBS 1 

J. BARBEY D'AUREVILLY 
l’bmboboblbb 

ODYSSE BAROT 

BISTOIRB DBS toiBS AD SIX* glicLB. — 

BM. DB aiRARDiN, SB Tîe, 86S Idées, etc. 1 
M-» DE BASSANVILLE 

LBS SBCRBTS d’dRB ABOHB PULB .... 1 

BEAUMARCHAIS 

tbAatrsl svdo Notice sor ss fie et ses 
oorntes. par Lovi$ df LominU , i 

GUSTAVE DE BEAUMONT 

L’iRLAHOB SOCIALR, POLITIQDB BT RBUa. 1 

ROGER DE BEAUVOIR 
atbhtohibrbs bt codrtisahbs. . . . { 

LB OARARBT DBS HORTS 

US CBBTALIBR DB OHARRT 

LB OHBTALIBB DB SAlHT-«BOReBS ... I 
L’àCOLlBB DB OLPHr. ........ 


I ^ _ 


ROGER -DE BEAUVOIR («»<<«) '«A. 

BISTOIRBS OATALIBRBS. . < 

LA 1 

MADBMOISBLLB DB 1 

LB BOOLIN D'BBaLT. < 

LBS BYSTÉABS BR l'iLB SAINT-LOUIS. . 2 

LB PADTRB DIABLB 1 

LBS SOIRBRS 1 

LBS TROIS ROHAN. '. . 1 

M"» ROGER DE BEAUVOIR 

CONPIDBNCBS DB H»* BARS 1 

SOOS LB 1 

HENRI BÉCHADE 

la chassb bn alsArib • 1 

• Mrt. ïEECHEB STOWE 

CASH Dk L’onclb tou. ITrad. Pilatte) 9 
cocrannt BKVKKmt.{Trad . Porrade). 3 
LA PRINCESSE DE BELGIOJOSO 
asib-minbdre bt strib 1 

GEORGES BELL 

SCBRRS DB LA YIB DB CHATBAO ... 1 

BENJAMIN CONSTANT 
ADOLPHB, avec notice de Sainte-Bewoe. 1 
A. OE BERNARD 

LB PORTRAIT DB LA MAROOIRB. ... 1 

CHARLES DE BERNARD 

LBS AILB8 D ICARB ......... 1 

DH BBAD-PBRB 3 

l’Acdbil 1 

LB aBHTUHOniB CABPAO.NARO .... 3 

OBRPADT 1 

DN HOMI(H sArIBUX i 

LB RSOD «ORDIBR 1 

LB PARATONNBRRB • . 1 

LB PARATBNT '*.... 1 

PBAD 00 LION BT CHASSB ADT ABANTR. 1 

BERNARDIN OE SAINT-PIERRE 
PADL RT TiRoiNiB — Précédé d’nn 
essai par Prevosl-Paradnl. . . 

ÉLIE BERTHET 

LA BASTIDB 

LBS CBAOrrBDRS 

LB DRRNIBR IRLANDAIS 

ROCHB TRRMRLARTR 

EUGÈNE BERTHOUD 

SBCRBTS DE FEMME 1 

CAROLINE BERTON 

ROSETTE . ... ... 1 

ALBERT BLANQUET 

LA BELLE FÉRONNIBRE 1 

LA MAITRESSB DD h 01 1 

duRe 

HOMMES DD JODR. 1 

LES SALONS DE TIBNNB ET DE BERLIN. . 1 

CH. DE SOIGNE 

LBS PBTITS MBMOIRBS DB l'OpArA • . I 

LBUIS BOUILHET 
MAuniit, eoDte romain I 
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. lAOUL IRAVARO vol- 

l lONKIOR DBS IBIIlUt •..•••• 1 

DNl riTITI TILUI 1 

LA BBVAMCHB DB «BOHaB( DABDUI . . 1 

, A. DE ABERAT 

L AV0ÜR AD 1 

Les amodrbdx db tinst ani-*- . . • 1 

LES AEODAS DD BEAO GDSTATB. ... 1 

LB8 AMOURS d’dMB NOBLB DAMB. • • - 

L’ADBBnCa DD SOLEIL d’OR 1 

LB BAL DB l'obéra 1 

LA CABARB DD SABOTIBB. ...... A 

LBS CHASSBDBS d’hOMMBS. ...... 1 

LBS CBASSBDB8 DB 1 

LB GHATBAD DB A 

LBS CBADFrEURB QtDIBNS . 1 

LBS CSBHINS DB LA TIB. ..... . 1 

LB COVSLt ADI 1 

DEUX AMIS 1 

Dn DRAMB a qalodtta. . 1 

DN DRAMB A TRODVILLB 1 

DNE FEMMB ÉTRANGE 1 

LES ORPHELINS DE TRBODÉBEC. ... 1 

•CBNBS DB LA TIB CONTEMPOBAIHI. • A 

La sorcière noire 1 

LA TBNGEAHCK d’DN MULATRE A 

BRILLAT-SiVARIH 

PHTSIOLOGU DD GOOT. A'oUV. édiUoli. 1 

■AX BUCUOM 

BN PBOTIMCB A 

E.-L BULWEB SVaiA. Âmidée Fichoi 

LA TAÉILLB CAXTOH. ........ S 

LB JODB BT LA NUIT 3 

EIILIE CABLER trad. Souvettr» 

BBDX nUMBS TUMES 4 

. ËIILE GARREY 

L AMAIOU. HUIT JODB* SODS l'ÉQUATIDB. 'I 

HIPPOLYTE CASTILLE 

BISTOIUS DB 1 

CHAMPFLEURY i 

LBS BODBGBOIS DB BOLINCHART. ... 1 

CBIU-CAILLOD 1 

LBS • • * A 

■. DB BOIIDBTTBB. t 

LB RÉAUSn } 

LBI SBNUTIOBS DI JOSQDIX 1 

SODTBNIKS DBS rUNAMBDUIS. ..... 1 
LA BDCCBSBldN LE CAMUS. ...... 1 

F. DE CHATEAUBRIARD . 

— UNE— LB DUNIBR ABBNCBRAGB, 

arec avant-propos de U, sU-Beuxe, 1 

LB GBNIB DD CBalBTIANISMX, aVCC OU 

avant-propos de M. Guizgt. .... * 

ITINÉRAIHB DB PARIS A JÉRD8ALBM, aveC 

une Etude de AA. de Pontmartin. i 
LES MARTTRs, avcc UH essai A’^mpère. a 
LES NATCBBZ, svec UH essal du Prince 

Albert de Broglie 2 

LE PARADIS pBRDuâe Milton, trad. prèc. 
d’une étude de JR. John JLemoiane, 4 

VOYAGE BN AMÉRIQDE. ... , J 

ÉIRILE CREYALIEB 

LBS DERNIERS laOQOOIS 1 

LA HDRONNB 1 

LBS NEI-PBRCBS J • ! ! ! é 

PEADX-RODOBS BT FBADX-BLAHCHBsJ ! ! 1 

LBS FIBOS-NOIRS. ....... J 

foignbt-d’acibr. ...... i 


GUSTAVE GLADDIR vol. 

FODIT BT TIRGDLB A 

IP» LORISE CDLET 

QDARANTB-CINQ LBTTRBS DB BBRANGBB. 1 

. UERRI CONSCIENCE 

L’ANUÉ dm MBaVBILLIS. A 

9 

BATAVIA. A 

LBt B0DR6B0IS DB 1 

LB EOURCSESTRE DB LIÈGE 1 

LB CHEMIN DB LA FOBTDHB ...... A 

IB CONSCRIT A 

LB OODRÉDB DBS GRBTBS . ^ . . . . 1 

LB DÉMON DB l’ABGBHT.. 1 

LB DÉMON DD S . . 4 

IBS DRAUS FLAMANDS. ....... 1 

LA FIANCÉE DD MAITRB D’ÉCOLB ... A 

LB FLÉAU DD VILLAOB. . 1 

IB GBNTILBOMU FAOVBB 4 

LA «DBRRB DBS FATSAHi 4 

LB A 

RDUS DD SOIE R 

mSTOIRB DB DEUX BNFANTS d’oDTRIBRS . A 

IB JIDNI DOCTEUR A 

LB LION DB S 

MAITRE VALENTIN . 4 

LB MAL DD SIÈCLE 4 

LB MABCBAND D’ANTBRt i 

LB MARTYRE D’dNE HÈRB A 

LA MBRB JOB 1 

l’onclb bbimond. A 

l'orfhblinb A 

LB FATS DB A 

UE SANG HDMAIN A 

SCÈNES DB LA VIB FLAMAND! .... 3 

UDTBNIHS DB JBDNBS8B « 4 

Ik TOMBR DB A 

LB THIBDN DB «AND. 3 

LES VBILLÉBS FLAHAHDBS 1 

LA TOLBDBB d’eNPANT 1 

I _ H. CPNRE 

SODVIRIRS D^ni FROSCRÈT FOLOMAIB. '. . a 

P. CORREAltE . 

«DTMS, avec nntioe Re SaiiUe-Benve. J 
LA CqiTESSl ITASH , 

UN AMOda CODFApiE . 1 

IBS AMOUaS DB IB BBLLÉ ADBOM. . • 2 

IBS BALS MASQUÉS A 

LA BBLLB FARXsmMN. ...... • A 

LA CHAINE d’or. i 

LA CBAMBU BIBDBf A 

LB CHATRAB db la BOan-SARflLANTH. A 
IBS CHATBADX BN AFJUQDB . . . 1 

LA DAME DD CHATEAU MURÉ 1 

LA DBRNIÉHB BIFIATION. . i . . . . • 3 

IB DocnssB d’Afonnbs. ...... A 

LA DDCHBSSB DE IBOSDB • 3 

LA VBMMB DB L’aTBDGLB 1 

LBS FOUBS DO A 

LB FRUIT DÉFENDO ......... A 

LBS GALANTBMBSDBIBêODR ÉBLOUIS XV. A 

— IB BÉOBNCB .. w ....... . A 

— LA JBDHBSSB DB LODIB XT ..... A 

— les MAITRESSES DD KOI A 

— LÉ FARC ADI CERFS « A 

LE JBD DB LA REINE A 

i LA JOLIB BOHBMIBNNI . . . . ^ . A 


! IEB LIONS DB PARIS 


LA TBTB-FLATB. 


1 


i MADAMÉ LODiAB DÉ Fr'aÉCB. . . ^ 

I MADAU DB LA A 
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LA COMTESSE CASH (««<«). toI- 

■ADIÜOISKLUI OB LA TOUS DU MH . . . . A 
LA «AIH OADCU HT LA KAIH DIOITB. . 1 

LA KARQUISB DI PARASiu 1 

LA HAHQUISB i 

Ll HBUF D» J 

LA PODDHH HT LA 1 

LA PSraCBSSB DH COHTI. ...... 1 

UH PHOCRS « 1 

DHH aiTALH DS LA POHPADODH. .... 1 

Ll SALOH DO OUBLI. • 1 

US SHCHXTS d’uns SOSCISU ..... 2 

LA SOSCISU DU SOI. _. . 3 

LIS SOOPBSS DS LA BÉelNCB. ... i 

LBS fUITIS d'uHI IAOTS 1 

TSOIS AMDOaS. 1 

LE BEHERAL daubas 

U «SAND DSSSST. 1 

E.-;. delEcloze 

DONA OLTMPU . * 

SADSMOISBLLB JU8TIHB DI LIRON . . 1 

LA PUHIKRB I 

' Edouard oelessert 

rOTAUS AUX TILLIS MAUDITIS . • . . i 

PAUL OELTOf 

APINTUMS • 1 

LBSPITITSIALHBOSSO’OHIJSONSPMIII. J 

CHARLES Aw. Uichoi 

CONTIS DI HOBL . ». i 

COHTBS FOUR Ll JOUR DBS ROIS. . 1 

HisTORorms it rAcits du fons. . 1 
U HBVSU DS MA 2 

OCTAVE OIOIER 

un TILLS DI ROI i 

MADAHS 8IOROSS i- 

MAXIME DU CAMP 

Ll SALON DI 1897 ......... 1 

LSI SIX ATSHTURBS 1 

ALEXAHDRE OUIAS 

ACTÉ j 

AMADST 1 

ANOI PITOU * 

ASCANIO 2 

UNI ATINTUU d'amour 1 

ATINTURIS DI joai DATTS ..... 2 

LIS BALIINIIRS 1 

LS BATARD DI MAULÉON ....... 3 

BLACK J 

LBS BLANCS ST LBS BLBUS 3 

LA BOUILLIS DI LA COMTISSB BISTHI. . 1 

LA BOULI DI 1 

BSIC-A-BRAO * 

UN CAOBT DI PAMILLI 3 

Ll CAPITAIHS PAMFIIILS. ...... 1 

LK CAPnAIU PAUL 1 

Ll CAPITAIHS SICUAIO ....... 1 

CATMIRIU 1 

CAOSBRIIS 2^ 

CÉCILI 1" 

CIARLBS Ll TÉMBRAIRI J 

Ll CBASSBDS 0| SA0TA8INS ..... 1 

Ll cbatbao d'ippsts^N. ...... 2 

LS CUTALISI d’HAHMINTAL .... £ 2 

LS CRIPALIII DI MAisON-'HOUM ... 2 

Ll COLLIIR DI LA UIHI . . . .• 3‘ 

LACOLOMU. Msitre AdsB le Cikbnis. 1 

Ll COMTI DI 9 

LA aOMTSSSB DI QIABNT ...... 0 

LA OOMTISSI 01 SALISBUST ..... 2 


ALEIARDRE DUMAS (AiUs) toI. 

LIS COMPASNONS SI . 3 

us CONPISSIONS DI LAMARQUItl. • • } 

ooNsciiNCi l’iuociht S 

LA DAMI DI MONSOMAD 3 

LA DABI DI TOLUPTÉ 2 

LIS DIOX 3 

US BBUX 

DIIU DISPOSI 

U DRAMI DI 93 

US DBAMIS DI LA MBS. ..... 

US DRAWS SALANTS • LA MARQ. d’iSCOMAN 
LA riMMI AU COLLIIR DI TBLOURS • 



INI PILU OU RÉSINT 

LS ras DU FORÇAT. 

US FRÉU8 COR8IS , ( 

SABRIIL LAMBIRT ^ 

US SARIBALDIENS. 

SAULI IT FRANCS t 



UN SIL BLAS U CALIFORNIB ..... ( 

US SRANDS HOMMIS U ROM DI 

CIAMBM — CÉSAR I 

— HIHRI IT — LOUIS XIII BT RICULIBO, 3. 

LA SUBRRI DIS 

BisToiai d’on cAssi-NOisim. ... 1 
US HOMMIS DM t 

l’boroscopi 1' 

l’iU DI FIO f 

UPU8SIONS DI TOTA8I — U SUISSI. 8‘ 

— IN 4; 

— UNI ANMIl A FLOaiNOI. 1 

— l’arabii 3 

— US BORDS DO RHIN 2T 

— Ll CAPITAINI ARÉNA * t’' 

— U CAUCAAI 3' 

U CORRICOLO 2*^ 

— U MIDI DR LA FRANCE 3 

DI PARIS A CADIX. 8, 

— QUINXI JOURS AU SINAI 1 

Ll SPISONAII 2. 

— U TILOCB 2 

— LA TILLA FALMIÉRI. 1 



tSABIL DI BATIÉRI. 2 

ITALIMB «r IKAMANDS. 3. 

iTANHOi de W. Scott (ît-aductian)^, 2[' 

JACQCIS OniB ...è. ...... 1 

JANI. 1, 

JIHANU LA FUeiLLI 1 

LSOIB XIT IT ION . 4 

LOUIS XT IT SA COUR. ....... 2* 

LOUIS XTI XT LA RÉVOLUTION .3 

US LOUVXR BRMACUOOUL. . .... £ 

MADAMX DR CHAMBLAT ........ £ 

LA MAISON DR.OLApX» ........ 

Ll MAITRB d’aUSS. ........ r 

LIS lARUaiS DO pIri olifus t 

LIS MÉDICIS i 

1RS MÉMOIRIB liy 

lÉMOIRRS DI ’aARIBALDt ....... 3' 

MÉMOIRIS d’uni AT|C8U 3 

l^MOIRIS d'on 'MÉDÉCâi (BALBAHO). . (P 
U MINEUR DI LOUPS. . . .'.’l". f> 

US MILLI IT UN FANTOIIS f 

US MOHIbANSDI PARU. ....... (r* 

US MORfS TOITTITIL' ' 3“ 

NAPOLÉON h" 
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ALEXAimiE OU«ÀS (*«««) irol- 

Olfl mUT A. » 

OLTUn 0* » 

U FA0I DO 000 DI ' 

PÀIISISNS ST * 

LS FA8TS0S d’aSBBOOSO * 

FAOLIOS ST FABCAL BBOSO J 

OS FAT» ISCOSSD J 

LS FSBB J 

LA FBISCBSSB DS J 

LA FBlSCSiaS » 

LB8 " 

LA * 

LA BBISB * 

LA BOOTB DS J 

LB lALTBADOB * 

SALTATOB ? 

BODTBSIBS J 

LBS J 

SOLTAMBTTA. . J 

LA TBBBSOH J 

LB TSBTABSST DS B. CHADTSLIS. . . » 

TBOIB » 

LB» IBOI» J 

LB TBOO DS J 

LB TICOUTB DS D 

LA VIS AO DS8BBI J 

OKS TIB d’aBTIÏTB . * 

TIS8T AS» • * 

ALEXAUDUE OÜIAS «ls 

J 

ATSSTOBS» DB QOATBB fSÜBB». ... » 

LA BOITB d’aBOSST J 

LA DAMB AOX J 

LA DASB AOX J 

DIASB DB LT» J 

LB DOCTBOB 8BBVAS» » 

LS BS8BST S08TSL J 

LB BOIIAS d’oHB FBMMK. ...... » 

80FBIS PBINTSS» 1 

TBI8TAS LB BOOX J 

TBOI» HOMSB» J 

\t \ sT .ÊO fi e"w 0 RTH 'Trdd: JÔv^silin 

"“^‘"UfiVtEL'o’EiimêuEs ’ * 

SltTOIBBR D*AllOOR IT D AflBlNT • • • i 

ERCKttANN-CHATRIAN 

L’ILLOSTEB OOCTBUE MATBBOE • • • • 1 

XAVIER EVMA 

ATBBTOBBB» BT COBSAIBB» 1 

. LB» FSBSB8 DO SOOTBAO-BOSDB ...» 

LB» FBA0X-B008S» » J 

LS BOI DB» TBOMQOB» » 

LB tb6sb d’absbst. * 

PAUL FÊVAL 

ausia faoli * 

LB» AMOOB» DB FABI» > 

BLAKCBSFLBOB * 

LB B0»»0 00 LB PBTIT FAB18IBS. . . 8 

LB OAFITAISB » J 

LB» 00BFA8S0S» DO »ILBSOB .... 3 

LB» DBBSISBB» FBB» i 

LS» FASFABOS* 00 BOI 1 

LB ru.» DO DIABLB 4 


PAUL FÉ VAL {«‘•<0. »oI. 

LB» SOIT* DS FABI» » 

LA BBISB DB» BFBB8 1 

fiUSTAVE FLAUBERT 

MADAHB SOVART B 

PAUL FQUGHER 

LA TIB DS FLAIAIB ... ..... X 

FOURNIER ET ARNOULD 

»TBOSS»BB 2 

ARNOULD FRÉIY 

LB» COSFBaBIOS» d’os bohshish. . . i 

6AL0PPE O'ONOUAIRE 

LB DIABLB BOITSOX AO CHATBAO. . . 1 

LB DIABLB BOITSOX A FABI». .... 1 

LB DIABLB BOITSOX BS PBOTISCB. . . 1 

LB DIABLB BOITSOX AO TILLA8B. ... 1 

THÉOPHILE fiAUTIEB 

C0S8TASTIS0FLB J' 

SOPHIE BAT 

ASATOLB J 

LB OOMTB DB 8010BB A 

LA OOHTBMB D’BOMOST * 

LA DOCHBSSB DB OBATBAOBODX. ... A 

SLLSNOBB J 

LB FAOX FBSBB. . A 

LAOBB d'bBTBLL A 

LiOSIB DB A 

LS» BALHSOB» d’oS ABAST HSOBSOX. A 

DS BABIAOS »00» L’BBFIBB A 

LB BABI A 

BABIB DB BASCISI. A 

BABIB-LOOI»B d’oBlAaSI A 

LS BOgOSOB ABOOBSOX A 

FHT»IOLOSIS DO BIDICOLB A 

»ALOS» CBLBBBB» A 

lODTSSlB» d’oSB TBILLB FBBBB. ... 1 

JULES fiÉRARD 

LACHA»»SAOLios. DeA**n»<tefl. Dore. 1 

fiÉRARD DE NERVAL 

LA BOhAmB 8ALARTB A 

LB» riLLS» DO FSO J 

LB BABQOI» DS FATOLLB. ...... 1 

800TBSIB» d’aLLBBAOSB A 

ÉMILE DE GIRAROIN 

A 

M°» ÉMILE DE 6IRARD1N 

LA CASSB DB B. DS BALIAC. .... < 

oostbb d’oss TISILLS FILLB ..... i 

LA CROIX DS BB»sT(enioctVtoarec7%. 

GatM*r, Miry et Jules Sandeau). 1 

IL SB faot pas joosb atsc la doolbor 1 

LB LOBOHOS J 

BAB8DSRITS J 

B. LB BABQOI» DB F0STAS8B». .... 1 

SODTBLLBS | 

FOBSIBS OOBPLAtB» I 

LB TICOBTB DB LAOSAT. Lettre» p*- 

risieiuies. Edition complète, ... 4 
W. GODWIN (Trad.A. Pichot) 

CALBB WILL1AB8 2 

8ŒTHE (trad,. N.Poumier) 

nSBASS BT DOBOTBÉB. ....... A 

WBBTHBB, BTee Dotifie, i’U. Hein* l 
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•l. 80 LDSIITH.(rr.JV.Fottrmer)»ol. 
LS TiOAiiis DS WÂurnLD, avec Mode 


delordMacaulay,trad. G. Gvizot 1 
LÉON 60ZLAN 

BALXAC CHIX LDI I 

LS BARfl, OS PODDBS o'OS 1 

L1 COMSDIS ST LSa COHSDISNS. . . . 1 

LA OSKNliBS SIBDR I 

LA SOLLS DD I 

LS SOTAIRB DS CHAMTILLT 1 

■<» lANOEL DE 6RANDF0NT 

l’adtrs I 

L’aSODR ADZ 1 

I. GUIZOT 

LA PRAMCS ST LA 1 

LÉON HILAIRE 

ROOTSLLSI i 

RILDEBRANOC Traduet . L. fTocgviet ) 

LA CSAMBRS 1 

•eSRSa DS LA TIS HOLLANDAISS. . . . 1 

ARSÈNE HOUSSAVE 

l’amoor comsb il i 

LBA IBMMBA COHBB BLLBf BOUT. . . . i 
LA fSHTO DB BOAMB 1 

CHARLES HUGO 

LA OSAIAS DB 1 


ALPHONSE KARR (SuUe) 

PBD BRB8AIBR 

LBA 

8BNETIBTB 

LBA «dApBA 

BI8TOIHB DB ROSB BT JB AN DDCBBIIIN.. 

BORTBNAB 

MBNDA PBOPOA 

MIDI A QDATORXB BBDRBA 

LA PiCHB BM BAO DODCB BT BH BAO AALAb. 

LA PBNBLOPB HORMARDB 

DNS POISNÉB DB 

PROMBNAOBA HOBA DB MON JARDIN. . . 

BAODL 

H08BA ROIRBA BT BOAB8 BLBDB8. . . . 
LBA AOIRBBA DB 8AINTB-ADRBAAB. . . . 

AODA LBA 

AOOA LBA TtLLBDLA 

TROIS CBNTA PAOBA 

DNB BBORB TROP TARD. . ^ 


TOl. 

1 

1 

1 

6 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

l 

1 

1 

1 


KAUFFiANN j 

BRILLAT U MBHOIAIBR. I I 

LÉOPOLD IOiPERT(rr.L.Sfau6«H) I 

LBA JDIfA DB LA BOHÉMB I 

AcAnBA DD I 

DE LACRETELLE 

LA POATS ADX 1'^ 

■“•LAFARGE, nie aiarU Cappelle 


BBDRBA DB PRIAON I 

MBHOIRB8 1 


F. VICTOR HUGO {Tradueteur} 


CHARLES LAFONT 


LS PADAT ANBLAIA (<e JfariotDe. . . . 
AORNBTA de Shaktpeare. ...... 

F. HUGONNET 

AODT. B’DH CBBf DB BDRBAD ARABS. . 

^ JULES JANIN 

l’aMB MORT 

LS cmflN DB TRATBRAB 

LA 

CHARLES JOREY 

L’aWODR d’on NiaRB 

LE PRINCE DE JOINVILLE 

OOE«RB d'^MRRIQOB, CAMPaONB DU PO- 



PAUL JUILLERAT 

LBA DSDZ BALCON A 

ALPHONSE KARR 

ASATSB BT CBOILB 

LS CBBHIN LB PLDA OODRT 

CLOTILDB 

CLOTIA aOAABLIN. 

CONTBA BT NOOTBLLBA 

SMCOIB LBA PBNMBA. 

LBA 

LA FABILLB ALAIN.' 


1 LBA LAOBNDBA DB LA CBARItA 

^ 6. DE LA LANDELLE 

LBA PAAAAaSRBt . . 

* STEPHEN DE LA MADELAINE 
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l’bsfer PB panROT ........ 

LAURENT JAH 
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F. PONSARD 

KOMBU. Poëme 

LOUIS RATISBONNE 
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l’anniao d’absint — >60 

UNI ÂnitTUU DI lUSISTBAT. . — >30 

LA CnQDANTAJII — » 60 

LA nm DI QDABAim ANS . — >50 

Ll — >50 
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LA COHTBS8I DI SALISBOBT . — i 60 

LIS CONFISSIONS DI LA MABQOISI — 1 70 
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DUO DisFOsi — 180 

us DBAMIS DI LA MIB ... — >70 
LA FIMMI AO COLLIIB DI TÎ- 

LOOIS — >70 

— >90 

UNI mu DO BiSINT. ... — >90 

LIS Fuius — >80 

OABBIIL LAMBIIT — >90 

SAOU IT FBAHCl — >90 

ON eiL-BLU M GAUFOBNU. . — >70 

eioBOis — >90 

U «OKBRI DIS rWMlS . . .^ — 1 65 
HISTOIBI d’on cassi-noisbtti. — > 60 

l’bobosoofn — >90 

IBFBBSSIONS DB totasb: 

ONB ANNÙ A FLOUNCB. . . — > 90 

l’ababib bidbbosb .... — 9 10 
us BOBOS DO BHIN .... — 1 30 
U CAPITAIMB ABBNA .... — >90 

U — 1 65 

DI PABIB A — 1 65 

IN “ 9 90 

U HIDI U LÀ FBANCI . . — 1 30 
OOINU JOOBS AO 8INAÏ . . — » 90 

U SFIBONAU. ...».» “*• *50 

U FILOCl •*“ 165 

LA TILLA FALHIBBI . • • • ““ > GO 

INOÉNOI. 1 80 

ISABIL Dl 130 


Digilized by Google 





LIBRAIRIES DE MICHEL LÉVY FRÈRES. 


ALEXARDIE DUMAS t.e. 


iTUiiffs n nutàm*. , 
ivAKHOi de Walter Scott 
rsoAmm la mulu. . . 

LIS LODTIS DI JUCnOODL 
MADAn DB CKAIBLAT . . 

LA HAISOI DI «LACa. . . 

LB BAim b’aBMBI . . . 

US HABiAeas DD ràtm olifdb 

LBi niDioia 

ms MÎMOiaBs. (Complet). 

— (Séparément) 

— a« férié. ( — ) 

WBIf. DB OAinALDI. (Complet) 
— !'• série. (Séparément) 
—i» série, ( — ) 

BiMeiUS D’DHI ATBD8LB. . 
HBB. d’DN rioBCm— BALSAMO 
LB MBNIOB DB LODFS . . . 
LIS MILLI BT DM TAMTOmS 
LBS BOBICAMS DB FARIS . . 
LIS MORTS TONT TITB . . . 

HODTBLLBS 

DMB NDIT A TLORIMOB . . . 

OLTMIB DB OLBTBS 

OTBOH L’AROBBR 

LB TAOB DD DDO DB SATOIB 

TASCAL BRDMO 

LB FASTBDR D’aSHBODRN . . 

TADLIMB 

LA tAcBI ADX riLBTS . . . 

LB FBRI OieOaNB 

LB FBRB LA RDINB 

LA FRINCBSSB FLORA. . . . 

LBS gOARAHTB-CINQ 

LA RBINI MAROOT 

LA RODTB DB TARBNMIS . . 

LB SALTBADOR 

SALTATOR 

SODTBMIRS D’aHTONT .... 

STLTAMDniB 

LB TBSTAmNT DB M. CHAOTBLIH 
LIS TROIS MODSQDBTAIRBS. . 

LB TROD DB LBMFBB , . . 

LA TDLIPB HOIRB 

LB TIOOMTB DB BBAeilOMMB 
LA T1B AB DBSBRT. . . . 

DMB Tia d'artutb.. . . . 

TIMBT ABS AFBâl. . .. . • 


1 50 
1 70 
» 90 
a 60 
1 50 
1 50 
> 90 
» 70 
. 70 
8 > 
8 60 
50 
30 
70 
70 
70 
» 

90 
70 
60 
50 
50 
70 
60 
50 
70 
60 
80 
50 
60 
50 
90 
70 
60 
65 
70 
70 
> 
90 
90 
70 
65 
90 
90 
76 
30 
70 
>0 


ALEXANDRE DUMAS FILS 

OiSARIMB 

LA DAHB ADX CAmALIAS. ... ~~ 

ON FAQDIT DB LITTRB8. ... — 

LB PRIX DB FiaiOMS. ..... ” 

XAVIER EVMA 

LBS Fiams DO modtbad-mondb. — 


PAUL FÉVAL 

LBS ABOORS DB FARIS. ...» 
LB BOSSO 00 LB FBTIT FARI8IBM. 

LB FILS DD DIABLB 

LB TOBOR DB TI8BBS. ..... 

CHARLES HUGO 


LA BOBBBB DORBB. ..»««• 

CH. JDIEV 

l’aboor d’om RàeRBt .... 

ALPHONSE lARR 

FORT BM 

LA fbmAlofb morbahdb. ... 
SODS LBS TILLBDLS 

A. DE LAMARTINE 

LBS COMFIDBMCBS 

LBMFAHCB • • 

aBMiTtiTB. HlsL d’une serxanle 

8RAXIBLLA. 

LA 

RB8DU .... * 

FELIX MAYNARD 

l’imsdrrbction ’db l’imdb. Do 

Delhi h Cawnpore 

mEry 

I DM AOTB DB dAsISFOIR. . • 

■ LB BOMHBOR d’oM MILLIOMMAIRB 
’ LB OBATBAO DBS TROIS lODRS 

I lb chatbad d’odolfhb. . . 

1 DMB COM8FIRATIOM AO LOOVBB 
I lb diamant a MILLB FACBTTBS 
HISTOIRB DB CB QOI H'BST FAS 



LBS BDITS AMaLAISBS. . . 

LIS M0ITS8TALIBMNIS. . . 
aiMFLB BUTOIRB- .... 


f. e. 

> 50 

> 90 

> 50 
» 50 


90 


i 30 

a 60 

8 » 

> 70 


... 1 50 

» 90 

_ > 70 
_ > 90 
_ > 90 


90 

50 

70 

60 

60 

50 


— . 70 


. 50 
50 
70 
60 
70 
60 

50 
. 90 
. 90 
. 70 
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EUeËME DE MIRECOURT (■« 

1.B8 COWF188ION» »* MAEION DILORM». 3 70 
OOMrB8810«l D» «W0« *■ 

— 3 70 



HEHRY IIUR6EB 

. ,10 

Ul« AM0BR8 D OUTDI» . • • ■ ^ 

t* BOMHOmO JABli. . . • • • * 

> uU 

IIAOAMB 

MAITU88a AO* *AW8 ROBOM - » » 

Ï.B HAMCBON db frahcimb. • « * 

•CBNB8 B» lA TU »■ BOaiM. ’ “ * ^ 

T.» tonna »bb »oirtaAiu.B8. • • 

george GARD 

. . . _ > 90 

_ I 80 

LA 

lb diablb aox — > 90 

BLLB BT LOI ""'ot 

LA ' on 

l’bommb db — 2 20 

KAN DB LA BOCBB ” î ^ 

LB8 BAtxRB8 SOmaOB8 I® 

LB «ARQ0I8 DB TILLBMBR. ... — 1 30 

* 

— »90 

JULES SARDEAU 

BAOt BT — » 90 

SCRIRE 



FRÉDÉRIC SOULIÉ 

A« jooa LB — » 70 

ATBKT. DB BAtOBBIB flOBBT. — 1 30 

LB “ » 

LA C0BTBI8B DB MONBIOB. . . — » 70 

COBTMBIOB L 80 

Lll DIO* OADATRB8 — » 70 

Ut BBABB8 — 3 SO 

— U BAItOB B* 3, BOB DB PBO- 

~ » 70 

— Ut ATBBTDBBt D'OR CAOBT 

BB TAMILLB — » 70 

Ul aBODBB db TICTOa bob- 

» 70 

— OUraB — * 70 


FRÉDÉRIC SOULIÉ (Suite) 

BOLALIB FORTOIB - 

LIS — 

BOIT iODKS AU GHATIAU* • • • — 

Ll LION AMOORIUX 

LA - 

Ll HAITIB u'ioOLl “ 

UAROonm • • • 

LIS MBMOISIS DU DUBLB. . t 

Ll FOHT DB 

LIS gUATU lAPOLlTAIMIS. • • 

LIS QUATU 

SI Jiumssi UTAIT» SI TIIIL- 
LI8BI FOUTAIT 

ÉIILE SOUVESTRE 

DBOX ~ 

l’bOMBB BT l’ar«BRT . . . . - 

JB AM ~ 

U BBMDIAMT DB 8AIMT-BOOB. . - 

PIBHRB LANDAU ....... “ 

US rApBODTBS BT LBt BLOt. - 
SOOTBNIBt d’OH BAB-BBBTOH. . - 

EU9ÈRE SUE 

LA BONMB - 

LB DUBU ~ 

— LA nMHB SBPARBB DB CORPS 

■T DB ~ 

— LA ORAMDB “ 

— LA LOBBTTB ” 

— LA nMMB DB LBTTRBt ... ~ 

— LA BBLLB ~ 

LBt Pnt DB “ 

eaBBBT BT BIUBRTB - 

LBS HBMOIBBS d’oN BABI. . . ~ 

— DM MARIAOB DB CORTBNAMCBS. - 

— ON BABIA8B d’AROBNT . . . - 

— ON BARIA8B D’IROLINATION . - 

LBS 8BCBBTS DB l’oRBILLBB. . ~ 

LBS 8BPT PBOBB8 OAPITAOX. . . - 

— ■ 

— l’brvib ■ 

— LA COLBRB “ 

— LA LOXOHB .....«•• " 

— LA PABB88B . " 

— l’atarigb ” 

— LA 800RBARBISB ~ 

VALOIS DE FORVILLE 

LB eORSOBIT DB Ii'AR TW. 


(. e. 


- I 
.«> > 

— 1 
— > 

— 1 


2 20 
5 > 
1 50 
»'90 
. 70 
» 70 

> 50 

> 50 

> 50 

— P 90 


a' 
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BROCHURES DIVERSES 


£|ILE A08IEI f-e. 
iiicovRf sa RÉcaniOM a l aca- 

DÉaiB FKAaeAiga i * 

**« 

LA QuasTioa ALOBRiBifMa k propos de 
la lettre adressée par l’Empereur an 
maréchal de Mac-Mahon 1 > 

LOUIS BLANC 

LA nAroLUTioH sa ràTaiaa au 

Lunanoone A > 

BLAigUI ar ÉMILE DE GIRARDII 
aa LA LinaRTi su coaaaaca ar sa 
LA paoracTiON sa L’iRocsTRia . . B > 

H. BLAZE DE BURY 
(. Li coara sa CBAasoan — oa mois 

A ....1 > 

BONNAL 

LBOLITIOa nu PROLBTAaUt. .... 1 > 
U roacB BT l’idéb 1 > 

B. BOÜLLAY 

lioaeABitATioa ADMiNisTRATrra. . . 1 > 

CHAiPFLEURY 

iicHAan »oO 

RENÉ CLÉMENT 

ItUBB tua LB THKATRB ARTIOCB. . i > 

ATHANASE COpUEREL FILS 

LB Boa SABARiTAia, seimon prêché 
en 186i, dans les églises de Lusi- 
gnan et de Reims >50 

LB CATHOLICISaa BT LB PROTB8TAR- 

Tisaa considérés dans leur origine 

et leur développement 1 > 

Las cHOsas ABCiaaaas ar lbs cbosbs 
aouTULLas, sermon prononcé en 
1864, dans les églises de Poitiers, 
Reims, Nîmes , Montpellier, Mon- 

tauban et Lyon » 50 

L’âoolsaa navAar LA onoix, sermon 
sur Luc, prêché dans les églises de 
Yanvert , Andnxe , Sommières , 

Dzès et Clairac. ........> 50 

•ROPBSSioa oa roi cnnaTiBBaB. . . > 50 
LA sciaacB BT LA RBLioioa, sermon 
prêché en 1864, dans les églises 

de Nîmes et de Diepae > 50 

jaRBoa d’ AD tau prêché dans l’église 

de l’Oratoire >50 

L. COUTURE 

DU BOaAPARTItaB DAaS L'BISTOIBB DI 

TRAaCB 1 > 

DU eouTaRaaiaaT BéRiniTAiRi aa 

A 50 

UN CURÉ 

k aoraa SAnr-paRa lb papi. . . A > 
CHARLES DIDIER 

OUBSTIOa MCILOaNB. . A > 

uaa Tism au duc db bordeaux. . A > 
ERNEST OESJARDINS 
BOTiei SUR La ausâa bapolAob m 
et preaiensde dans les galeries. > W 
DUFAURE 

DU Dton 4U TRATAIL. 


I ALEXANDRE DUMAS f.e. 

aaraLATiORs sur L’AaaasTATioa n’i- 
I BOB THOBAS 

ADRIEN DUMDNT 

LES pumcipis de 1789. 1 » 

LÉON FAUCHER 

LE CRÉDIT roaciBR » 30 

OCTAVE FEUILLET 

DISCOURS DB RÉCBPTIOa A L'AOA- 
DÉan PRAaoAisa t p 

LE MARQUIS DE 6ABRIAC 

DB L ORIOlaa DE LA SOBRRE d’iTALIB. 1 > 

ÉMILE DE GIRARDIN 

L ABOLmOa DE l’autorité A » 

ABOLiTIOa DB L’bSCLATAOB BILITAIRB. 1 > 

ATART LA > 50 

LA COaSTITDAaTB BT LA LÉOI8LATITB. A > 
LB DROIT DE TOUT DIRE. ..... A > 

l’éqdilibbb riNAacixR par la ré- 

^PORBa A > 

L BZPROFRIATIOa AROLIX PAU LÀ DETTE 

roaciÉRa corsolidéb . . . l . ' . 9 > 
LB eOUTBRaBBUaT La plus aiBPLB. 1 > 
JOURNAL d’un journaliste AU SECRET. 1 > 

LA NO'rt DU xrr DECEBBRB. . . . . 1 » 

l’ornière des révolutions. .... a > 

LA PAIX. i» .idition 1 > 

RESPECT DB LA CONSTITUTION. ... 1 • 

LE SOCIALISEE BT l’IBPOT 1 > 

OLUTIOa DR LA eUESTION D’ORIUaT. > 50 

; GLABSTONE 

DEUX Lamas an lord . Aberdeea 
sur les poursuites politiques exer- 
cées par lè gonverhément napd-' 
litain 1 > 

JULES GOUACHE 

LES TI0L0R8 DB B. BARAA8T. . . . > 50 

LE COMTE D’HAUSSONVILLE 

COaSULTATIOa DB NB. LES BATON- 
aiERS DR l’ordre DBS AVOCATS. . A > 
lettre aux BATOaalERS DB l’ordrb 

DES AVOCATS A * 

N. DR CATOUR BT LA ORISR rrALlBRaB. A > 

LÉON HEUZEY 

OATALOOmi DR LA NISSIOB DB HACâ- 
DO ma BT DB THBSSALIB >60 

VICTOR HHGB ET CRÉMIEUX 

DISCOURS SUR LA PEINR DB BORT (FfO- 

«èa de l’Evénement) 1 > 

LOUIS JOURDAN 

LA eUERRl A l’anolais. S> idU. . A > 

LAMARTINE 

DU DROIT AD TRAVAIL >30 

LETTRB AUX DIX BBPARTBBlNTa. . . > 30 

LA PRÉSIDRaCB > 

DU PROJET DB COBSTITUTIOB . . . . > 

OBB aaULB CHARBRB > 

ÉDOUARD LEMOINE 

ABDICATIOR DU ROI LOUIS-PRlLIPn. . D BO 

JOHN LEIDIIIE 

Amiaae di I » 
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BROCHURES DIVERSES. 




A. LEYIAIIE i-o- 

BIITOTM s’üm DIXAin)l IN AVTOU- 

(ATioN sa joDiuiAt.— Simi^e (jœ*- 
tion de propriété. ^ * 

ÉTIENNE MAURICE 
sicaimiAiigATiON « sieturaAiigA- 
» * 

LE COMTE DE MOHTALIVET 

OBBERTATIONS lOR LB PHOIET SE LOI 
ULATIF AUX OORIBaS-eÉKEEAOX. I » I 
U ROI LODIB-PHILIPPI BT 8A LISTB I 

>C0, 

LE BARON DE NERVO 

I 

I L’ASaiNISTRATIOE DES PINAMOBS fOOS 
I LA RBSTAORATION. .......i > 

US riHAHCBS DE LA PRANCB SOUS LE 
EiORB SB HAPOLBOE III. ..... 1 P 

D. NISARD 

us CLASSBS MOTENKES EB ARSLB- 
TBKRB BT LA BODROEOISIB BII 

1 > 

BIICODRS PROMOECi A L’aCADÉKIB 

, TRAEÇAiSE en réooDse au discours 
de réception de M. Ponsard. ... 1 » 

UN PAYSAN CHAMPENOIS. 

A TMLE sur son projet de Consti- 
tution »50 

CASIMIR PERIER 

IB BUDSBT SB 1860 I » 

LA SirORME PIEAECIBRE DE 1862. . 1 > 

GEORGES PERROT 

OATALOeUB DB LA BISSIOE S’asIB- 

BIEBURB .....»50 

ANSELME PETETIN 

BB L’aEEEXIOE DB LA SATQIB. %id. i > 


H. PLANAVERGNE Ce. 

BODTBAB STSTiMB DB EATIOATIOE, 

fondé sur le principe de l'enTer- 
gence des corps roulants sur l’eau 1 50 

A. PONROY 

LE baeAciul bbmadd. ...... 1 > 

, P.<P0NSARD 

DISCOURS DB BÉCEPIlOB A l’ACADÊBIB 

^’^'iRÉVoh'-PARADOL* * * * * 

LES BLECTIOES DB 1863 1 » 

BU eOUTEBEBWBET PARLEBBETAIRB ET 

DU DÉCRET bu 21 EOVSilBRB ... 1 > 

DE LA LIBERTÉ DBS OULTBS EE PRAECB. 1 > 

DEUX LETTRES SUE LA BÉrOREB DO 

CODE PÉEAL 1 > 

QUELQUES RÉrLBXIOES SUR EOTRB SI- 

toatiob irtérieore >50 

ESPRIT PRIVAT 

LB DOIQT BB DIEU. 1 > 

ERNEST RENAN 

CATALOSUB DES OBJETS PROTBEAET 
DB LA BISSIOE DE PBÉEICIE . . . . > 50 
LA MONARCHIE CONSTITUTIONNELLE 

EN PRAECB. 1 > 

LA PART DE LA FAMILLE ET DB L’ÉTAT 

DANS l’Éducation... . .....> 50 

SAINTE-REUVE 

A PROPOS DES BIBLIOTBÈQ. POPULAIRES > 50 
DB LA LIBERTÉ DE L’eNSEIONEMEET SU- 
PÉRIEUR >50 

DE LA LOI SUR LA PRISSE. .....> 50 

SAtHT-MARC G1RARDIN 

DU DKORBT DU 24 EOTEMBRI OU de 

Il lèiome de la Constitution 
de 1^ . 1 > 

- GEORGE SAND 

LA eUERRE ...A 1 > 

G. SAND ET V. BORIE 

TBATAILLBURB ET PROPRIÉTAIRBS . . 1 > 

THIERS 

DU ORÉDIT rOEOIBR . > 30 

LE DROIT AB XmAIAlL. >30 


LES FIGURES DU TEMPS 

NOTICES BI06RAPHIQDES 

Pu LXMERCISn DB NlCmLB. Brochures grand in-18, stee des Photognpbies 

PB PIBRRB PBTIT ' - 

n» 1110X0».,... • |lr. I BOBEBT KOCBIB * 
«1I0TAVPÉ DBilfe S fir. I B>>»irBXlPA. * 
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«à 

L'UNIV€RS ILLUSTRÉ 

JOÜRHAL PARAISSANT LB SAMEDI 
(ihaqnt nwmért tonUent IS paft$ format it^oUo (8 do texte et 8 de ffravwes 
Ptn : 80 (kimiiK u iraiii«« 

AïomnioirT : im Ah, 20 r«. — Sa Mou, 10 ra. 

— Pour plut de détaile, demander U proepeetue — • 


LE JOURNAL DU DIMANCHE 

UTTÉRATURK — BISTOIRK — VOTAGES — KDSIQOI 
24 ToU (Oit en vente. Chaqne voU fonnat in-4, orne de 104 gravurei. Prix : 1 fr. 


LE JOURNAL DU JEUDI 

UTTÉRATHRE — HtSTOni — TOTASKS 

19 TOl. sont en vente. Chaque voL format in-4, omè de 104 fravnres. Prix : S fr. 


LES BONS ROMANS 

CSEFS-D'aeUVRK DK LA UTTÉRATURK CONTKMPOIUIHI 

Par vieron looo, amiandu niniAa, aaoioa iato, LAXAamni, ALraan na iiaasaT, 
aoelHa aea, raAniaio iouliA, ALraonaa XAaa, ca. na aauARD, ALax. noiui riLs, 
aaNAT HDRoaa, naaiii oORACiaHca, rAOL vAval, Ahilb lOovasTaa, arc., are. 

19 vol. sont en vente. Chaqae volnme, format in-4, omè de 104 gravure*. Prix: 3 r. 

DICTIONNAIRE DES NOMS PROPRES 

ou ENCYCLOPÉDIE ILLUSTRÉE 
DK BIOGRAPHIE, DE GÉOGRAPHIE, D'HISTOIRE ET DR NTTH0L06IE 
Par B. Dnplney de Vorepierre 

L’onTra(«, imprimé rar papier de luxe et aeee dea caractèrea ueufa, formera deux volnmea grand In-4, 
publiée en iflO liaraiaona, et aéra eniicht 

DC 400 CARTES OU PLANS, OE 2000 PORTRAITS n DE 2000 6RAVURES 

Repréwaiant dea auea de xillaa, monumenu ou aitea remarquablea, deatypea de raoea, exe. 

50 centimes la livraison. — Chaque livraison se compose de denx feuilles de texte 
et contient presque la matière d’un volume in-8» 


DICTIONNAIRE FRANÇAIS I LLUSTRÊ 

BT BNGTGLOPÉDIR UNIVBRSBLLB 
Ouvrage qui peut tenir lien de tous les vucahniaires et de toutes les encTclopèdies 
BNRICHI DB M ,000 Fia. BRAVÉES SUR CUIVRE PAR LES MEILLEURS ARTISTES 
Dirigé par B. Duplney d« Voreplerre 
■T ainiei pab dhb sooibtb db savahts bt db obh* na urraai 
159 livraisons h SO centimes. Chaque livraison est comMsèe de deux feuilles de texte 
et contient la matière d’nu volnme in-8 ordinaire. L’onvraae, composé en carac- 
tères entièrement neufs et imprimé sur papier de Imte, forme denx magnifiques 


volumes in-4 Prix, hrochè: 80 fr. 

Demi-reliure ehagrin, plats toile Prix . . . . 92 fr. 


DICTIONNAIRE DE. LA CONVERSATION 

TC T DTC XjA UB30XXJRK 

MVENTAIEE RAISONNÉ DES NOTIONS RÉNÉRALES LES PLUS INDISPENSABLES A TOUS 

PAB 

vmm BOOlÉTé dm BAVrAMTS MT dm aMMD MM I.MTVMMS 

Beaxlème ÊdlttM 

Intiliement refendue, ceirigée et tugmsnti* de plusleuri mlllisrs d’artlelM 

tous d’actuilitd 

18 volnaaes grand in-8*. Prix : 200 francs 
iMp. L. TOINON «I Gifi, h EaUt-Germain. 
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